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l'Hon. Henri
Déclaration de l’Hon. Henri Renault à St-Joseph. —

Le Ministre des Affaires Municipales ouvre une

série d’assemblées. — Attention spéciale à la jeu-

 

nesse.

 

A EAST-BROUGHTON ET ST-EPHREM
DIMANCHE

 

L'honorable Henri Renault, mi-
nistre des Affaires Municipales,
de l'Industrie et du Commerce
et député sortant de charge dans
le comté de Beauce a tenu une
assemblée dimanche, à St-Joseph.
M. Renault a annoncé que le

gouvernement projetait pour l’a-
prés-guerre un plan visant au
dévelopement de la motorisation
sur les fermes. En vertu de ce
plan, le gouvernement provincial
viendrait en aide aux agricul-
teurs en les faisant bénéficier, à
prix minimes, du service de ma-
chineries agricoles.

Cette assemblée était sous la
présidence conjointe de MM. les
maires Luc Gilbert. et Albert
Grondin. Les autres orateurs qui
ont adressé la parole sont MM.
Irenée Lessard, Vital Cliche,
Hervé Reny.

Dans l'après-midi, M. Renault
a parlé a St-Frédéric, ainsi que
MM. V. Cliche et W. Cliche. Dans
la soirée, à St-Victor, MM. les
maires Bertrand et Plante prési-
daient l'assemblée. MM. Renault,
Bonin et Cliche adressèrent la
parole.

M. Renault a passé en revue
les oeuvres du gouvernement
Godbout au cours de ses années
de pouvoir. Celui-ci a réussi à
remettre à flot les finances de la
ville de Montréal ainsi que celles
de l'Universté de Montréal. Le  
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Le Gouvernement Godbout, a-
t-il dit, s’est appliqué à assurer
à la jeunesse une vie plus inté-
ressante pour Jl’avenir et il a
plus particulièrement tourné
son attention vers l'agricultu-
re, la santé et l’instruction publi-
ques.
,M. Renault cita entre autres
l’établissement d’une raffinerie
de sucre; le développementde la
culture du lin; l'augmentation
des écoles d’agriculture, le début
de l'électrification rurale, etc...

; ministre a également décla-
re que les efforts tentés par lui
pour obtenir la canalisation du
la Chaudière allaient bientôt re-
cevoir leur récompense.
Les autres orateurs ont appuyé

M. Renault en proclamant que
les électeurs] beaucerons n’a-
valent pas le droit de destituer
un député, membre du cabinet,
qui avait tant fait pour eux et qui
merite toute leur reconnaissan-
ce.
M. Renault a aussi tenu des

assemblées dans quelques cen-
tres ruraux au cours de la se-
maine, Samedi, il doit se rendre
à St-Alfred et dimanche à East-
Broughton, après la grand'messe.
A 2h 30, il sera à la station de ce
meme village. Le soir, M. Renault
parlera a St-Ephrem.
parlera à St-Ephrem. Vendredi,
à St-Simon.
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Ce eos canon allemand, à la bouche déchiquetée, abandonnée sur ministre a cité plusieurs réfor- Plusieurs orateurs distingués , « Lt faite

mes accomplies dans différents

|

accompagneront le ministre à le bord de la route, près de Montebourg, est un symbole de la défa

départements. chacun de ces endroits. des Allemands. .
   
 

La Campagne Créditiste se développe
M. Laurent Legault tient régu-
lièrement ses assemblées.
— Une grosse semaine en
perspective. — Le Dr Eug.
Fortin sur les tribunes avec
M. Legault.

M. J.-E. GREGOIRE A BEAU-
CEVILLE ET A ST-GEORGES

1 Ynion des Electeurs, le parti
u Crédit Social, continue une
‘Ampagne opiniâtre dans le com-
€ de Beauce, à l'appui de son
‘andidat. M. Laurent Legault.Au cours de la semaine, quel-ÎWes assemblées ont été tenuesKI et là dans la région, mais .le
Bros du tavail débutera cette
emaine.
y Dimancire après-midi, M. J--rnest Grégoire, ancien maire de
luebec, parlera à un grand ral-
yrment créditiste à Beauceville.
{assemblée aura lieu à la salle
M. Gé-de-Ville-Est, à 1h 30

. oirc appuiera la candi-Satur de M. Legault, lequelre era également la parole. M.
Viet ugene Fortin, de Saint-i ool. Sera aussi un des orateurs
à tte reunion,
ete assemblée sera une répé-
Pa € celle donnée*à St-Geor-
hy veille, samedi, à 8 heures.

serope anche Soir, les créditistes
ins à St-Côme pour présenter
| Depe série de discours. M.a Ortin tiendra simultané-
on ne assemblée à Ste-Marie
Pourlas4Parti créditiste.

we our semaine prochaine,auéraire de M. Legault noustend'hnéllement connu. Il en-her sncependant aller prê-coins à octrine dans tous leschaqueLome pour permettre àpotion ecteur de connaître sa

HOTEL MONTCALM181.149oh Tue St-Jean &bec,Ambre simples, avec as,us
en

te 4 .
montanteote 8150; avec bain $1.75

 
 

Démonsiration à l'hon. Renault a

Sainte-Marie mardi soir dernier
L'honorable Henri-R. Renault

candidat libéral de Beauce aux
élections du 8 aout, a été longue-
ment ovationné par la population
de Ste-Marie mardi soir dernier,
au cours d’un grand ralliement
tenu dans la cour du collège de
la localité. Plusieurs fois pendant
son discours d’une heure et quart,
les remarques du ministre des
Affaires municipales, du Com-
merce et de l'Industrie ontété
ponctuées de longs applaudisse-
ments qui en disaient assez sur
la sympathie accordée à l’ora-
teur, Ce dernier s’est appliqué
surtout à l'analyse des oeuvres  du gouvernement Godbout et a
déclaré qu’il laissait à d'autres

l'usage des méthodes déloyales.
re une lutte courtoise jusqu'au
bout.
L'assemblée a été présidée par

MM. les maires J.-A.-L. Bilodeau
et Wilfrid Bégin, du village et de
la paroisse. M. Bilodeau agissait
comme maitre de cérémonies et a
présenté les orateurs, qui ont éte,
en plus de l’hon. Renault, M.
l’avocat Rémi Taschereau, de Val
d’Or, un fils de Ste-Marie, M. Vi-
tal Cliche, ancien député, de Val-
lée-Jonction, et M. Gérard Lab-
bé, de St-Elzéar. En dépit d’une
température glaciale, la foule
est restée sur place jusqu'à la
n.

(Suite à la page 16)

M.A GUIMONT
A SAINT-COME

Une autre conférence-démons-
tration a été donnée à St-Cômc,
le 14 juillet, par M. A. Guimont,
ing.-for. La reunion eut lieu chez
M. Philias Gagnon. cultivateur.
M. Guimont traita de l’impor-

tance des boisés dans la Beauce,
de la sylviculture, des érablières
et de l’utilisation du bois.

Il y eut aussi démonstration de
coupe d’éclaircie, d’élagage arti
ficiel, de plantations, de taillages,
etc. Une douzaine de cultivateurs
de l’endroit ont assisté avec inté-
rêt à ces cours utiles. ‘
M. Guimont nous dit que Saint-

Côme est une paroisse qui pro-
met de grandes réalisations dans
le domaine de la sylviculture.
.Ce nouveau groupe de prati-

ciens forestiers constitue le sixié-
me noyau organisé dans la Divi-
sion du Bureau de Renseigne-
ments forestiers de Beauceville.
Les autres paroisses organisées
sont : Beauceville, St-Joseph, St-
Ephrem, Ste-Méthode et Ste-Clo- tiide.
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M. G.-0. Poulin fustige le gouvernement
Assemblée a Shenley dimanche. — L'orateur reproche à

l'hon. Godbout une trop forte dépendance du fédéral. —

  

GAGNANTE
Mlic Gabrielle Latulippe, insti-

tutrice, nous prie de remercier
M. le président de la Commis-

sion Scolaire de St-François-Est,

our le magnifique volume reçu

e 18 juillet, don de l'honorable

ministre Henri Renault, offert aux

institurices pour l'examen de fin

d'année. . ‘
Ses plus sincères remercie-

ments à ces généreux donateurs.
e
n——————————————

———

 

Les plaisir de l’amour-propre

ne cicatrisent pas pour longtemps

les blessures du coeur! —-  
MAS, pére

 

Politique d'autonomie par l’Union Nationale.

 

Parlant a Shenley dimanche
soir dernier, M. Georges-Octave
Poulin, candidat de l’Union Na-
tionale dans le comté de Beauce,
a rappelé à ses auditeurs l’aban-
don de plusieurs pouvoirs pro-

vinciaux depuis l'avènement du
régime Godbout. ;

M. Poulin présenta, en opposi-
tion, la politique de son parti qui
est la seule capable de sauvegar-
der l’autonomie du Québec.

Plusieurs - orateurs accompa  gnaient le candidat à cette as-

semblée. Au cours de la semaine

qui se termine, M. Poulin a tenu

quelques autres reunions de

moindre envergure dans le com-

té.

En fin de semaine, l’Union Na-
tionale tiendra de grands rallie

ments à St-Georges, à Beaucevil-

le et à East-Broughton. En plus
de
teurs distingués
unioniste porteront la parole.

Les autres assemblées seron
subséquemment annoncées dans
notre journal.

re

M. Poulin, d'autres suppor-| famille éprouvée,
de la politique offre ses profondes sympathies.

ROGER BOLDUC, Rédacteur
v

Renault expose sa politique agrico!

M. Lacroix présente le programmedu Bloc
Assemblées a Ste-Marie, Beou-

ceville et St-Benoit. — Le
Candidat du Bloc dénonce
le gouvernement et les
vieux partis. — M. Pierre
Audet accompagne M. La-
croix.

CRAIGNEZ LA CONSCRIP-
TION A CENT POUR CENT”

M. Edouard Lacroix a inaugu-
ré sa campagne électorale dans
sa paroisse natale, à Ste-Marie
de Beauce, dimanche dernier,
après la grand'messe.
Le candidat du Bloc Populaire

a exposé la politique nationale
de son parti et défendu l'attitude
qu'il a prise au parlement fédé-
ral contre la participation à la
guerre et contre les crédits de
guerre.

Il a reproché à M. Godbout de
s'associer à la politique de guer-
re de M. King et de le suivre
dans ses moindres gestes en ap-
prouvant sa conduite.

“Si vous votez pour M. God-
bout, le 8 août prochain, dit-il,
vous donnerez un vote qui annu-
lera celui du plébiscite de 1942
et si M. Godbout est élu, M.
King pourra s'écrier que Québec
approuve sa conduite de guerrc,
et alors, vous aurez la conscrip-
tion cent pour cent.”
M. Lacroix continua ainsi le

procès des vieux partis et conju-
ra ses concitoyens de songer à la
gravité du moment et à la gravi-
té du geste qu'ils feront pour se
défendre.
M. Pierre Audet, candidat dans

Montmorency, porta la parole
aux côtés de M. Lacroix de mê-
me que MM. Josaphat Poulin et
Rodolphe Laflamme, de St-Geor-
ges.
Dans l'après-midi, le Bloc tint

une autre assemblée à Beaucovil-
le, dans la salle du collège. Le
soir, les mêmes oraleurs par-
laient à St-Benoit et a St-Alfred.
En fin de semaine, le candidat

du Bloc Populaire tiendra des
assembées a St-Jules (vendredi
soir), -a St-Victor (samedi soir).
Dimanche, il sera a St-Joseph
après la grand’messe, cet à Saint-
Come a 8 h. p.m. ;
M. Lacroix sera accompagné

dans ces diverses réunions de
plusieurs orateurs distingués.

DÉCÈSDE M.
PHILIBERT PATRY

A Saint-Victor, le 10 juillet,
avaient lieu les funérailles de M.
Philibert Patry, décédé le 7, a
l’âge de 51 ans et 4 mois.

. Patry est mort subitement
au milieu de sa terre. Il travail-
lait ®n compagnie de ses fils
quand, soudain, ceux-ci le virent
tomber a la renverse. M. le vicai-
re A. Fraser et le Dr Eugéne For-
tin furent immédiatement de-
mandés mais ne purent que cons-
tater 1a mo...

Outre son épouse, née Alice
Poulin, M. Patry laisse dans lc
deuil : son beau-père, M. Ephrem
Poulin; ses fils : renzo, Lucien,
Réal et Victorien; ses filles : Ro-
saria et Odia; ses frères: MM.
Joseph, de Stornoway, Napoléon,
Odias, Jean et Emile, de St-Vic-
tor: ses soeurs: Mme Généry
Bolduc (Obéline), de Stornoway,
Mme Généry Mathieu (Rosilda),
de Stornoway, et Mme Joseph Le-
clerc (Lucia), de Magog.
Un grand nombre de parents ct

d’amis étaient venus assister aux

 

funérailles du défunt, lesquelles
étaient sous la direction de la
maison Ls-Ph. Doyon, de Saint-
Victor.

A Madame Patry et à toutês la
notre journal

amettracer paruesa =

L'amitié doit avoir infiniment
lus de tolérance que l'amour. —
me DE GENLIS 
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LA MODE S'ADAPTE
Lorsque les circonstances obligent les femmes à rempla-

cer les hommes, il semble fatal que leur mise, leur allure, leur
maintien s’en ressente et que leur beauté se modifie à cause
des exigences de leurs nouvelles fonctions. C'est ce qui se pro-
duisit lors de l'autre guerre quand au nom de la simplicité,
mais d’une simplicité mal comprise, la mode versant dans
l'exagération, préconisa la robe chemise et la coupe a la gar-
çonne.

Aussi n'est-ce pas sans une certaine appréhension qu'on
a vu les femmes se diriger vers l‘armée, et prendre dans le
commerce, l'industrie, aux affaires les places laissées vacan-
tes par suite de l'appel aux armes.

La mode, cette fois s'est bien gardée de cette erreur.
Bien qu'elle mette la simplicité au-dessus de tout, qu’elle la
prône, elle vise surtout à sauvegarder la féminité.
peut être dépourvue de toute frivolité, on sent que cette recher-
che est voulue et qu'à la faveur du détail la personnalité en est
marquée.

Les colichets disparaissent, les fanfreluches ne sont plus
de saison, mais cette simplicité à l‘extrême s'enveloppe de
tant de distinction qu'elle n'en a que plus de charme.

Les cheveux raccourcissent sans doute, dès qu'on n'a plus
le temps de les boucler, mais la coiffure n'a pas pour cela cédé
une parcelle de sa grâce. Les nuques peuvent perdre leurs bou-
clettes, il n’y a pas à craindre le retour des cheveux plaqués.

La coiffure demeure l'élément de beauté par excellence
et ce sera l'un des grands succès de notre époque d'avoir su,
dans un temps qui demande tant aux femmes, trouver la for-
mule exacte de beauté concordant avec les exigences nou-
velles.
   
 

LES BONES RECETTES | PETITESÉCONOMIES
Truites de la meunière

Videz et ébardez des petites,
truites bien traîches.  Roulez-les, plus
dans la farine et faites-les risso-! ces obe )
ler dans une poéle avec moitié| qu’on passe à l'eau le soir en un
beurre, moitié huile d’olive. Lais-; clin d'oeil, qu’on repasse et revêt
sez cuire cinq minutes de chaque

       
 
 

 
 

   

côté, et servez après avoir salé et! fraiches
arrosé d‘un jus de citron.

Le beurre de crevettes |

Ce condiment exquis se prépa-
re de la manière suivante : Dans
une casserole, vous mettez does
crevettes fraîches, vous y ajoutez
persil, céleri, cerfeuil, poivre, es-
tragon, beurre, sel. Laissez cuire
les crevettes à Jl’étouffée après
quoi vous les pilez au mortier.
Vous les remettez dans la casse-
role en ajoutant a nouveau un
peu de beurre. Mélangez tournez
et laissez fondre a feu très doux.
Quand la cuisson est terminée,
vous passez dans une étamine en
pressant.

Salade d'oignons

Faites cuire au four de gros
oignons roses. Epluchez-les et ef-  feuillez-les dans un saladier
Saupoudrez de gros sel et laissez
reposer une heure. Préparez une
sauce en comptant une cuillerée
de vinaigre pour deux cuilleréss
d’huile. Poivrez et mélangez bien.

resol + mine

L’amour-propre est le grand
ressort du genre humain —
VOLTAIRE
 

 

Une montre
nouvelle et moderne

Nous sommes heureux d’an-
noncer à notre distinguée
clientèle et à tout le public en
général, que nous sommes.
maintenant déménagés dans

un magasin plus moderne, où
nous sommes en position de

donner un meilleur et prompt
service.

Les fourrures qui nous

repassez dès que la robe n’est
plus que légèrement humide.

Et vous voilà de nouveau bien
mise, prête à affronter les regards
d'un prince... ou d’un Don Juan.

 
De se lever et coucher de bon-

ne heure;
De voir tout en rose.
  

Par temps de chaleur

Vous avez au jardin de la lai-
tue, des radis, de jeunes carottes
tendres qui accompagneront dé-
licieusement le diner ?... Quelle
chance pour toute la famille!
Mais prenez bien garde de perdre
une parcelle de leur valeur nutri-
tive en les arrachant la veille ou
a bonne heure le matin et en les
laissant traîner dans la maison,
à la chaleur. Prenez le temps de
vous rendre au jardin juste au
moment où vous serez prête à
utiliser ces aliments. Vous en ob-
tiendrez plus de saveur et plus
de valeur alimentaire.

Le même principe s’applique à
tous les autres aliments. Vous
avez chaud dans la maison... la
chaleur vous ‘fatigue et vous
nuit ?... Elle nuit de même aux
aliments.

Parmi les choses délicieuses
qu’on peut empaqueter et empor-
ter avec soi, ne donnons pas uni-
quement la préférence aux sand-
wiches. Les saucisses-surprises,
par exemple, sont appétissantes,
prennent peu de place et sont
très nourrissantes. Faites d'abord
rôtir les saucisses dans le gras,
enveloppez-les de pâte à tarte et
faites-les cuire au four juqu’à ce
qu’elles soient dorées. Les bros-
ser avec un peu de lait avant de
les mettre au four donnera une
belle croûte lisse.

sont confiées pour entre-
posage sont bien proté-
gées.

Assortiment complet et
varié des plus belles four-
rures et nos prix sont les
plus raisonnables.

Lauréat Zicat Enrg.
FOURRURES DE LUXE
28 Chemin Ste Foye,

Tél. 9627 - QUEBEC

ONION
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Toujours Dignes de Confiance

‘THÉ ET CAFÉ

Jptortt SALADA
Vous obtiendrez le maximum de satisfaction pour

votre ration.

EST UN AMOUR! du
Ce '|QUELQUES CONSEILS PRATIQUES §=EPUIS qu’il prend PEPTONINE

-

Bébé s’endort heureux et cal- - oo _

me: il ne dérange plus sa mère, Pour vous, Mesdames, quelques|Ces exercices suffisent pour 1
la nuit; il fait des joies à son ré-

|

conseils pratiques glanés ici et là.; adulte.

veil; il est rose, potelé, vigoureux. Sans être coquette, vousdevez Pour, les enfants, les jeux qui Vi

EPTO _

|

prendre soin de votre épiderme. mettent en mouvement tout |. —

r E NYEF,uncomposédeLAC- Le soleil et le grand air asséchent| corps augmentent la résistance
TOS et e Jiment préparé spé. la peau, pour y remédier la na- vitale et  fortifient les muscles m'

Fre CW a ies 5 pi fragile

|

ture nous fournit les éléments re- La natation, la boxe, Iéquits. | dé

cialement Pare digère cout seul parateurs. En recueillant l’eau de fonla bicyclette, le football son: à
’ ; , "° |la pluie, savez-vous que vous à ommander.

L'élégance| Le vitamine B1 qu’il contient favo-

|

jous procurez un astringent bien-| Note. — Àun lecteur qui ge. dre
rise un bon état digestif et une

|

faisant pour les pores agrandies,|Mandait comment nettoyer des évé
croissance normale, dilatées; en ajoutant le jus d’un; taches d’herbe sur unhabit gris per
SI votre marchand ne vend pas|citron a un verre d'eau du ciel,| voici ce qu'un teinturier me dit: .
PEPTONINE, nous vous en enver-

|

vous aurez un mélange avec le-| Il n’y a que les produits à basc gie

rons une boîte contre 60 cents. quel vous lotionnez votre figure de benzine que vous pouvez cs al

~~ matin et soir. Laissez sécher, Une |sayer sans danger, parce que, s’il, |
[3 ) heure après, rincez à l’eau clai-| ne détachent pas, ils nv font, © |

re, en employant de l’eau de tout cas, pas de mal. Tousles av- la I

À onine pluie. Pour les peaux séches, ayez tres produits Jrisquent de fain élec

| Pa &

|

toujours d'avance une pinte d’eau des cernes. gyemployer Japs gro

[ TE TRE ie, et chaque soir nettoyez cool ou d'éther. ème l'eau
1590, Av.deI'HOTELbat ; denVirage avec : une cuillerée tache certains tissus parce qu'el- ma:
{TRC \T.V). WE à bouche d’eau de pluie, autant|le est souvent javellisée. pos:

de lait frais, non bouilli et autant Louise BUURQUE

ces de suc de concombre ou de me- ° teur

lon. Si vos mains sont salies et| N’usez que de pièces d'or et TEZ

irritées par les travaux du mé-|d’argent dans le commerce de la
FT ” | nage et de la cuisine, frotterles parole. — JOUBERT

avec une pomme de terre bien _

ON NE REGRETTE i|

|

cuite, écrasée avec un peu de lait, . de

|| Vous serez étonnée du résultat. |? . ties

JAMAIS Il faut profiter du grand air|¢ Après me,
…. 0 2 ; :

| Pour pratiquer la culture physi-| ; tom

ssque ge oi leBain rai

: ‘avoir é 5 ; L'exercice est indispensable à| *% 9

Ces jolies cotonnades Daécouté,avant dejuger tout âge et doit être en propor-| M et b

Quoi de plus pratique et de| De retenir sa langue, lorsque tionde laforgedela Physique

fraîchement pimpant que fache; f d’écouter les b amène d'anémie, l’obésité, etc. mer
jolies robes de cotonnade dages refuser d'écouter les bavar- Alors, bénéficiezdes beaux jours | du s

L'être bon pour les malheu-|€n pratiquant des mouvemen's|; pec

le lendemain et qui restent aussi

|

eux; gymnastiques dassouplissement, ; tries

qu’au premier beau D’étre patient envers tous; € Jar nage, deux en ° Pen air fet,

| jour! De n’avoir pas parlé en mal| une heure ou p for

| : : _{ d'autrui; —

b Cependant, certainespaittesTor D'avoir fait du bien aux autres;

|

devra être utilisé pour la stéri- les €

der perdentleur teinture au la-|_.D'être honnête et conscien-|lisation. Les boîtes de conserve
vage. Il ne s'agira alors que de “Ssdemander pardon pour ses nedoivent pas étre stérilisées au êlec

prendre un peuplus de Dar. erreurs; 9. — Fermer hermétiquement, Yo iY et p

tie © vous a gag p D’être courtois pour tous; la stérilisation terminée, les bo- , peut
ie. | ,Ç De s'être mélé de ses affaires;|caux vissés et à ressorts. ONGUENT DU. DR.CHASE ches
D'abora, trempez dans l'eau le De ne jamais exagérer, 10. — Laisser refroidir la tête en ;Pry=yeg THOTA)i

moins longtemps possible; lavez| D’économiser dans tout ce que| bas. Plonger les boites de conser- ECZEMA DV BEDE 4 ca
vivement et ne laissez pas en! l’on fait: "| ve dans l'eau froide pour les fai- sera

contact avec les autres vête-| De respecter femmes et vicil-|re refroidir rapidement. Le dror
ments; suspendez à l’ombre et) Jards:

vor

    

CERISES enve
——— let €

Avez-vous l’intention de met- droit
tre des cerises en conserve ? La que
Section des Consommateurs du a
Ministère fédéral de l'Agricultu- mie
re nous fournit les directives sui-
vantes pour leur mise en conser- mod
ve avec ou sans sucre. Un panier | pres:
de 6 pintes donnera 5 pintes de mn fé
conserve. Pour les sucrer, il fau- retle
dra 5 tasses de sirop. Pour les leurs
cerises douces, 2 tasses de sucre DEPUIS 1895 ser j
et 4 tasses d’eau donneront 5 tas- vrira
ses de sirop Clair. Four des cer! Il t t | disent reter
ses sûres, il faudra 3!3 tasses de vse
Sucre et 34 Jasses d'eaupour fai- elles saven € se e ment
re tasses de sirop medium. ULES run
La manière de procéder qui Aucun autre produit ne peut remplacer les bonnes oopy prin

suit s'applique aux diverses mé- ROUGES dans les cas de: faiblesse. phleur, manqu ou Irrégu- patri

thodes données plus bas. fatigue, douleurs de dos, de reins, périodes douloureuses os Ou

1. — Assurez-vous que les bo- llères, troubles Internes pynsontiellement féminins (symp les cl

caux ne coulent pas. conséquences de I'ANEMIE). u
— Tous les. contenants doi- on tonique et reconsi- a Ie

vent être chauds quand on y dé- EEUEUGESontuneue en général: le d'ége

pose lesfruits. issés. les b traitement est facile à suivre, il ne coûte pas cher et aucune fermé suer
— s bocaux visses, les po- ’ fit pour sa santé. mees

caux à ressorts et les boîtes doi- ne l'emploie Jamais sans pro . —
vent être remplis à 44 de pouce Lorsque vous achetez des PILULES ROUGES, voyez à +se

du haut; les bocaux vacuum, à l'enveloppe qui entoure la boîte soit imprimée en rouge eid Liée. To
Ya pouce. blanc et porte le nom de la Cle Chimique FRANCO América marie

4, — Le sirop ou le jus doit re- Les PILULES ROUGES ne sont jamais vendues de porteor ous
couvrir complètement les fruits. au cent. MEFIEZ-VOUS donc des colporteurs qui voucrä
> —_ On (passera la lame d’un vendre ainsi des ‘’pilules rouges”. £00

couteau tout autour intérieur .
du bocal pour faire sortir Tes Commencez donc aujourd'hui même votre traitement of
bulles d'air. NOMISEZ en en achetant trois boîtes à la fois. î

6. — Les bocaux vissés et à res- a es 4
sorts seront fermés partiellement pour les Femmes Piles et Faibl i

avant la stérilisation; les bocaux
vacuum etles boîtes seront fer- 4
més complétement, 1

. — Il faut stériliser exacte- 2
ment durant letemps indiqué. 0c 1a boite ou 3 51 25 |
eau doi ouillir continuelle- : 50c la bolle V0

ment et la chaleur du four doit Pllules Rouges, par la poste © Moawie A

étre maintenue a 275°F. Cle Chimique FRANCO Américaine Limitée, 1566. rue St-Denis, Mon
8. — Seul un four à thermostat
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Votez pour qui vous voudrez,

mais votez !
L'électorat de la province de Québec est appelé à se ren-

dre aux urnes de noveau au début d'août prochain. C'est un
événement important. Des orateurs, des journalistes et autres
personnes mettront à contribution leurs talents et leurs éner-
gies pour que ce mouvement de la masse des électeurs se fasse
à l'avantage de tel ou tel parti.

La Fédération des Chambres de Commerce des Jeunes de
la province de Québec n'a rien à voir avec les préoccupations
électorcles décrites plus haut.
groupe soit vainqueur. Mais elle veut que ce mouvement de la
masse des électeurs se fasse, et qu'il se fasse le plus complet
possible !

En d'autres termes, la Fédération veut dire à tous les élec-
teurs et électrices, par la voix des journaux et de la radio: ‘’VO-
TEZ POUR QUI VOUS VOUDREZ, MAIS VOTEZ!"

Si les Chambres de Commerce des Jeunes de la province
de Québec, à l'instar des associations-soeurs des autres par-
ties du pays, entreprennent cette grande campagne de civis-
me, c'est parce que la situation a tendance à s'aggraver cons-
tamment. D'une élection à l’autre, un nombre toujours plus
grand de citoyens ne se soucient pas de leur droit de suffrage
et brillent par leur absence aux bureaux de votation.

Il est à craindre que le droit de suffrage accordé à l’élé-
ment féminin de notre population ne fasse qu‘augmenter, lors
du scrutin, cet absentéisme beaucoup plus grave, dans ses as-
pects politique et civique, que cet autre absentéisme des indus-
tries de guerre qui retardent la production et la victoire. En ef-
fet, les citoyens qui ne veulent plus se déranger pour aller vo-
ter contribuent à augmenter la menace sérieuse qui plane sur
les assises mêmes de notre régime démocratique.

Les statistiques nous prouvent qu'environ le tiers des
électeurs, en moyenne, ne votent pas aux élections fédérales
et provinciales. Et il y a gros à parier que cet absentéisme ne
peut profiter qu'à ceux qui rêvent de détruire la démocratie
chez nous.

Le cri d'alarme est donc jeté. La Fédération compte qu'il
sera pris en bonne part par tous les intéressés et qu'ils répon-
dront le jour du scrutin, à son appel: ‘VOTEZ POUR QUI
VOUS VOUDREZ, MAIS VOTEZ!"

4dr

Epargnons nous-mêmes
Le budget de M. Ilsley aura eu pour effet de grossir les

enveloppes de paye par tout le Canada. À compter du ler juil-
let cessent les déductions opérées par les employeurs à l’en-
droit de l'épargne obligatoire. Les salariés touchent donc cha-
que semaine des montants supplémentaires d'un dollar et de-
miet plus, ce qui représente un total annuel de $110,000,000.

Nombre de Canadiens accueilleront favorablement cette
modification, la considérant comme le premier pas vers la sup-
pression des réglementations de guerre; mais les gens sensés
téfléchiront avant de consacrer cet argent supplémentaire à
leurs plaisirs ou à l’achat d‘articles dont ils pourraient se pas-
ser jusqu'a l'avènement de la victoire. Celui ou celle qui ou-
Ytira un compte d'épargne distinct pour y déposer l'ancienne
retenue hebdomadaire en vue d'acheter une obligation supplé-
Mentaire lors de la campagne de souscription au Septième Em-
prunt de la Victoire, se rendra un grand service et fera acte de
patriotisme,

Nous comptons que nos soldats redoubleront d'efforts sur
les champs de bataille pour enfin subjuguerl'ennemi. Le moins
QUe nous puissions faire pour tenter, par nos faibles moyens,
d'égaler ies sacrifices, c'est d’augmenter l'afflux des fonds de
uerre dirigé vers les domaines les plus utiles à nos forces ar-
ées,
—

mr
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Le Gouvernement cécéeffiste

de la Saskatchewan sert a ses
commettants, qui viennent de l’é-
lire, un joli tour de muscade
quand il leur annonce que les
emoluments des ministres du ca-
binet Douglas seront réduits de
$6,000 2 $5,000. A premiere vue,
le contribuable devrait être
agréablement impressionné. Mais
l’expérience socialiste l’attend au
deuxième tournant. Là, le payeur
de taxes apprend que les porte-
feuilles de ministres seront plus
nombreux, de telle sorte que ce
cabinet cécéeffiste coûtera à la
Princesse $12,000 de plus que ce-
lui du régimeprécédent.

Le sort — et un bon celui-là —
en est jeté. Les hebdos ruraux
du Québec tiendront leur congrès
d’été annuel les 8, 9 et 10sep-
tembre prochain, cette fois, a St-
Donat, au Chateau-du-Lac Ar-
chambault. L’hotellerie est vaste,
moderne, et tous les congressistes
seront reunis, pour une fois, sous
le même toit, avec, naturelle-
ment, toutes les accommodations
chères à la tradition de l’Asso-
ciation. Au début de ce beau pé-
riple, on passera casser une croû-
te avec les directeurs de L'Etoile
du Nord qui frappe, cet été, la
borne millière des 60 ans. On as-
sure que les alentours de Saint-
Donat sont poissonneux, de sorte
que les boys pourront courir le
poisson aussi bien le jour que la
nuit...

+ + +

C’était jour de marché et le
confrère, le panier au bras, dé-
clarait à une bonne maraîchère
qu’il croyait à une grosse récolte
de patates. Et la brave femme
de soutenir qu'au contraire les
pommesde terre viendraient bien
mal. La même semaine, le jour-
naliste émit la même opinion
dans un entrefilet de sa page de
fond. Le samedi d’après, la fer-
mière s’excusait auprès du même
interlocuteur. “Je me suis trom-
pée, tout simplement. La récolte
sera belle... C’est imprimé dans
le journal !” .

On peut se faire une bonne
idée des licences que les batteurs
d’estrade de la C.C.F. prennent
avec la vérité lorsqu’on songe que
M. Gillis soutient que 80% des
fermes canadiennes, à cause des
hypothèques, sont virtuellement
aux mains des banques et des
compagnies de prêt. Rien de plus
erroné. La vérité, c’est qu’au
moins les trois quarts des fer-
miers du Canada ne doivent rien
sur leurs terres. Les gouverne-
ments qui leur ont prêté, avec
une certaine inquiétude au début,
se sont aperçus que les cultiva-
teurs, aussitôt qu’ils l’ont pu, ont
remis Jl’argent, ont éteint leurs
dettes à une cadence plus rapide
que celle prévue par le contrat.

 
+. +4 +

Avec infiniment de raison,
“Letter - Review” fait observer
que nos bons amis d’Ontario ne
doivent pas trop s’étonner et s’in-
digner de ce que M. Godbout ait
jugé à propos d’enlever au séna-|
teur Bouchard la présidence de,
l’Hydro-Québec pour le procès
fantaisiste que celui-ci a fait des
institutions canadiennes-françai-
ses que l’on sait. Et “Letter-
Review” de demander aux gens
de Toronto quel savon ils passe-
raient au Dr T. H. Hogg, de PHy-
dro ontarienne, s’il lui prenait,
un jour, l’idée de discourir publi-
quement contre l’Ordre d’Oran-
ge... “Letter-Review” prie donc
nos compatriotes de langue an-
glaise de nous laisser régler, tout
seuls, nos querelles de famille,
histoire d’aviver le moins possi-
ble le cri de race. C’est un judi-
cieux conseil qui devrait être
écouté des journaux canadiens-
anglais qui nous rossent à tour de
bras depuis le fameux discours.

 
11 sera intéressant — et proba-

blement douloureux Pour les
ournaux — de voir le premier
Jonement cécéeffiste au Ca-
nada mettre en exécution l’arti-   

cle de son programme comportant
le bannissementde l'annonce des
produits compétiteurs. On ne
permettra de la publicité que
pour un seul produit dans chaque
ligne. Ainsi, dans le cas de la
bière, on n’autoriserait que l’in-
sertion de la réclame concernant
la bière d’Etat que le régime du
 Rév. Deuglas projette de brasser
, bientôt ! Ne parlons pas des per-
tes qu'encourront les journaux
réduits à un unique annonceur
qui fera la pluie et le beau temps
Sur le marché. Songeons plutôt
à la liberté enlevée au consom-'
mateur de choisir, pour une mar-
chandise, entre plusieurs mar-
ques. La qualité en souffrira es-
sentiellement puisque c'est un
principe reconnu que la concur-
rence entre fabricants peut seule
assurer la valeur d'un produit.

NOS BONS VIEUX MOTS
“Tu fais bien du “train”...
Faire du train! Qui n'a pas mé-

rité cette remarque, un jour ou
l'autre, quand il était tout jeune
et qu’il jouait trop bruyamment
ou criait trop fort... Faire du
train! Mais tout le monde en
fait! Avec la meilleure bonne vo-
lonté au monde! Pourtant, les
bonnes personnes tranquilles et
sages de I'Anjou, de la Bretagne,
du Lyonnais n’aimaient pas qui-
conque suscitait une querelle,
cherchait noise, faisait du tapage:
pourelles, c'était faire du “train”!
En Normandie, le seul fait de s'a-
giter un peu, de s’emporter dou-
cement, de gronder trop dure-
ment, provoquait les mémes pro-
testations: “Il est encore a faire
du train!”

Je vais faire le “train”...
Tout de même, on sait que nos

bons cultivateurs, lorsqu'ils vont
matin et soir à l’étable faire le
“train”, ne sont pas gens a faire
du “train”, au sens de tapage, de
querelle, de colère, d’emporte-
ment. Ce bon vieux mot est très
vieux et très bon. Il vient du la-
tin: “stramen” au sens de paillas-
se, paille. Cette idée de paillasse
s'applique donc très bien à la li-
tière que préparaient chaque jour
les paysans pour leurs bonnes bê-
tes. C’était faire 1’ “estrain”, com-
me on disait alors, il y a très
longtemps, au 15e siècle. Faire

même chose. Il semble que de
nos jours encore, les paysans de
la Lorraine et du Berry font le
“train”, matin et soir, c’est-à-dire
soignent leurs animaux à l’éta-
ble, comme les “habitants” de
chez-nous.

Ne les “magane’” pas.

Et bien sûr qu’en faisant ainsi
le train, ils ne maganaient pas
leurs bonnes bétes.. “Maganer”,
encore un bon vieux mot. Au
sens d’endommager, de détério-
rer, d’estropier, et même de tour-
menter de faire de la peine. En
Normandie, en Suisse, au Lyon-
nais, au Midi de la France, c'est

ce ayant pour

l’estrain, faire le train; c'est la’

Poge

BEAU SUCCES DE LA
SHAWINIGAN W. & P.

On vient d'annoncer les ga-
Enants du concours de 1944 du
meilleur texte d'annonce que
tient la “Public Utilities Advert-
ising Association”. Parmi eux se
trouve The Shawinigan Water &
Power Company, de Montréal,
avec deux premiers prix dans la
section de la Nouvelle-Angleter-
re; l'un est décerné a une annon-

titre “Une chute
d’eau contribue à l’éducation de
Jean” et entrée dans la catégoric
des annonces de journaux dans le
domaine des relations publiques,
et l’autre à une brochure intitu-
lée “La vie à la Shawinigan”
dans la catégorie des publications
spéciales, brochures, etc.
Ce concours, ouvert à tous les

membres, est tenu chaque année
par l'Association pour choisir et
proclamer les meilleures annon-
ces et publications lancées par
les compagnies d'utilité publique
au cours de l’année civile précé-
dente. Le jury est composé d’ex-
ports dans les domaines de la pu-
licité et de l’art et choisis à tra-

vers le pays.
La “Public Utilities Advert-

ising Association” est une sec-
tion de l’“Advertising Federation
of America” et presque toutes les
entreprises privées d'utilité pu-
blique des Etats-Unis et du Cana-
da en font partie. Les Canadiens
ont donc lieu d'être fiers de ce
qu'une compagnie canadienne ait
décroché la première place dans
un concours auquel ont pris part
quelques-unes des plus impor-
tantes entreprises d’utilité publi-
que des Etats-Unis.

--- €

La santé est le plus grand
bien, la beauté est au second
rang, la richesse au troisième. —
PLATON

 

 

ainsi que l’on recommandait au-
trefois de ne jamais faire mal
aux autres, ni aux choses qu'il ne
fallait pas détériorer, ni aux bé-
tes qu’il ne fallait pas estropier,
ni aux mamans qu’il ne fallait
pas jamais peiner... Non, ne
“maganons” personne!
D’après le Glossaire du parler
français auCanada.

FISTULE ANALE
ambulatoire,

n'empêche

¢ Traitement

c’est-à-dire qui

pas de travailler.

Dr L.-G. Perrin

24 rue du Pont, Québec    
 

Attention, Beaucerons:

 

 

 

désireres prendre

canadienne, service  Coins d'Artigny
TKI. 2-AR47—2-4R 14 -

 

 lorsque vous serez de passage au Parlement par affaires et
un BON REPAS.

RENDEZ-vous Chez HOUDE
— SERVICE A TOUTE HEURE, A DEUX PAS DU

PARLEMENT —

©
A cet endroit. vous trouverez une table chargée, cuisine

rapide et courtois.

PRIX MODIQUE — BIERE ET VIN A TABLE

Chez HOUDE, ERNEST HOUDE
Propriétaire

et St-Amable,
QUEBRC

  
 

ETABLIE depuis 6 ans, aujourd’hui cette maison CANA-
DIENNE-FRANÇAISE est en mesure de donner à tous ses
nombreux clients une marchandise de PREMIER CHOIX
à des prix RAISONNABLES.

I
Attention aux dommages causés

poulaillers — Remédes

 

Arbres d'ornement et fruitiers — Accessoires de
pour animaux, etc. — Oi-

seaux, bons chanteurs — Chiens, etc.
par les insectes et la brûlure

de la pomme de terre.
Toujours en mains les insecticides

BUG KILLER — INSECTIN —
et fongicides désirés — tel que:
ARSENIATE DE PLOMB ET

DE CHAUX — BOUILLIE BORDELAISE — ALORCO CRYO-
LITE, et une foule d’autres.

Désirez-vous être bien servi et promptement,
ADRESSEZ-VOUS A:

La Maison Lancevin Enro.
— GRAÎNIERS —

140 de lo Couronne Tél. 3-0619 QUEBEC
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NOTES:
M. et Mme Oscar Paré, de

Montréal, M. ct Mme Nazaire
Gilbert et M. et Mme Henri-Paul
Gilbert, de St-Evariste, en pro-
menade chez M. Joseph Poulin,
jeudi dernier.
—M. et Mme Viateur Veilleux

et leurs enfants, de Beauceville,
cn promenade chez leurs parents,
M. et Mme Auguste Veilleux.
—M. et Mme F. Giguère, M. et

Mme Armand Cloutier et Réal
Cloutier et Mlles Irène ct Jean-
nette Cloutier, ainsi que Mlle
Rita Sénécal, en promenade chez
M. Odilon Cloutier.
—M. et vine PPaul-Hervé Pa-

quet, M. et Mme Raoul Létour-
neau, de St-Côme, en visite chez
M. Delphis Nadeau, dimanche
dernier.
—MIle Claire Bolduc, de Qué-.

bec, en promenade chez des amis,
la semaine dernière.
—Mme Victor Houle et ses en-

fants, en visite chez M. et Mme
Alphonse Bolduc, la semaine der-
niere. :
MARIAGES:
Le 15 juillet, en l’église de St-

Pierre Apôtre de Montréal, a été
béni le mariage de Mlle Antoi-
nette Cloutier, fille de M. Odilon
Cloutier, de St-Victor, avec M.
Eddie Sénécal, fiis de M. Joseph
Sénécal, de St-Louis de France
de Montréal.
—Le 12 juillet. a été béni en

l'église de St-Victor, le mariage
 

de Mlle AuroreVeilleux, fille de Blanc, était dans notre paroisse,
Veilleux, à M. Emi-; dimanche.M. Georges

le Bolduc, fils de M. Joseph Bol-'
duc, de St-Ephrem.
—Le 5 juillet,

mariage de Mlle Gertrude Shink,
file de M. Joseph Shink, à M.
Emile Giguere, fils de M. Napo-
léon Giguère, de St-Victor.
Nos voeux de bonheur.
mt(mente rec.

o St-Alfred eo
 
 

MARIAGE:
Le 12 juillet, en l'église de St-

Alfred, fut bénit le mariage de
Mlle Béatrice Fortin, fille de M.
et Mme Gédéon Fortin. à M. Jo-
seph-Alexandre-Léopold Caron,
fils de M. et Mme Adoiphe Ca-
ron, de St-Jean Port-Joli.
. Les nouveaux époux résiderunt
à St-Joseph de Lauzon.
Nos meilleurs voeux de bon-

heur.
CERCLE DES FERMIERES:
Jeudi dernier, le 13 juillet, il y

eut assemblée du Cercle des Fer-
mières dans la salle paroissiale.
Ce cercle mérite des félicitations,
car il fait beaucoup de progrès
tout en encourageant notre jeune
cercle de Fermieres.
NOTES:
M. l'abbé Mercier, de

MESDAMES

Sher-

Pour bien paraître et être à votre goût,
coiffez-vous chez

Mme Jos. Guillemetfe Enr.
LE PARADIS DES

Vous trouverez toujours a notre magasin un choix consi-
dérable et varié. Poste d'affaires établi depuis 1914, un
des plus SPACIEUX et MODERNE de la ville de Québec.

Soyez élégante en tout temps, votre chapeau fait parti de votre
tollette. Un chapeau chez GUILLEMETTE porte un cachet de bon

goût qui en fait le plus chic complément à une toilette bien appro-
priée.

Toujours un IMMENSE CH

Mme Jos. Guillemette Enrg.
J.-A. Giguére, prop.

315 rue St-Joseph

SPECIAL: Pour tout achat de $6.00 et plus un es-
compte de 10% sera donné sur présentation du dit
coupon, valable jusqu'au

| Nadeau,fille de M. et Mme Do-

a été béni le à cette fin a été des plus géné-

 

brooke, en visite chez M. Alfred!

| Veilleux, dimanche derniei.
| —Mlle Alfréda Veilleux et M.

| Charles Veilleux, de passage à!
Ste-Anne de Beaupré, mardi der-

nier.

—Mile Yvette Poulin et M. Do-!
minque Poulin ont visité Soeur

St-Barnabé, au couvent de Lévis.

—M. et Mme Wilfrid Poulin et
leur famille, de Magog, visitaient
des parents à St-Alfred, din:an-
che dernier.

i —Mme Alfred Poulin, de St-
Benoit, a passé quelques jours
chez sa soeur, Mme Réal Veil-
leux.
—M. Odilon Nadcau, de Magog,

à St-Alfred, dimanche dernier. 

 

le de M. Wilfrid Poulin, a M. Ro- 

+  Saint-Odilon eo
| MARIAGES: Co
, Mercredi, le 19 juillet, a eu
lieu le mariage de Mlle Monique

minique Nadeau, avec M. Hilaire
Mathieu, fils de M. et Mme Na-
poléon Mathieu, de St-Benjamin.
—Samedi, le 22, sera béni ic

mariage de Mlle Murielle Clou-
tier, fille de M. et Mme Thomas
Cloutier, avec M. Roméo Blais,
fils de M. et MmeAlfred Blais, de
St-Isidore.
Nos voeux de bonheur.

VA-ET-VIENT:
M. l’abbé O'Farrell est parti

pour les Etats-Unis où il y sé-
journera quelques semaines.

—Le Rév. Père Bolduc, Père

Il a fait un vibrant
appel en faveur des missions d’A-

l frique, et la collecte qu’il a faite

reuses.
—Mlle Germaine Baillargeon

est retournée à Montréal, apres
avoir passé quelques semaines
dans sa famille.

—Mme Wilfrid Champagne est
en promenade chez sa fille, Mme
Réginald Côté, à Sayabec. .
—Mme Georges Rodrigue est a

l’Hôtel-Dieu de Québec où elle a
subi une grave intervention chi-
rurgicale. Nous lui souhaitons
une prompte guérison.
—Mlle Cécile Vachon passe

quelques semaines a Ste-Germai-
ne, en visite chez M. et Mme Ri-
chard Leclerc.
—Mlle Marguerite Drouin, se-

crétaire des Dames Fermières, a
visité l'Exposition régionale des
Fermières à Lotbinière, mercredi
dernier.

—M. et Mme Jean-Louis Rodri-
gue, de Kénogami, sont en voya-
ge de noces chez M. Georges Ro-
drigue. ;
—M. et Mme J.-A. Cloutier,

marchand, à Ste-Marie, la semai-
ne dernière, pour assister aux fê-
tes du deuxieme centenaire. ;
—M. et Mme Adélard Gagne

sont revenus d’un voyage a Au-
gusta, Me.

  

 

CHAPEAUX

OIX de sacoches, gants, etc.

TéL 8221
L. Mercier, gérant

QUEBEC

27 juillet 1944.

riage de Mlle Irène Breton, fille
de M. Joseph Breton, a M.
mand Rodrigue, fils de M. Amé-
dée Rodrigue.

Mlle Thérèse Lessard, fille de M.
Roméo ë
Beaudoin, fils de M. Cyrille Beau-

e St-Benjamin
NAISSANCES:
Le 5 juillet,

 

Carmelle, Cler-
monde, enfant de M.‘et Mme
Clermont Rodrigue (Jacqueline
Poulin). Parrain et marraine, M.
ct Mme Amédée Rodrigue.
—Le 11 juin, à l’hôpital St-Jo-

seph de Beauceville, est né Jean,
Charles, Alain, enfant de M. et
Mme Ernest Boulet (Alexandra
White). Parrain et marraine, M.
et Mme Pierre Veilleux.
Nos félicitations.

MARIAGES:
Le ler juillet, a été béni le ma-

riage de Mlle Lucette Poulin, fil-

saire Ratté, fils de M. Polycarpe
Ratté. CL
—Le 8 juillet, a été béni le ma-

Ar-

—Le 10 juillet, le mariage de

Lessard, a M. Alfred  
doin, de Ste-Germaine.

—Le 15 juillet, Mlle Rolande
Breton, fille de M. Philippe Bre-
ton, à M. Henri-Louis Mathieu,
fils de M. Jos. Mathieu.

Notes obtenues du Département
de l’Instruction Publique pour
les certificats d’études :

9e Année
Ghislaine Boucher 84%

Guy Caron 74”
Michel Boucher 73”

7e Année
Denise Veilleux 18.9%
Jean-Marie Rodrigue 77,9”
Marthe Boulet 75.7”
Madeleine Lantagne 715”
Dolorès Boulet 70 ”
Suzanne Paquet 68.7”
Jeannot Veilleux 64.5”
Yvon Loubier 64.2 ”

Commission scolaire:
M. Eddy Audet a été réélu pré-

sident des commissaires pour un
autre terme.
M. Adelbert Rodrigue, nommé

commissaire en remplacement de
M. Joseph Veilleux, sortant de
charge.
Nos félicitations.

Candidature:
Lors d’une convention à Saint-.

Malachie, le 16 juillet, M. Luc!
St-Pierre a été nommé candidat
du Bloc Populaire pour le comté.
de Dorchester. |

 
—

eSaint-Prosper e
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DIPLOMES : ;
Ont reçu avec distinction leur,

diplôme élémentaire : Miles Céli-'
ne Morin et Charlotte Larochelle. |
Diplôme complémentaire: Mlle
Pauline Samson.
Nos félicitations.

MARIAGE:
Le mariage de Mlle Yvette

Goulet, fille de M. et Mme Adé-
lard Goulet, a M. Charles-Augus-
te Roy, fils de M. et Mme Alfred
Roy, a été béni par M. l’abbé J.-
A. Roy, curé de Ste-Germaine de
Palmarolle, Abitibi, frère du ma-
rie, le 15 juillet, à 9 heures, dans
l’église de St-Prosper.
Le choeur était aécoré de lis

de palmes, de fougères, de fleurs
naturelles; des boucles de tulle
avec roses naturelles marquaient
les bancs réservés aux invités.
Pendant la messe, un program-

me de chant fut exécuté par
Mme Emile Goulet, Mme Jean-
Robert Samson, Mlles Michelle et
Pauline Samson et M. Luc Roy.
Mme Georges-Emile Roy touchait
l’orgue. :
La mariée portait une robe de

satin broché blanc, et un voile de
tulle. Elle tenait un livre d’heu-
res à signets de rubans et de mi-
nuscules fleurs blanches.

Bonbons Yolande
CHOCOLAT DELICIEUX

Goûtez-le et
vous serez satisfait.

  

  

Dans les corridors du parlement
pe

 

—

Le gén: al Charles de Gaulle, président du Comité francais de la
Libération nationale, faisant son entrée dans les édifices du Parle-
ment du Canada, en compagnie du premier mmistre W. L. Mackenzie
King, pour rencontrer les représentants de la presse canadienne.
   
ve

.Les nouveaux époux sont par-
tis en voyage aux Etats-Unis.
Nos voeux de bonheur.

VA-ET-VIENT:
Le Rév. Frère Armand Quirion,

en promenade chez ses parents,
M. et Mme Elie Quirion.
—M. et Mme Ernest Bolduc et

M. l'abbé Philibert Plante, en
promenade chez M. Norbert Sam-
son.

—M. Albert Reny, ainsi que sa
famille, chez ses parents.
—M. Chs-Euouard Poulin, de

Montréal, et Mlle Marguerite
Champagne, de passage chez M.
David Champagne.
—M. et Mme St-Antoine, de

Québec, en promenade chez leurs
parents, M. et Mme Béloni Roy.
—M. le docteur et Mme Ray-

mond Reny, M. et Mme Hormis-
das Larochelle, en voyage pour

Alma Reny, G.M. à l’hôpital Sa-
cré-Coeur de Montréal. en pro-
menade chez leurs parents.
NAISSANCES:
A M. et Mme Laurent Cham-

pagne est né un fils. Parrain cet
marraine, M. Léonard Larochelle
et Mlle Gemma Langclier. Por-
teuse, Mme Alfred Langelier.

—Joseph, André, Hervé, fils de
M. et Mme Alphonse Giroux.
Parrain et marraine, M. et Mme
Hervé Quirion. Porteuse, Mme
Elie Quirion.

emeen

Les peuples ont besoin de lé-
gendes, comme les petits enfants
demandent des contes pour s’en-
dormir. — Jules CLARETIE

+ + +

Le plus dangereux
c’est l'amour-propre.
LEON

conseiller,
— NAPO-

tonio

la Gaspésie.
—Le Rév. Frère Constant Roy,

en promenade chez ses parents.
—M. et Mme Emile Éoulet, de

Drummondville, M. et Mme An- Vv
ui

e e e
Reny, de Québec, Mille  
 

 

 

LIMITÉE

Soudure au gaz et à l'électricité  
CHARLAND & BERNARD

  
Soudure — blocs — moteurs —
châssis de camion et de tous les
métaux,

 

Réparation et nettoyage de ra-
diateurs. }

Vente des gaz Oxygéne, Acéty-
lene, Appareils et accessoires de
soudure.

Angle lère Avenue et 4ème Rue

Tél. 4-2772 ts QUEBEC

at
 

 

Messieurs, faires-
vous “remonter” par une

ceinture Spencer

Vous qui travaillez dans les industries, vous

les sports, vous les constables, vous lef

hommes d'affaires, supportez votre abdomen

et votre dos! Un Spencer éloigne la tatigue.

soulage le mal de dos dû à une entorse. *

un effort excessif. au mauvais maintien.

 

VOYEZ votre corsetiére locale ot

 

TEL BIENVENUE,

Madame LOUISE CLICHE
GERANTE DE DISTRIOT

Tél. 3-1159 QUEBEC2, rue Saint-Jean,    VA VA WA WA WA WA VW), WA Wm

consultez en fin de semaine à I'HO- A
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Tue Oo HoMesteap
HOTEL ET RESTAURANT

BIERE et VIN

20 Ste-Anne, QUEBEC | L'ECLA

 

 

TONIFIEZ vos enfants avec

EMOGENOL FAGUET
Le tonique qui ‘produit

du sang‘
Les Remèdes Fuguet, Enr.

SHERBROOKE, Qué.
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Trois élections

 

Le Nouveou-Brunswick votera le 24. — Alberta et Québec le
8. — Plusieurs partis dans la lutte. — On pronostique
une élection générale pour l'automne.

—

SITUATION SPECIALE DANS QUEBEC

Avec la dissolution de la 12e
Législature provinciale du Nou-
veau-Brunswick annoncée jeudi
dernier, une troisième élection
sera tenue au pays durant ce

mois d'aout 1944.
M. J. B. McNair, premier mi-

nistre et chef libéral, a annoncé
que la mise en nomination au-

rait lieu le 14 et le vote sera pris
le 28.
On suit que quelques jours

après lu proclamation du pre-
mier ministre Godbout, le gou-
vernement albertain  décidait
également d’en appeler au peu-
ple le 8 aout.
Au Nouveau-Brunswick, les

partis en présence sont actuelle-
ment les libéraux, les progres-
sistes-conservateurs et les C.C.F,
En Alberta, le Crédit Social qui

détient le pouvoir depuis huit

  

ans, se lance de nouveau dans la
lutte contre les candidats de la!
C.C.F,, de l'Association des ci- |
toyens indépendants et des ou- |
vriers-progressistes.
A Québec, la situation est en-

core plus compliquée puisqu’en
certains comtés jusqu’à cinq et
six personnes posent leur candi-
dature. Les libéraux, l’Union Na-
tionale, le Bloc Populaire, les
Créditistes et la C.C.F. sont sur
les rangs.
On parle, en divers milieux,

d’une élection générale d'ici
deux mois, C’est, dit-on, ce qu’au-
gure la tenue de toutes ses élec-
tions provinciales. Dans le Qué-
bec, le vote pouplaire aura un
sens plus large proBablement
parce que la campagne se pour-
Suit en partie sur le terrain fé-
déral. 
    

Première rencontre inferrégional
au fennis mercredi dernier

St-Georges visite Beauceville. Belle performance des
joueurs locaux. — Jean-Louis Veilleux se signale.

YVON ROBERT À
LA PLAGE VALLEE

Un programme sensationnel
sera présenté dimanche prochain,
le 23 juillet, à la plage Vallée de
St-Benuit. quand Yvon Robert en
viendra wax prises avec Eddy
“Strangler” Lewis.

Cette finale, 2 de 3 a finir, of-
Irira un spectacle encore jamais
vu par les amateurs beaucerons.
Yven Robert, le champion lutteur
des poids lourds de l'univers, est
un jeune homme de Montréal qui
sest ucquis une popularité mon-
diale en luttant dans les arènes
des Etats-Unis, du Canada et
meme de l’Europe.

 

  
 

Des spectateurs nombreux, en-

assisté mercredi soir dernier à Ja
première des rencontres inter-
régionales de la saison uu tennis
Jolicoeur.

Comme on le sait, à cetie occa-
sion, le St-Georges rendait visite
aux joueurs de Beauceville. L’es-
pace nous manque pour detailler
les trois rencontres de la soirée,
mais il ne faudrait pus passer
sous silence la belle tenue des
Beaucevillois qui n’ont pas perdu
un seul set.

Le premier match entre Jean-
Louis Veilleux et Roland Côté tut

laire. Les adversaires ont fourni
un jeu magnifique

nutes que le porte-couleur du

Robert est un combattant scien- victoireauçomptede0-4et 63.
tifique ct puissant; il possède une| pie qui opposa Jean-Luc Quirion
clef fameuse qui est la crainte de| et Hugues Veilleux à Lionel
tous ses adversaires. Aussi, les! Pjante et Roger Bolduc. Cette
Messieurs Vallée ont-ils voulu rencontre donna lieu à de longs
(poser au champion un homme| échanges et à des efforts louables
à la hauteur de la situation dans| des deux côtés du filet. Les lo-
la personne d’Eddy “Strangler” ; è 3; - ’ hérent la palme a
Lewis, un ancien champion du caux, decroc ret pa
monde. Lewis, comme l'indique ; ’

En dernier licu, Paul Veilleux,

défit facilement Jacques Godbout
au score de 6-0, 6-0. Le jeu rapi-

de et puissant de Veilleux para-

lysa dès le début le travail de
son adversaire.

Les joueurs du Saint-Georges

comptent bien cependant prendre

leur revanche dans un avenir

rapproché. Une seconde rencon-

Son surnom. est le roi de la prise
de tête.

Ce combat sera un spectacle
Unique ct lys amateurs de lutte
hauront plus rien à envier aux
spectateur: de Québec, Montréal
et de l'étranger.

En semi-finale (2 de 3, 90 mi-
Mutes), Larry Raymond, ancien

thousi ; athi fla prochaine election. )ousiastes et sympathiques ont. reaux de MM. Veilleux et Giguè-

. Te sont ouverts à St-Georges, du
lundi au vendredi, dé 9 h. à 5 h,

 

sans contredit le plus spectacu- deau et de Mme Ephrem Robert,

et ce ne fut| part des directeurs, il a été pro-
que dans les toutes dernières Mmi-| posé par les présidents et adopté

Beauceville réussit à s'assurer la!

—

AEUR|
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provinciales en aoû
 
 

Le Canada exportera cent millions de
livres de b
  
 

M. Victor Veilleux, 
$

et le samedi, de 9 h. à 1 h.

COMMUNICATION À
 
 

1

|la salle paroissiale, sous la prési-
dence conjoiñte de M. Emile Na-

à laquelle sont présents la plu-

“unanimement:

i De prier les candidats dans la
| présente lutte électorale dans le
i comté de Beauce de favoriser la
Tempérance dans le boire, d’in-
citer les organisateurs d’élection
à ne pas offrir, ni ne promettre
aux électeurs des boissons eni-
vrantes, de ne pas tolérer des
boissons enivrantes aux salles de
comités, aux assemblées, aux réu-
nions. Ainsi nos membres, qui se

sont cngagés à l'abstinence, se-
ront mieux protégés, plus res-

pectés.
Il a été proposé que copie de

cette résolution soit envoyée per-

sonnellement a MM. les candi-

dats du comté de Beauce et aux

journaux locaux pour publica-

tion.
Grégoire BEGIN, champion des poids lourds ju-

hors, fera face a Bob Russel de
Soston, Russel s'est déjà présenté
So Couple de fois à St-Benoît.
On style rude lui attirait tou-
Jours P'antipathie de la foule.
ette fois, il aura l’homme pour

Se faire rendre sa monnaie.
Enpréliminaire, Jos. Thivier-

ge lencontrera Tiger Williams;
ux luttcurs de même calibre

ilJonnerent sûrement une bel-
regeStration de force et d’a-

tre aura probablement lieu à St-!

Georges, au début de la semaine

prochaine.
—_—_—

AMBULANCE ST-JEAN
_— |

On a encore besoin de femmes

chauffeurs d’ambulances et d'ai-

des dans les forces armées, a dé-

claré le commissaire provincial

de la Brigade Ambulancière St-

Jean, le colonel Arthur Gaboury.

mas Un seul sportif ne voudra| Toutes les personnes que la cho-

MaiCT celte séance extraordi-|se intéresse sont priées de com-

oh15 dimanche prochain, a|muniquer avec le siège social de

Be 5, à la plage Vallée de Saint-|la Brigade, a l'hôtel Mont-Royal,

tem Même, en cas de mauvais| à Montréal, ou au Centre le plus

sents's le programme sera pré-| rapproché de leur domicile.

contenirL le kiosque pouvant| Ces aides volontaires doivent

emir1,200 personnes. être membres de la Brigade Am-

ms - bulancière St-Jean. Elles sengu-
gent pour un an de service. L’age

exigé pour service au pays est

entre 21 et 40 ans, pour outre-

mer, entre 25 et 35 ans.

Toutes les postulantes débutent

comme aides-infirmiéres et sont

sujettes a des promotions. Elles

sont toutes assurées par le gou-

vernement. Pour service hors du

  

L'abonnement
est l'oxygène

du journal  
Sec. des Lacordaire

Adrienne JACQUES,
Sec. des J. d’Arc
————-

Mercredi matin, le 5 juillet, à

8 heures, en l'église de St-Alfred
de Beauce, fut bénit le mariage
de Mlle Germaine Busque, fille

de M. Philémon Busque, à M. Al-

bert Veilleux, fils de M. Cyrille

Veilleux. La bénédiction nuptiale
leur fut donnée par M. le curé

Arthur Nadeau. Pendant la mes-

se, un programme de chant fut

exécuté par la chorale des En-

fants de Marie. ;

La mariée, accompagnée de son

ère, portait une robe bleue pâle

à longue traîne. Son voile de tul-

le illusion était retenu par un

diadème. Elle tenait un livre

d'heures. . CL
Après la cérémonie religieuse,

il y eut réception chez le père du

marié, et le soir, il y eut souper

chez M. Busque, père de la ma-

rie. nouveaux époux résideront

à St-Benoît.
Nos meilleurs

 

voeux de bon-

 
© M. Aimé GIGUERE qui, avec

| officier-rap-
porteur, veille à l’organisation de

Les bu-

- MM. LESCANDIDATS
| À une réunion des directeurs
des Cercles Lacordaire et Jeanne
d'Arc, d'East-Broughton, tenue à

OTTAWA. — Le Canada vient
de conclure un contrat pour ven-
dre à la Grande-Bretagne un mi-
nimum de 100,000,000 de Ib de
bqeuf au cours des années 1944
et 45, a annoncé aux Communes
le ministre de l'Agriculture. 1!
est entendu que le Royaume-Uni
rendra toutes les quantités de
oeuf dont le Canada pourrait

disposer en plus de ce minimuin.
M. Gardiner a déclaré que Ju

négociation de ce contrat aura
pour effet d'assurer “un plan-
cher” sous les prix du boeuf, se-
ion une échelle de prix revisée.
Dans le cas du boeuf spécial de
marque rouge et du boeuf com-
mercial de marque bleue, la
Commission canadienne de la

| viande achètera pour fins d'ex-
| portation au Royaume-Uni une
| certaine quantité au prix de 25c
‘au-dessous de leurs plafonds
respectifs, Pour les quantités sup-
| plémentaires, de ces marques, la
|! Commission paieru 50e au-des-
sous du prix du plafond.

Le ministre a ajouté que l’on
évitera l'accumulation de quanti-
tés de boeuf de qualité inférieu-
re par l’exportation de quantités
considérables de boeuf désosseé.

 

se continue, dit M. Gardiner, et si
le bocuf de haute qualité arrive
au marché régulièrement, on s’at-
tend à ce que les quantités mini-
mums vues par le contrat main-
tiendront les prix des marques
rouge et bleue à un niveau qui
ne sera pus inférieur à 25c au-
dessous du prix de plafond.

De toute façon, explique-t-il.
quel que soit l'abondance des
bonnes marques sur le marché, le
producteur est assuré de retirer
un prix qui
rieur a 50c au-dessous du prix de
plafond.

Les prix de piafond sont appli-
qués par zones au Canada et
comportent des variations selon
les différentes régions.
M. Gardiner a annoncé que le

nouveau plancher sera en vi-
gueur le 21 août 1944 et rempla-
cera les planchers en vigueur au
cours de la saison 1943-44. Le
nouveau plancher restera au mé-
me niveau pendant toute l'année.
Le plafond sur lequel les prix

sont établis est celui du boeuf en
gros.
En terminant, le ministre a an-

noncé que depuis l’automne der-

Si l’allure actuelle du marché!

. + . s |
ne sera jamais infé-

 

oeuf la Grande-Bretagne
rer # —_;;

FÊTE AU CERCLE
DES FERMIÈRES

St-Côme, 19, — Le 21 juin, eut
licu a St-Come une journée d's:
tude, tenue par la Fédération des
Cercles de Fermieres, ainsi que
le 10e anniversaire de la fonda-
tion du cercle. Cette journée fut
d’abord consacrée à Dieu: une
messe à 9 h. avec chant, et ser-
mon par M. l'abbé A. Roy, aumo-
nier du cercle. Plusieurs parois-
ses étaient représentées par un
groupe de Fermières.

Notre journée fut aussi rehaus-
sée par la présence de M. l’abbé
Brown, l'aumoônier régional. I
nous parla d'organisations socia-
les qui sont à base d'action catho-
lique, qui ont pour but de suncti-
fier leurs membres et le mulieit
où ils habitent.

M. l'abbé Arthur Poulini rem-
placait M. l'abbé A. Roy, aurnô-
nie: du cercle.

Quelques
aussi présents.

| Un diner froid fut servi par les
| Fermières de l'endroit. ‘

L'après-midi fut consacré à
l'étude de différentes questions et
problèmes dont les solutions el
les réponses nous apprirent à
nous débrouiller.

Cette journée se termina par
une representation cinématogra-
phique dont nous devons un cor-
dial merci à M. l’ugronome Thé-
berge.

agronomes étaient

 

 

NAISSANCE
M. ct Mudame Ernest Veilleux

(née Charlotte Poulin) font part
à leurs parents et amis de lu
naissance d'un fils, né à l'hôpital
de Beauceville le 12 juillet et
baptisé le 13, sous les prénoms
de Alain, Ernest, Gilles. Parrain
et marraine, M. et Mme Marius
Poulin, oncle et tante de l’enfant.
Porteuse, Mme Alphonse Bérubé,
tante de l'enfant.
Nos félicitations.

 

nier, 53,000,000 de livres de boeuf
avaient été livrées au Royaume-

ni.  
 
 

prochaines élections provinciales
chain, les différentes administrat
de notre province.

nistrations conservatrices pendant
que les libéraux eux ont occupé |

gne. L'Union Nationale n'a eu q  pays, il faut avoir complété un

cours de mécanicien.
ve heur.

le règne fut de trois ans, soit de |

ADMINISTRATIONSQUEBECOISES
Pour l'intérêt de nos lecteurs nous donnons, en marge des

qui auront lieu le 8 août pro-
ions qui ont dirige les destinées

|.—Hon. P.-J. Chauveau, (Cons. ) 1867-1873
2.—Hon. G. Ouimet, (Cons. ) 1873-1874
3.—Hon. C.-E.-B. de Boucherville, (Cons.) 1874-1878
4.—Hon. H.-J. Joly, (Lib.) 1878-1879
5.—Hon. J.-A. Chapleau, (Cons.) 1879-1882
6.—Hon. J.-A. Mousseau, (Cons.) 1882-1884
7.—Hon. J.-J. Ross, (Cons.) 1884-1887
8.—Hon. L.-O. Taillon, (Cons.) 1887-1887
9.—Hon. H. Mercier, (Lib.) 1887-1891
10.—Hon. C.-E.-B. de Boucherville, (Cons.) 1891-1892

11.—Hon. L.-O. Taillon, (Cons.) 1892-1896
12.—Hon. E.-J. Flynn, (Cons.) 1896-1897
13.—Hon. F.-G. Marchand, (Lib.) 1897-1900
14.—Hon. S.-N. Parent, (Lib.) 1900-1905
15.—Hon. Sir L. Gouin, (Lib.) 1905-1920
16.—Hon. L.-Alexandre Taschereau. (Lib.) 1920-1936
17.—Hon. Adélard Godbout, (Lib.) 1936-
18.—Hon. Maurice Duplessis, (U. N.) 1936-1939
19.—Hon. Adélard Godbout, (Lib.) 1939-1944
Comme on le voit le parti consetvateur a obtenu 10 admi-

27 années de pouvoir, pendant
e pouvoir d'une façon plus sta-

ble en n'ayant que 8 premiers ministres pendant 50 années de rè-
u’un seul premier ministre dont
936-1939,
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Dans L'Eclalreur]
Il y a dix ans

rrorervord
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Beauceville :
Dimanche, de violents orages

ont ravagé notre région et causè-
rent des dommages assez sérieux.
La foudre est tombée à différents
endroits, incendiant une grange
à St-Victor, enlevant le toit d'un
entrepôt à farine, brûlant plu-
sieurs poteaux de la Compagnie
Shawinigan.

, —Un accident est arrivé, ces| d
Jours derniers, a un jeune hom-| Vv
me, fils de M. Philias Veilleux.|S
Le jeune Veilleux était a couper
du foin lorsqu’en voulant aigui-
ser sa faulx la roue d'une char-
rette heurta le manche qui por-
tait sur la terre et la lame vint

honoraire;

dre la mort de Dame A
Parent, e
Gravel. Elle était âgée de 71 ans.

L'ECLAIREUR, BEAUCEVILLE, JEUDI, 20 JUILLET 1944

re; M. P. Angers, vice-président
notaire F.-G.

Fortin, président actif; M. C. La-
voie,
Angers, N.P.,
Ed Fortin, trésorier.

3.8. C. de Jésus :

M. le

M. P.-A.vice-président;
et M.secrétaire,

Nous avons le regret d’appren-
délaide

veuve de feu Nazaire

 

VOUSPOUVEZ SAUVER
DES VIES

Dans un nouvel effort pour ré-
uire le nombre croissant des
ictimes de l'onde, la Ligue de
écurité de la province de Qué-

 

bec donne les conseils suivants
sur la manière d'appliquer la res- ;
piration artificielle selon la me-
thode Schafer.

Une personne peut avoir sé-
frapper le bras gauche du fau-|journé trente minutes sous l’eau
cheur, lui causa une profonde en-|et être quand méme rappelée a
taille et trancha une artére. Le| ja vie. Il faut donc commencer
blessé est en bonne voie de gué-
rison.

Saint-Alfred :

M. et Mme John Poulin annon-
cent la naissance d'un fils, bapti-
sé sous les prénoms de Joseph,| m
Jean, Luc, Gualbert. Parrain et
marraine, M. et Mme Gualbert
Quirion, oncle et tante de l'en-
fant, Porteuse, Mme Alfred Ber-
nard.

Courcelles :
Une tempête d'une grande vio-

lence s’est abattue sur notre lo-|P
calité, Plusieurs résidences ont! à
subi de forts dommages. Les per-
tes sont évaluées à plus de $1,000.
hien qu'on n’ait pas encore le dé-
tail de la campagne.
 

 

IL Y A 30 ANS

Un cablogramme reçu d’Euro-
pe par le Dr et Mme Nadeau, de
Beauce-Jonction, nous apprend
que, mardi matin, dans la cha-
pelle privée du chateau de Star-
renhof, prés Anvers, Belgique, M.
Henri Béland, député de Beauce
au Parlement fédéral, épousait

|

le
MmePaul de Cogels. Mgr O. E.
Mathieu, évêque de Régina et an-
cien professeur du Dr Béland à
l’Université Laval, a béni l’union

vi

le travail de
sitôt le sujet retiré de l’eau. Ne
‘pas s'amuser à chercher un lieu
tranquille mais procéder tout de
suite à rétablir la fonction nor-
male du diaphragme et des pou-

ressuscitation aus-

ons.

Placer le sujet à plat ventre,
un bras allongé en avant de l’é-
paule et l’autre ]
tête, une joue appuyé sur le dos
de la main, le menton dans la di-
rection des doigts, de
que le nez et la bouche ne soient
as par terre. S'agenouiller face

replié sous la

manière

l’avant, les genoux serrant la
cuisse gauche ou droite dusujet
ou un genou de chaque côté de
son corps.
En compte 1, placer une main

de chaque côté du dos, juste au-
dessus de la ceinture du sujet,
les poignets
pouces, doigts et pouce serrés l’un
contre l’autre, les
par-dessus et suivant la ligne des|
basses-côtes. Dans cette position,
les bouts des doigts sont à peine

écartés de quatre

petits doigts

sibles.

En comptant 2, et sans plier
s bras, appuyer de tout le poids

du corps en se penchant en avant
jusqu’à ce que les épaules soient
juste au-dessus des mains.

En comptant 3, cesser brusque-

EN FEULLEANT a)

 

L'AMOUR A TRAVERS LES
AGES

Il y aura toujours des livres
sur l'amour, car c'est la le sujet
par excellence, sujet universel,

tous les hommes un intérét parti-
culier, que les années ne parvien-
nent pas a éliminer. Dans tous
les pays du monde comme sous
toutes les latitudes, les hommes
aiment et font souvent de leur
passion le centre de leur vie,
comme l'orientation de leur des-
tinée humaine.
Cependant, les formes exté-

rieures de ce culte rendu à une
autre créature de chair varient à
l’infini. Si l’essence demeure la
même, les accidents, au sens phi-
losophique du terme évidem-
ment, sont innombrables et di-
vers. Chaque contrée, chaque |
canton, chaque village même
dans certains cas, possède sa fa-
çon particulière d’exprimer sa
flamme et de célébrer l'union
conjugale.
. Dans “L'Amour a travers les
âges”, l’auteur s’est livré à de pa-
tientes recherches pour nous of-
frir aujourd’hui un tableau aussi
complet des coutumes, des tradi-
tions, des usages, des curiosités
de l’amour à travers les âges
comme à travers l’espace, car il
 

et “ho donc! le bon” en bascu-
lant en arriére.
_Prolonger la respiration artifi-

cielle sans interruption, quatre
heures ou plus longtemps, ou jus-
qu’au retour de la respiration
naturelle autant qu’on n’est pas
relevé par le médecin. L'’exécu-
tant fatigué se fait remplacer
mais sans interrompre la cadence
des mouvements.  
 

  

s'il en est un, et qui suscite chez jJlore amoureux qui,
circonstances, ne manque pas de
saveur. L'auteur se défend de|
porter des jugements, il fait sim-
plement fonction d’historien et
souvent méme d’annaliste, en no-
tant les coutumes les plus pitto-
resques comme les plus bizarres.

nous promène de l’Europe à l’A-
sie et de l’Afrique à l'Amérique.
Vaste pèlerinage qui concourt à

Anous faire comprendre que de-
puis qu’il existe des hommes et
qui aiment, ils ont fait preuve
d’ingéniosité et d’invention pour|
traduire leurs feux.
La demande en mariage, les

fiançailles, les épousailles, le con-
vol en secondes noces, etc, etc.
autant de sujets qui prêtent à la
mise au point d’un véritable folk-

en maintes

NOTRE MAITRE LE PASSE

(3e série)

par l’abbé LIONEL GROULX

Un volume in-12 de 320 pages:
$1.25 (franco $1.35).
La Librairie Granger vient de

mettre en vente une oeuvre nou-
velle de notre historien réputé,
l'abbé Lionel Groulx. C'est là un
événement qui réjouira les nom-
breux admirateurs et disciples de
l'éminent professeur de l’Univer-
sité de Montréal.

“Notre Maître, le Passé” (3e
série), tel est ce nouveau livre
entièrement inédit, qui vient se
ranger aux côtés des deux tomes
précédemment parus sous le mê-
me titre.
On trouvera, dans cette troisiè-

me série, des études historiques
du plus grand intérêt: un por-
trait de Maisonneuve, de Talon,
de Frontenac,
Verchères;
que : Denonville et les galériens
iroquois, la Traite des fourrures
à Montréal. On
outre une
sujet fort débattu : La Providen-
ce et la cunquête anglaise, d’au-
tres sur Durham et son époque,

de Madeleine de
des chapitres tels

remarquera en
dissertation sur un
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nuptiale.

Baint-Georges :
Nous apprenons avec regret la

mort de M. David Roy,
bien estimé de St-Georges. Ses
funérailles eurent lieu au milieu
d’un grand concours de parents
et d’amis.

Beauceville :
Jeudi dernier, avaient lieu a la

Chambre de Commerce, les élec-
pour l’année

courante. M. N.-T. Turgeon a été
choisi comme président honorai-

tions des officiers

ment la pression en glissantles
mains de côté, relevant en même
temps le tronc pour ramener le
corps en position de repos sur les
talons, et comptant 4, puis 5, ce
qui donne une respiration com-
plète. Replacer alors les mains
sur le dos comme précédemment
et répéter l’opération.
Pour soutenir la cadence des

mouvements (environ 12 inspira-
tions et autant d’expirations arti-
ficielles par minute), on peut re-
péter ‘vlan! le mauvais air’ a
chaque mouvement de pression,  

 

| Chs Chassé & Fils
STE-MARIE BEAUCE

sont heureux d'annoncer à leur clientèle toujours de plus en plus
nombreuse, qu’ils ont fait de grandes améliorations à leur industrie
en ce qui concerne le travail de la laine et des étoffes domestiques
ou autres.

Grâce à une fileuse et à une nouvelle machine à fouler les
étoffes, nous sommes en mesure de fournir un travail plus rapide
qui vous donnera la plus entière satisfaction.

ECHIFFAGE — Nous échiffons les vieux tissus de laine: bas, mi-
taines, gilets, etc.; en un mot tout article fait en laine domesti-
que. Pour les préparer, vous n'avez qu'à enlever les boutons et les

parties de coton.

CARDAGE — Nous cardons les échiffes ainsi obtenues en les mê-
lant à de la bonne laine, dans la proportion de 3 livres de vieux

lainages pour 1 livre ou plus de bonne laine.

FILAGE — Nous filons la laine seule, petite, moyenne ou grosse,
de même que les échiffes et nous vous les livrons en écheveaux de

14 livre, prête pour le tricot ou pour le métier.

PRESSAGE — Nous pressons les étoffes domestiques ou autres
tissus en laine.

FOULAGE, PRESSAGE et TEINTURE — Nous foulons, pressons
et teignons en diverses couleurs, les étoffes domestiques ou autres

tissus selon l’épalsseur que vous désirez.

VETEMENTS — En plus, nous faisons la teinture des vêtements
pour hommes, femmes et enfants, tels que: manteaux, costumes,
habits, gilets, etc. Le prix varie de $1.00 À $3.50, selon la pesanteur
ou la grandeur du vêtement.

REMARQUES

~—Quel que soit le genre de travail que vous désiriez, confiez
votre marchandise À notre dépositaire local. Si non, écrivez-nous
et nous vous donnerons tous les renseignements désirés.

—Nous portons une attention toute spéciale aux envois faits par
chars et nous payons un transport sur toute quantité de 100 livres
et plus. Egalement aux travaux que les Cercles des Fermières orga-
nisent en vue des expositions régionales.

Avant d'aller ailleurs, consultez-nous d'abord

CHS CHASSE & FILS Enrg.
Ste-Marie, Cté Beauce

 

Tél. 68-5-3   
D'un bout à l’autre du Canada, des
machines puissantes usinent des pro-
duits de guerre de toutessortes, depuis
des balles de mitrailleuse jusqu’à des
cargos transatlaitiques. Pour per-
mettre cette gigantesque industrialisa-
tion d’un pays qui se contentait autre-
fois d'exporter ses matières premières,
il faut des ouvriers habiles, des machi-
nistes hors-pair, des techniciens capa-
bles de créer les moules que copieront
les machines géantes. Une machine ne
vaut que ce que vaut l'ouvrier qui la
dirige. M. Alfred Sioui, ci-contre,
employé depuis 29 ans dans une grande
métallurgie de Hull, fabrique des
modèlesde pièces de tanks et de cargos
qui sont ensuite produites en série.
Nous saluons en M. Siouïl'un des in-
nombrables ouvriers patriotes dont
l'habileté et le dévouement ont per-
mis au Canada de devenir une grande
nation industrielle, pour la guerre
d'abord et pour la paix ensuite.

PUBLIÉ EN HOMMAGE AUX OUVRIERS
CANADIENS PAR LA BRASSERIE MOLSON
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sur la Situation
Canada pers 1840,
ion de Papineau sous l’Uninn.
enfin deux larges études0
moeurs politiques sur l’Em
de 1849 à Montréal et sur la De
mission de, LaFontaine.

i pour l'intérêt, ni pour l'am.
pleur des sujets étudiés, ce tro
sième volume de “Notre Maitre
le Passé” ne le cède aux deux
tomes qui l'ont précédé. Les trois
volumes forment un ouvrage que
tout amateur d'histoire canadien.
nevoudra posséder.

ibrairie GRANGER FRERFs
LIMITEE, 54 ouest, rue Notre
Dame, Montréal. Tél.: LAnca.
ter 2171.

religieuse ay
sur L'évolu.

—_—

Ne jetez pas ce

JOURNAL

a: feu ni ne le détruisez.
Vendez-le ou donnez-le à
un organisme ae récupé
vation.

v

VOUS CONTRIBUERKZ AINSI
A LA VICTOIRE  
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+ St-Prosper_e
snédiction du Couvent:
i belle féte a eu lieu a St
Prosper, à l'occasion de la béné
diction du couvent.

Voici le programme: .
Le matin, messe solennelle a

7h, pur Mgr Hilaire Fortier, an-
cien cure de St-Prosper. Chant
par les demoiselles Enfants de
Marie, À l'orgue, Mlle Céline Mo-

Messe à 9h 30, par M. le vicaire.
Sermon du circonstance par Mgr
H. Fortier. Chant par la chorale
des hommes. À l'orgue, M. le no-
taire Tardif.
A 2h 30. presque tous les pa-

roissiens étaient réunis dans la
cour du Couvent.  Etaient pre-
sents: Mgr Hilaire Fortier, M.
l'abbé J.-B, Leclerc, curé de St-
Gervais, M. l'abbé Arsenault,
curé de St-Philibert, M. l’abbé
Napoléon Roy, curé de St-Louis,
M. le curé Labrecque, le Rév.
Pere Jean-Paul Roy, M. l'abbé
Rosario Dovle, vicaire.
Discours par M. le curé, l’abbé

Leclere. ancien curé de la parois-
se, M. l'inspecteur Jean. Adresse
par Mlle Gervaise Loubier. Chant
“Seigneur. bénissez cette mai-
son”, par les élèves du couvent.
Bénédiction du couvent par Mgr
Fortier. Salut du S. Sacrement.
Chant par les élèves du couvent,
sous la direction des dames reli-
gieuses.
Visite wu couvent,
Le séii. a 8h 30, à la salle mu-

nicipale soirée du bon vieux
temps.
Duo: ‘Marche héroïque”, de

Schubert par Mlles Michelle et
Pauline Samson.
Choeur: Les

Cheminadu.
Chant "La Pêche”, par Gaétan

Larochetle, Michel Roy, Val-
mont Laroclielle et Claude Roy.

petits enfants:

Adresse. par Mlle Huguette
Morin.

Piano ‘Au Matin”, par Mile
Paule Rx.
Chant: "A des Oiseaux”, par

Mlles Michelle et Pauline Sam-
son.

Pian
Samson.
Chant "nimé : “Nos Souvenirs”,

par les vièves du couvent.
“0 Curuda”.
Duo: Marche Militaire, de

Schubert. par Milles Jacqueline
Larocheile ct Céline Morin.
Discow+ par M. le curé La-

breeque «t l'abbé J.-B. Leclerc.
1! y à <ingt-quatre ans que les

dames religieuses sont venues à
St-Prosper A l’occasion de cette
fete, 1a premiere supérieure, la
Rév. Socur Ste-Louise, a bien
voulu rehausser de sa présence
Hotre fête paroissiale, accompa-
8née de la Rév. Mère Provinciale.
Merci «1 félicitations aux da-

Mes religieuses pour cette orga-
nisation,
a
SN

mes

“Polonaise”, par Mlle P.

 

Récupérez
pour

la victoire  
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MARIAGES:
Le 12juillet, Mile LorenzaDrouinà M. Camille Bédard. deSt-Louis. !
—Le 15 juillet, M. Chs-Auguste :Roy, commerçant, à Mlle Yvette

Goulet.
NAISSANCE :

e

8

juillet, Anne-Marie, Mar-celle, fille de M. et Mme Jean.Noël Poulin. Parrain et marrai-ne, M. Gaétan et Mlle Jacqueli-
ne Larochelle. Porteuse, Madame
David Champagne.
Nos félicitations.

A L’HOPITAL:
Léonard Larochelle, à l’Hôtel-

Dieu de Québec, pour interven-
tion chirurgicale.

°

  

  
 

e St-Alfred=+
 

M. et Mme Philippe Veilleux,
de Magog, ont rendu visite à M
et Mme Georges Nadeau, derniè-
rement.
,—Mme Rémi Bolduc, de Mont-

réal, et sa fille, Bernadette, et
Mme François Tardif, de Saint-
Victor, étaient en promenade
chez M. et Mme Joseph Poulin.
—M. Jean Nadeau, de St-Vic-

tor, a passé la semaine chez son
frère, M. Georges Nadeau.
—-M. et Mme Gédéon Grondin,

de St-Victor, sont venus passer
le dimanche chez M. et Mme Jean
Mathieu.

—Mlle Cécile Nadeau est de
retour dans sa famille après avoir
passé l'hiver à Beauceville.

—Mlle Lucianna Poulin était
de passage a Sherbrooke, diman-
che dernier, ou elle a rendu visi-
te à un ami gravement malade.
—M. Joseph Poulin est de re-

tour de Québec, aprés avoir vi-
sité son fils, Victor, à l'Hôtel-
Dieu de Québec.

—M. et Mme Joseph Poulin et
M. et Mme Louisda Poulin, de
Magog, visitaient derniérement
M. et Mme Arthur Poulia.

—Mille Cécile Nadeau etait de
passage à St-Georges, samedi
dernier.
—M. Jacques Roy, fils de M. ie

juge Leatare Roy, de Québec, a
visité la famille de M. Joseph
Poulin (Cyrille), récemment. .
—MM. Benoît Doyon et Emi-

lien Roy, de St-Benoit, étaient
les hôtes de Mlle Thérèse Fortin,
dimanche dernier. ;
—M. et Mme Joseph Mathieu,

d’East-Broughton, étaient de pas-
sage chez:M. et Mme Joseph Pou-
lin (Cyrille), dimanche dernier.
—Mme Alfred Rodrigue est de

retour de Saint-Georges aphès y
avoir passé quelque temps.
—M. et Mme Cyrias Lagueux,

de St-Victor, visitaient M. et Mme
Paul Fortin, dimanche dernier.
—M. Vital Boucher, de Water-

ville, était cn promenade chez
M. et Mme Louis Boucher, der-
niérement.
—M. Gérard Bilodeau. de Wa-

terville, visitait sa mère, Madame

Philippe Bilodeau, dernierement.

—M.et Mme Athanase Gilbert,

de Magog, etleurs enfants, de

e a St-Alfred.
Past et Mme Alfred Rodrigue
et Mlle Jeannette Rodrigue, de

passage a St-Georges, chez M. et

Mme Arthur Paquet.
—M. et Mme Lucien Duval,

de St-Georges, sont de passage
 
 

éteffet, “une ou deux ROBOL,
effet demain matin”,

labrer votre santé.
BOT
donnent pas de colique. mn,

ELIMINEZ LES POISONS...
Votre système constipé vous rend

'h Mauvais service, T1 vous fait parai-
Te inférieure en jugement, er vivacité,
fn humeur, On préférera l’autre. T1 est
5 facile d’éliminer la source du mal;

Ne laissez pas l’empoisonnement dé-
Les tablettes RO-

» grâce à une drogue spéciale, ne

Wales ROBOL
25 cents la boîte.

C'* Chimique FRANCO Américaine Ltée, 1566, St-Denis, Montréal.

ce soir,
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| MARIAGES:
reset juillet, fut bénit en no-| tre 1s¢ paroissiale, le mariagede Mlle Hélène Gagnon, fille SeM. et Mme Didier Gagnon, a MJaul-Henri Goupil, fils de Dameve_ Laurent Goupil, égale tde Ste-Claire. P ééacemen| —Le même jour, à St-Malachie,Mlle Thérèse Marceau, fille de M.et Mme Arthur Marceau, a M.
Maurice Tanguay, fils de M. et
Mme Alfred Tanguay, de notre
paroisse.
—Le 3 juillet, a été célébré enl'église Notre-Dame de Grâces de

Québec, le mariage de Mlle Clau-
dia Jobin, fille de M. et MadameEphrem Jobin, de Québec, 3 M.
Honoré Morin, fils de M. Joseph
Morin, de Ste-Claire.

Aux nouveaux époux,
voeux de bonheur.
NAISSANCE:
À M. et Mme Bertrand Fau-

chon (Alida Gagnon) un fils, né
le 13 juin et baptisé le même
Jour, sous les prénoms de Joseph,
Edouard, Herman. Parrain et
Marraine, M. et Mme Edouard
Gagnon, oncle et tante de l’enfant.
Porteuse, Mlle Marie-Claire Ga-
gnon, tante de l’enfant.
Nos félicitations,

nos
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MARIAGES:
Le 5 juillet, M. Montcalm Po-

merleau, fils de M. et Mme Adé-
lard Pomerleau, a épousé Mille
Yolande Moreau, fille de Mme
Vve Adolphe Moreau. Les nou-
veaux époux sont partis pour
Arvida où ils résideront.
—M. Roland Carbonneau, cul-

tivateur, de St-Odilon, Dorch., a
épousé Mlle Alfréda Bisson, fille
de M. et Mme Gaudias Bisson.
RETRAITE:
Au cours de la dernière semai-

ne de juin, nous avons eu une re-
traite paroissiale, préchée par
les RR. Péres Duval et Laflam-
me, rédemptoristes.
Les exercices ont été suivis

avec une grande assiduité et ils
se sont terminés par les Quaran-
te-Heures,

PREMIERE MESSE :
Dimanche, le 2 juillet, nous

avons été les heureux témoins
d'une belle cérémonie religieuse
à l'occasion de l’une des premiè-
res messes solennelles du Rév.
Père Labbé, neveu de M. le curé.
 

chez M.
thieu.

—M. et Mme Eugène Nadeau,
de Lewiston, de passage à St-
Alfred.

et Mme Philippe Ma-  

“Pepai-Cola” est la Marque enregistrée au Canada
de Pepsi-Cola Company of Canada, Limited

MARIUS BOURQUE,
EMBOUTEILLE PAR

Poge 7

 

   
      

  

VALLEE-JONCTION, Québec

Le Rév. Père Labbé avait été
ordonné prêtre au mois de fe-
vrier, chez les RR. Peres Maris-
tes, à Boston, E.U.

C’est le Rév. Père Duval, c.s.r.,
qui a prononcé le serimon de cir-
constance.
Cette cérémonie coïncidait avec

la clôture de la retraite et des
Quarante-Heures.

VISITEURS:
M. et Mme Eugène Métivier,

de Québec, ont passé quelques
jours en vacances chez M. Eugè-
ne Métivier.

—MM. Philias Bégin et P. Bé-
gin, de Ste-Germaine, étaient de
passage, ces jours derniers, chez
leur frère, M. Phydime Bégin.

—M. et Mme Joseph Laflam-
me, des Etats-Unis, M. Oliva La-
flamme, également des E.-U., sont
en promenade chez leur père, M.
Jean Laflamme.

Commission Scolaire :
M. Réginald Blais fut élu com-

missaire à l’unanimité pour rem-
placer M. A. Gendron, sortant
de charge.
Le bureau des commissaires

sera composé de MM. Ls-Geo.
Leclerc, Alfred Roy, Joseph Pa-
rent, Eugène Lemelin et Réginald
Blais. M. Alfred Gagnon en est
le secrétaire-trésorier.
—_—

 

MARIAGES:
Le 12 juillet, a été béni le ma-

riage de M. Armand Guay, fils de
M. Napoléon Guay, à Mlle Thérè-
se Faucher, fille de M. Trefflé
Faucher.
—Le même jour, a été béni le

mariage de M. Albert Vachon,
fils de M. Grégoire Vachon, a
Mlle Eva Paquet, fille de M. Pa-
quet.
—Le 15 juillet, M. Dominique
 
 

 

Avec autorisation spécisie

Lariviére, fils de M. Vénérand
Larivière, à Mlle Rachel Morin.
fille de M. Il£onidas Morin.
DECES: ;
Le 10 juillet, est décédée à l'âge

de 81 ans et 7 mois, Mme Vve
Philias Gagné, née Octavie Gran-
gor.

Ses funérailles ont cu
13, en cette paroisse.
Nos plus profondes sympathies

à la famille en deuil.
+

L'argent qu'on possède est
l'instrument de la liberté; celui
qu'on pourchasse est l'instrument
de la servitude. — J.-J. ROUS-

oD+
Café

Canari
STRICTEMENT CANADIEN

CUISINE

IRREPROCHABLE

lieu le

 

 

¢

Service rapide et courtols

Encourageons les nôtres

 

J.-R. Laliberté, Prop.
44, de Ia Couronne,

Ç QUEBEO

  

 

 
M Portant avec eux tout ce qui leur faut pour la bataille, y inclus dans ce cas-ci, des bicyclettes, des trou-
pes de l’armée
préparatoires.

i i écutent un débarquement sur les rives de la Manche au cours de manoeuvres
Depareilles scènes se sont déroulées à plusieurs endroits sur les côtes de la Normandie au

moment où les troupes alliées se ruèrent à l’assaut de la forteresse Hitlérienne.
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par Roger BOLDUC

 

—eSous le (Ciel de Saint-Georgese—

  

  
Une lutte courtoise

On croira peut-être que la mise-en-gorde s'adresse uni-

quement aux orateurs publics; pourtant, le moindre des élec-

teurs aurait intérêt à surveiller son attitude durant cette pé-

riode électorale.
Au Canada françois, les chaudes partisanneries et les

enthousiasmes débordants ont amené petit-à-petit la triste

coutume des attaques personnelles vis-à-vis les candidats en

liste ou leurs lieutenants.
On ne répètera jamais trop qu'une élection est et restera

toujours “le choix d‘un homme appelé à diriger les affaires

gouvernementales’’. Ce choix doit donc être fait selon la va-

leur de l'homme en tant que dirigeant et aussi selon la va-
leur de son programme politique.

Evidemment, on peut exiger d'un chef qu'il offre des ga-
ranties sures de moralité. N'importe qui serait légitimé de dé-
noncer un communiste ou tout autre porteur d'idées subversi-

ves; mais il ne faut pas tomber dans les personnalités propres
à tuer la réputations d'hommes honnêtes.

Les scandales et les médisances sont choses méprisables
et condamnables même en temps d'élection. D'ailleurs on n'ai-
de pas, que je sache, un candidat en dénigrant ses adversaires,
car cette tac-tic répugne jusqu'aux meilleurs partisans. Les
partis ne redoutent rien comme un supporteur qui prétend les
aider en crachant l'injure.

Les électeurs doivent faire de la politique sur le terrain de
la politique, discuter des programmes et des méthodes a leur
goût, mais veiller à ne pas dépasser les bornes de la gentilhom-
merie et de la courtoisie. Tout le monde a ses torts dans la vie
intime, mais n'oublions pas que pour lancer la première pier-
re, il faut n'avoir jamais péché !

Roger BOLDUC
 

L’ÈRE EST AU DÉCÈSDE M.
PEINTURAGE A. RANCOURT

pronsonrentrrensenconcrscarenes

| Le Carnet

; Mondain
Groove

M. l’abbé Alfred Quirion, vicai-
re à St-Isidore, a passé quelques

  

 

jours parmi nous, en fin de se-
maine. _, . ;
—Le Rév. Père Germain La-

fontaine, de Sherbrooke, était de
passage dans notre ville, diman-
che et lundi derniers.

Chronique
Assemblée le 24 : .
L'assemblée régulière pour le

mois de juillet aura lieu lundi
soir prochain, le 24, au salon de
notre local.
Comme toujours, les membres

sont priés de s’y rendre en grand
nombre. Il y aura prix de présen-
ce et discussion sur plusieurs
problèmes de régie interne et —Mme S. Boudreau et sa soeur,!

Mille Bella Gagnon, sont parties!
pour Biddeford, Me., les invitées!
de M. et Mme Léonard Gagnon.|
—Le Dr et Mme Louis God-!

bout, de Ville-Marie, le major et:
Mme Omer Godbout, F. O. Adol-
phe Godbout et Mme Godbout,
M. Antonio Godbout, d’Ottawa,
ainsi qu M. et Mme Henri God-
bout, d’Arvida, étaient a Saint-
Georges, lundi dernier, à l’occa-
sion du mariage Vennes-God-
bout. !
—M. Jean-Paul Roy, en service

actif à Terreneuve, passe quel-
ques jours dans sa famille.
-—-Mme Philémon Prince et

Mlle Madeleine Prince étaient en
visite chez des amis, au début de
la semaine.
—M. et Mme Philias Bolduc,

ainsi que leurs filles, Madeleine,
Marthe et Marguerite, visitaient
des parents de notre ville, same-
di dernier.
—Mlle Madeleine Carrier, de

Lévis, était de passage à Saint-,
Georges, récemment. |
—Mlle Thérèse Grenier fait ac-

tuellement un séjour à l’Hôtel-
Dieu de Québec.
—M. Raoul Lapointe, de Ling-

wick, était de passage à Saint-

 
  Même si la peinture ne refait, Nous avons appris à regret la |

as la nature, elle aide beaucoup'mort de M. Adalbert Rancourt,;
à rafraîchir les immeubles et à du rang Ste-Marguerite, décédé
donner un meilleur coup d'oeil.: samedi soir, le 15 juillet, à l’âge |
Les propriétaires de notre ville de 66 ans.

se sontappliqués depuis le début. Outre son épouse, née Marie
de l’été à faire repeindre leurs! Rodrigue, le défunt laisse pour le
maisons. | pleurer, ses fils : Henri, Georges,
Des travaux d'importance ont Alfred, Edgar, Roland, Arthur et

été exécutés chez MM. Eugène ' Réal; ses filles : Mmes Louis Gil-
Roberge, Paul Baillargeon, Jules! bert, Emile Lessard, Délias Mo-
Moisan, Jean Toulouse, Dr P.-E.'rin; ses soeurs: Mmes Achille
Thibaudeau, à l'Hôtel Murtho,! Drouin, Albert Veilleux (a Bap-
chez Paul Papillon, Victor Clou- tiste), Napoléon Morin et Joseph
tier, Z. Jacob, Hôtel Continental, | Boucher; une belle-soeur : Mme
et à plusieurs autres endroits. Alphonse Lajoie; ses beaux-frè-
dont les noms nous échappent. |res: MM. Joseph Rodrigue, Phi-

Les édifices du Couvent et du libert Rodrigue et Alfred Rodri-
Foyer subissent aussi l'assaut du; BUe; ses belles-filles : Mmes Hen-
pinceau, les travaux y sont me-;'Y Rancourt, Georges Rancourt,

nés par ies frères Thibaudeau. Alfred Bancourt et Edgar fan
FI À i ; endres: , uis

0.56 Jatraichissementgénéralai GilbertJos Venieux, Emile Les-
sard et Délias Morin. Il laisse

et nette notre ville. Personne ne ; :
sen plaindra sûrement et les ÉBalement plusieurs petits - en-
étrangers sauront l’apprécier. | ents.

Les funérailles ont eu lieu à

NAISSANCE
St-Georges mercredi matin, à 9
heures, sous la direction de la

M. et Mme Louis-Philippe Cou-
ture, de Québec (née Irène Pou-

Maison Giguère & Frère.
A Mme Rancourt et à toute la

lin), de St-Georges, ont le plaisir
d’annoncer à leurs parents et;

famille plongée ‘dans le deuil,
nous offrons nos plus sincères
condoléances.

amis la naissance d’une fille, née
le 6 juillet et baptisée le 9, sous| nette Quirion, de St-Georges.
les prénoms de Marie, Jeannette, Porteuse, Mlle Laurette Poulin,
Jocelyne. Parrain et marraine, nièce de l'enfant.
M. Hervé Poulin, de St-Georges,! Nos félicitations.

Dr L.-P. GAGNON
Chirurgien-Dentiste

BUREAU OUVERT TOUS LES JOURS A ST-GEORGES

TEL. 278 - - ST-GEORGES-EST |

 

 

oncle de l'enfant, et Mlle Jean-

 
 

 

Coin St-Antoine et 1ére Avenue

 

 

 

Georges, récemment.
M. Barny Rancourt, de Mont-

réal, visitait récemment des pa-
rents et des amis à St-Georges.
—Mme Emérilda Poulin est

descendue a Québec, au chevet
de sa soeur, Mme Ls-Ph. Coutu-
re.
—M. et Mme Henri Lessard, M. ;

et Mme Georges Morin, ainsi que
leur fils, Léandre, se sont rendus
à Jackman, Me., en fin de semai-
ne.
—M. l'abbé Geo.-Henri Ga-

gnon, d’Asbestos, M. et Madame
Adrien Veilleux, Rosette et Jac-
ques Veilleux, ainsi que Mme M.-
Louis Dutil et son fils, André,
étaient de passage a Waterville,
Me., la semaine dernière.
—Mme Ernest Deblois et son

fils, Georges, de Waterville,
étaient de passage dans notre vil-
le, en fin de semaine.
—Mme Angéline Cliche Roy,

régente des Filies d’Isabelle de
Beaupré, était en promenade
chez M. et Mme Raymond Cliche.
Son fils, Rémi, ainsi que M. et
Mme J.-L. Cliche, de Vallée-Jonc-
tion, accompagnaient Mme Roy.
—M. l’abbé G.-H. Gagnon est

 
vacance passée dans sa famille.
—M. Clermont Roy, M. Roger

Morin et Mlle Rolande Morin vi-

St-Georges, récemment.
—Mme Jos. Giguère et Mme

Ephrem Beaudoin étaient de pas-
sage chez Mme Léger Rancourt
il y a quelques jours.
—Mlle Virginie Poulin était en

promenade dans sa famille, der-
nierement.

MAISON A VENDRE
Village Morency — 20 x 34 — 7
pièces, cuisine d’été et dépendan-
ces — S'adresser à :

Ovide Buteau,
ST-GEORGES-EST

 

 

Poste de commerce à vendre
A SAINT-GEORGES-OUEST

Résidence privée en bon état, magasin avec comptoirs, vitrine,
grands hangars, balance publique et grange-écurie, grands jar-
dins et l’écorre de la rivière ayant 6 arpents de largeur, le tout
occupé ci-devant par M. GEORGES LANGLOIS, marchand, sur
la rue principale du côté de l'église. Pour le prix et les condi-
tions, s’adresser à :

J.-E. LANGLOIS, Notaire
STE-JUSTINE, LANGEVIN,

Cté DORCHESTER, P. Q.

   
   

 

  
 

      

      
 

 

 

 

MAISON
A VENDRE

Maison à 2 étages située dans le
village St-Georges Ouest, rue St-
Jérôme à proximité du Boule-
vard et de la Manufacture de

Soie. — Pour renseignements
s’adresser à:

M. EUGENE NOLET,
Secrétaire, Caisse Populaire,

ST-GEORGES, OUEST
°    

“première fois à cette

retourné à  Asbestos, après une

sitaient Mlle Hedwidge Poulin à

externe.

Le nouveau Conseil :

Le nouveau Conseil à la tête
du+2283 sera en fonction pour la

assemblée

Le Grand-Chevalier élu, -M.
Maurice Vander-Heyden, prési-
dera la réunion, assisté de tous
ses acolytes récemment montés à
la tribune-

Renouvellement des comptes :

Le second semestre de 1944 a
débuté avec le mois de juillet.
Les cotisations et les primes sont
donc dues depuis trois semaines.

C’est une justice à rendre à
notre Conseil que de régler cette
dette le plus tôt possible. Si
nous voulons que le 2283 soit
toujours un Conseil fort et soli-
de, aidons-le en payant nos
comptes sans délai.

PIQUE-NIQUE DES
FILLES D'ISABELLE

Le Cercle Elizabeth Leseur des
Filles d’Isabelle de St-Georges
organise pour dimanche prochain,
le 23, un grand pique-nique au
chalet de M. Philippe Thibau-
deau, au lac Raquette.

L'organisation invite tous les
membres à cette fête champêtre.
Elle recevra avec plaisir les
dames avec leurs maris et les de-
moiselles avec leurs amis.
Le départ aura lieu dimanche

matin, à 10 heures, au local des
Filles d‘Isabelle, deuxième ave-
nue.
Tous ceux qui ont des automo-

biles disponibles sont priés de
bien vouloir les mettre à la dis-
position des pique-niqueurs de
façon à faciliter le transport.
En cas de mauvais temps, la

promenade sera remise au di-
manche suivant. Les Filles d’Isa-

mensuelle.

   

Colombienne
{so. vy VA

Ny

QUI EST.CE.?
PIO

 

oo roe)

Vous la vites sûrement au hy.
sard de vos pèlerinages à travers
la ville: elle ne manque pas de
créditer à chacun un lurge sour.
re de salutation. }
Une petite personne pleine de

vie et d'entrain. Ses yeux pétil-
lants lui donnent un regard tan.
tôt doux, tantôt sévère, mais
toujours ardent et précis,

Cette franchise du visage dé-
coule d’un moral équivalent.
Elle ose toujours dire ce qu'elle
pense mêmesi ces vérités peuvent
parfois blesser l'oreille d'un au-
diteur susceptible.

Moqueuse? Certes c'est un
capital familial et elle ne le cède
en rien à ses frères et soeurs. Sa
conversation brillante et yaie lui
attire l'estime de tout son entou-
rage et plus encore.

On ne lut connait pas de pre-
tendant assidu, mais elle fait vo-
lontiers commerce avec ses nom-
breux amis et amies. La récréu-
tion hélas! n'est pas de dure
permanente. Notre héroïne nu
pas échappé à l'attrait du tra-
vail...

Chaque matin, elle traverse lu
rue. de son ‘‘home’' aux bu-
reaux de la Maison qui l'em-
ploie. Les patrons n'ont que des
louanges à son adresse, ce dont

je ne suis pas du tout surprise
Si vous reconnaissez le type.

vous abonderez sûrement dans

le sens de votre
RIEUSE

P. S. — Photo précédente : M.

Jacques Godbout.

 

 

belle espèrent que cette partie de

plaisir rencontrera l’approbation de tous les membres et rempor-

tera un beau succes.
 
 

 

St-Georges, Bce -

Marie-Louis BEAULIEU,
L. Ph, C.R.,

Avocat et docteur en droit,

111 Côte de la Montagne, 

BEAULIEU & LAFLAMME
AVOCATS & PROCUREURS

QUEBEC TELEPHONE:
TELEPHONE: fs. 345

Bureau 2-1596 Rés. 5339 Bureau 301 Res. a

- Téléphone 301

Rodol. LAFLAMME, B.A,

Avocat et licencié en droit,

St-Georges de Beauce.  
 
 

  

     

   

EPHREM
MONTRES

66, lére Avenue, 

———————

La bijouterie

PEUT VOUS SERVIR EN

NOUVEAUTES
&

REPARATIONS GARANTIES
&

Tout achat fait chez-nous joint à prix

qualité et satisfaction.

Saint-Georges-est,

POULIN
DIAMANTS

modique,

Beauce
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A la suite
avec j
pavillon à Québec. — Bea

VISITE DU ST-GERVAIS'

George Woollen Mills

s'est enfin hissé à la tête de la

Ligue de Baseball de l’Est, di-

manche après-midi, en disposant

facilement du St-Gervais chez

lui, par le score de 11 à 5.

Cette victoire des nôtres sur

Jes meneurs du circuit leur vaut

de partager maintenant la pre-

mière position avec le club de

chasse. ; .

Belle partie à St-Gervais fut guê-

re contestée, nos joueurs se mon-

trant supérieurs dans tous les do-

maines. A Québeg, contre le Gar-

nison, lu partie fut plus sérieuse

et les joueurs du Woollen Mills

durent s’avouer vaincus à la

neuvième manche après avoir

exécuté un beau ralliement à la

septième.
Une erreur malheureuse per-

mit aux adversaires de scorer les

deux points qui leur faisaient ga-

gner lu joute au compte de 7-6.
Malgré cette défaite, le St.

George W. M. demeure en pre-
mière position de la ligue. Cette

place sera définitivement conce-

dée dimanche prochain quand les

deux détenteurs en viendront aux

prises à St-Georges. ;
Cette partie sera d’une impor-

tance primordiale puisqu'elle dé-

cidera probablement de la posi-

tion finale des équipes avant le
détail.
La direction de l’équipe locale

compte sur une forte assistance

pour accorder aux joueurs tout le
support au’ils méritent.

Les sportifs se donneront donc
rendez-vous dimanche prochain,
au terrain des courses de Saint-
Georges, a 2 h. p.m.

Voici maintenant le sommaire
des deux parties jouées diman-
che dernier, à Québec et à St-

Le St.

Gervais.

ST-GEORGES

Ab P Cs RA
M. Filion, 3b 4 2 1 0 5

 

 
 

 

THEATRE
ST-GEORGES

Vend.-Sam. — 21-22 juillet

“STAR SPANGLED
RHYTHM”

\vec: Betty Hutton,

Eddie Bracken

fième Episode: Sea Readers

Dimanche — 23 juillet

“PRÉSIDENT
HAUTDECOEUR”

Avec: Marry Baur, Cecil Grane

Lundi-Mardi — 24-25 juillet

“TOP MAN”
\vec:; Susanna Tosten,

Donald O'Connor

Merc.-Jeudi — 26-27 juillet
PROGRAMME DOUBLE

“SWEET ROSIE 0°GRADY”
(En Couleurs)

Avee: Betty Grable, Robert Young

“OVER MY DEAD- BODY”
Avec: Milton Berle,

de sa victoire de dimanche après-midi. — Exoequo
le St-Gervais. — Nos porte-couleurs doivent baisser

u travail de Bertrand Veilleux.

DIMANCHE PROCHAIN

O. Lessard, a.c. 5 0 1 1 2
Poulin, rec. 5 1 1 6 1
Ferrand, c.d. 4 1210
Gilbert, c.g. 5 2 2 4 0
Gagnon, 1b 4 0 111 ©
V. Veilleux, c.d. 20000
Morin, 2b 4 0 0 3 2
B. Veilleux, 1. 4 01 0 3
Dallaire, c.d. 2 0 0 00

39 6 9 26 13

GARNISON

Ab P Cs R A
Tremblay, 1b 51 3 7 0
Moreau, 2b 30111
R. Parr, 3b 5 0 1 0 2
Long, c.d. 4 0 2 0 0
Cloutier, a.c. 4 1 1 1 1
Larivée, c.c. 5 2 4 2 0
Labrecque, 1. 5 0 2 1 4
Duval, c.g. 4 1 2 1 0
Jobin, rec. 4 1 114 1
Hébert, 2b 1 1 1 0 0

40 718 27 9
Deux hommes retirés quand

Jobin compte le point victorieux.

P Cs E
St-Georges 010 000 401—6 9 0
Garnison 000 102 022—7 18 7
Batteries: B. Veilleux et Pou-

lin; Labrecque et Jobin.

ST-GEORGES

Ab P Cs RA
Fillion M., 3b 5 1 1 0 3
Lessard, a.c. 5 01 3 1
Poulin, rec. 5 2 2 71
Farand, c.c. 3 1 2 30
Gilbert, c.g. 4 2 2 3 0
Morin, 2b 5 2 2 2 1
Veilleux V., 1b 5 1 3 ¢ 0
Dallaire, c.d. 5 1 2 0 0
Boissinot, 1. 3 1 0 0 2

40 11 15 27 8

ST-GERVAIS

Ab P Cs R A
Racine, c.g. 5 0 2 4 0
Bernard, c.c. 4 1 2 0 U
Labrie, 2b 4 0 0 4 2
Parent, c.d. 4 01 00
Gignac, a.c. 4 0 0 4 2
Pelletier, rec. 4 2 1 6 4
Godbout R., 3b 4 11 00
Godbout R., 1b 4 0 2 9 0
Gagnon, |. 0 0 0 0 0
Corbin, 1. 311 03

36 5 10 27 11

P Cs E

St-Georges 402 001 040—11 15 2

St-Gervais 101 100 101— 5 10 3

Batteries : Boissinot et Poulin;

Gagnon, Corbin et Pelletier.
mmepre rereer

BERTRAND VEILLEUX A
L'HONNEUR

L'Equipe du St-Geqgges W.
M. reconnaît de plus en plus

l'aide efficace de son diminutif
lanceur Bertrand Veilleux.

Les supporteurs du club et

tous les sportifs sont unantmes

dans leurs louanges. À la suite

de la partie de dimanche soir,

contre le Garnison, où Bertrand

afficha une tenue sensationnelle,

il nous fait plaisir de féliciter

d’une façon spéciale notre bril-
lant lanceur.

Bertrand est dans le Baseball

depuis plusieurs années; tou-

jours, on lui a reconnu une su-

prématie incontestable dans le

domaine des lanceurs. Rappe-

lons-nous la récente ligue de - Mary Beth Hughes
——

Drs G. et V. Cloutier 3
ST-GEORGES,

Beauce

® Rayons  

Beauce dans laquelle notre jeu-

    
  35

ultra-violets  
 

Terre a
A 1 mille de la Station — Bâtiments — Bois d'érable et bois de
commerce. Outillage complet pour ouvrage de sucrerie. S'adres-

GAGNON
ser à :

ROMEO
BUREAU LACROIX,

vendre

BEAUCE

|rt
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 LA MUSIQUE SONNE 
ne amt se taillait déjà une répu-

BIEN MAIE....

tation formidable contre les
équipes de St-Victor, St-Geor-
ges et St-T'hhéophile.

Bertrand a eu les promotions
qu'il méritait. Aujourd'hui, fai-
sant partie d'une ligue de fort
calibre, il donne encore un servi-
ce de première valeur et affronte
avec succès des joueurs de renom-
mée provinciale.

Nous n'avons pas l'intention
de monter aux nues cette étoile
du losange; mais, il est des cho-
ses et des faits qu’on se doit de
souligner en toute justice.

Bertrand n’a jamais eu de
professeurs célèbres mi de leçons
assidues; il a appris son métier
à force de travail et de patience.
Son capital sportif, (1 le doit à
lui-même et 1l a droit d'en être
fier.

Infagmez-vous auprès de ses
receveurs. Ils vous répondront
que, derrière le marbre, même
une seconde de distraction n’est
pas permise pour bien attrapper
ses bailes. Il ne tient pas sa puis-
sance de sa taille; mais, servie
par son bras de fer, la balle vient
comme un bolide et obéit à des
impulsions quasi mystérieuses
pour exécuter des trajectoires dé-
concertantes.

Su “‘courbe baissante” a un
effet capricieux qui déroute les
plus rapides frappeurs. On rap-
pellerait volontiers la colère im-
puissante des Labbé, Gilbert ou
Lessard qui s'élançaient vaine-
ment . . .dans le vent! En bons
sportifs cependant, ils conve-
naient que ‘‘Baloune’’ livrait
une balle exceptionnelle.

Qualité précieuse, Bertrand
garde son sang-froid surtout
dans les situations difficiles. Il
suffit que les buts soient remplis
pour le voir délivrer cinq ou six

‘“strikes’”’ implacables.
Sa rapidité, jointe à des ruses

intelligentes, lui permet parfois

de prendre en défaut des cou-

reurs trop éloignés de leurs sacs.

Cette vitesse lui est également
précieuse pour voler les buts, act

qu'il pratique avec succès. I sait

d’ailleurs frapper au bon mo-

ment et au bon endroit. |

C'est toute cette accumulation
de pétits talents qui, en plus de

ses excellentes qualités de lan-

ceur, font de notre ami Bertrand

Veilleux un joueur de classe, 
 

Se7PF

 

 spectaculaire et impressionnant.

N

 

  
Il n'est certes pas à l'apogée

de sa carrière car l'âge. l'expé-
rience et la pratique développe-
ront davantage ses ressources et
feront disparaître graduellement
certaines lacunes qu'on s’évertue
peut-être trop à lui reprocher.

Une chose est certaine, c'est
que Bertrand est sur la bonne
voie pour devenir un maître du
monticule et gravir des sommets
de célébrité qu'on ne soupçonne
pas encore.

Ses admirateurs le lui souhai-
tent ardemment. Ils n’en se-
raient que plus fiers et plus heu-
reux, car ses succès rejaillissent
sans cesse sur son équipe et sur
sa petite patrie beauceronne.

R. B.

NAISSANCES
M. et Mme Alphonse Gilbert,

née Marie-Reine Bourque, font
part a leurs parents et amis de
la naissance d’un fils, né le 14
juillet et baptisé le même jour,
sous les prénoms de Joseph, Ray-
mond, Réginald. Parrain et mar-

raine, M. et Mme Philippe Bour-

que, oncle et tante de l'enfant.

Porteuse, Mlle Jacqueline Bour-
que, tante de l’enfant.
Nos félicitations.
—e@

On ne peut faire du bien a
tous, mais on peut témoigner de
la bonté a tous. — ROLLIN

  

NOCES D'OR DE M.
ET MME J. CHAMPAGNE

_ Une grande fête familiale eut
lieu à St-Georges, dimanche, le
2 juillet, quand la famille et les
amis de M. et Mnie Joseph Cham-
ugne célébrèrent avec éclat le
Oc anniversaire de mariage de

nos deux concitoyens.
Tous les frères, soeurs, enfants

et petits-enfants des héros de la
fête s'étaient donné rendez-vous
auprés d’eux en cette date mé-
morable.
La journée débuta pur une

messe solennelle que chantait M.
l'abbé Odina Roy, curé d’East-
Broughton. Un banquet suivit
l’office divin, lequel était présidé
par M. François Champagne.
M. l’abbé Roy offrit le premier

les voeux aux heureux jubilaires
ct, au nom de tous, il exprima le
désir de voir M. et Mme Cham-
pagne vivre encore longtemps au
milieu de leur belle famille.
MM. Florian et Nazaire Cham-

pagne adresserent également la
parole, de même que M. Frs
Champagne. Une adresse fut lue
par Mlle Françoise Champagne el
une bourse substantielle fut aussi
offerte par Mlle Lise Pomerleau,
toutes deux petites-filles des ju-
bilaires.
Durant l'après-midi, un grand

nombre de cousins, cousines el
autres parents vinrent se joindre
aux invités. Un grand souper et
une veillée de famille terminè-
rent cette belle journée.
Parmi les personnes présentes,

on remarquait : M. l'abbé Odinu
Roy, M. et Mme Joseph Cham-
pagnc, de St-Côme, M. et Mme

. Champagne, Mme N. Roy, de
Saint-Prosper, Mme E. Bégin, de
Notre-Dame, Mme Davila Pou-
lin, M. et Mme Gédéon Roy, M.
et Mme F. Veilleux, M. ect Mme
Albert Roy, M. et Mme E. Roy,
M. et Mme A. Roy, Mme F. Jac-
ques, de St-Joseph, M. Alcide
Roy, Mme David Gilbert, M. et
Mme F. Champagne, de Ste-Anne
de la Pocatière, M. ct Mme G.
Pomerleau, de Notre-Dame, M. et
Mme Ph. Champagne, M. et Mme
W. Champagne, M. et Mme A.
Pomerleau, de St-Martin, M. et
Mme G. Jolicoeur, de Beaucevil-
le, M. et Mme Frs Champagne,
M. et Mme Naz. Champagne, de
Curleton.

Notre journal se joint volon-
tiers à la famille pour offrir aux
jubilaires ses meilleurs voeux à
l’occasion de cet anniversaire.

François-X. Paradis
B.A.,D.D.

Spécialiste pour la vue

Bureau à l'hôtel Continental

le mercredi de chaque semaine

De 10h. a.m. à 8h. p.m. 
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NOTES:
M. et Mme Adélard Perreault,

de Chicopee Falls. chez leurs pa-
rents, ces jours derniers.
—M. et Mme F. St-Hilaire, de

Harwick, Vermont, visitaient des
parents, dernièrement. i
—M. et Mme Edmond St-Hi-

laire, également du Vermont, M.
et Mme Hilaire Gonthier, chez M.
Georges St-Hilaire, derniérement.
—M. et Mme Armand St-Hilai-

re, du Connecticut, chez leurs pa-
1ents, récemment.
—M. et Mme Georges St-Hilai-

re, de Sts-Anges, sont ailés pas-
ser quelque temps aux Etats-
Unis, visitant leurs enfants.
—M. et Mme Camille Tardif,

de St-Joseph, chez M. Emile Gré-
goire, dimanche.
—M. et Mme Léo Lagrange, de

St-Agapit, chez M. Napoléon La-
grange.

—M. et Mme Aristide Tardif,
de Lévis, chez leurs parents, der-
nièrement.

—M. Omer Grégoire, de Saint-
Joseph, dans notre localité, au
début de la semaine.

—M. et Mme Thomas Lachan-
ce, à Beauce-Jonction, au cours
de la semaine.

—Mme Georges
nous a quittés pour aller passer
quelque temps à Saint-Malachie,
chez M. Alonzo Lehouillier.

-——}ma<a

N.-Dame desPins®
MARIAGES:
Le 6 juillet, eut lieu le maria-

ge de M. Jean-Noël Quirion, fils
de M. et Mme Antonio Quirion,
de St-Simon, à Mlle Marguerite
Pomerleau, fille de Mme Omer
Pomerleau.
—Le 12 juiliet, M. Nazaire Ro-

drigue, fils de feu Napoléon Ro-
drigue. à Mlle Agathe Bourque.
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ans nos Régions
 

fille de M. et Mme Jean Bourque.
| Nos félicitations.
| VA-ET-VIENT:
| M. l’abbé Siméon Bourque,
curé de St-Daniel, de passage à
Notre-Dame, par affaires.
—M. Bernard Morin, de la C.A.

R.C. en promenade pour quel-
ques jours dans sa famille.
—M. et Mme Marius Pomer-

leau, de Val d'Or, ont passé Une
semaine en promenade chez leurs
parents, M. et Mme Ephrem Po-
merleau.
—M. et Mme André Bourque,

de Lewiston, Maine, en visite
chez M. Jean Bourque, ces jours
derniers.

—Mlle Aline Pomerleau, de
Sherbrooke, a passé deux semai-
nes en vacances chez ses parents.
—MIle Georgette Quirion, de

Québec, est e retour chez ses
parents, pour les vacances.

—Mlle Marthe Poulin est par-
tie pour l'hôpital St-Sacrement
de Québec ou elle suivra un cours
de garde-malade.

  

 

  

‘St-Pierre-Broughton
COMMISSAIRES:
M. Albert Gagnon,fils de Fran-

ce, a été réélu commissaire d'é-
coles pour un troisième terme, et
président pour son deuxieme ter-
me.
—A  Leeds-Est, M. Thos S.

Beattie a été réelu commissaire
i et M. Marcellin Huppé, président.
! DECES:

Mme Cyrille Landry (Exarie
Collet) est décédée le 20 juin, à
l’âge de 89 ans. Madame Landry
était bien connue et estimée dc
tous.
RETRAITE:
MM. les abbés W. Lemieux ct

Philibert Grondin ont préché une
retraite paroissiale, la semaine
derniére. Tous les paroissiens se
sont fait un devoir de suivre ces
exercices. MARIAGES:M. Fernand Sylvain a Mlle Dec-
nise Cyr.
—M. Ernest Blais a Mlle Ra-

- ‘chel Boulanger.
—M. Philippe Nadeau à Mlle

Simone Boulanger.
—M. Raymond Vachon a Mile

Alice Vachon.
FETE :
La Société des Artisans Cana-

. diens-Francais, Succursale de St-
Pierre a organisé une belle soirée

“a l'occasion de la fête de St-Jean-
Baptiste. Plusieurs discours fu-
rent prononcés et quelques artis-

|
I

|
| {es de Québec, dont M. Maurice
Beaupré, figurèrent au program-
;me.

ere

| L'argent, mon cher, l'argent

 

c’est la seule puissance. — PON-
SARD

* x +
On dit la vérite gratis, on ment
our l’argent. — DUMAS, père

“Les Mousquetaires”

+

  
 

 

 

Regardez. mais ne touchez pas!
 

 

 
Deux soldats américains examinent, sans y toucher, un canon-fusée
quelque part en Normandie. Les troupes alliées ont capturé des pla-
tes-formes de lancement d'avions-robots dans la péninsule de

Cherbourg.

 

 

|

 

- eme

e “St-Philiber e

M. et Mme Auguste Létour-
neau et leurs enfants, Cécile et
Jean-Paul, de St-Come, chez M
Albert Gagnon.
—Le Rév. Père G.-Henri Ga-

gnon, vicaire a Asbestos, ains
que ses soeurs, Mmes A. Veilleu;
et M.-Louis Dutil, de St-Georges
chez MM. Omer Gagnon et Nop
Gilbert.
—~Mlle Simone Bolduc, de Lé

vis, en visite chez ses parents
M. et Mme Josaphat Bolduc.
—Mme Georges Gilbert et se

fillette, à Scotstown, chez ses pa
rents.
—M. et Mme Jos. Brochu, de

Montréal, chez M. Geo.ges Bro-
chu.
—M. et Mme Alphonse Royer

au Lac Mégantic, chez MM. E
Bilodeau, J.-Z. Roy et autres pa
rents.

—Mile Corinne Mercier, de
Montréal, passe quelque temp
chez sa soeur, Mme God. Boldue
—Mlle C. Bisson, de Beaucevil

le, chez M. Eddy Brochu.

MARIAGE:
,—Le 8 juillet, avait lieu en

l’église de St-Thomas de Mont-
magny, le mariage de M. Victor
Thibaudeau, de cette paroisse, à

 
 

 Mlle G. Lacombe, de St-Thomas
de Montmagny.

Nos meilleurs voeux de bon-
heur.
NOS MALADES:
Mlle Madeleine Bolduc est de

retour de l'hôpital de Beauceville
où elle a subi une légère opéra-
tion.
—M. Henri Lessard est aussi

de retour de l’Hôtel-Dieu de
Québec où il était sous traite-
ment depuis quelque temps.
—Mme Eugène Bélanger, éga-

lement à l’Hôtel-Dieu de Québec,
pour y subir une intervention
chirurgicale.
Nos voeux pour un prompt ré

tablissement.

 

—

o St-Frédéric+
——

BAZAR:
Notre bazar se terminera jeudi

le 20. Le succès est assuréet le
organisateurs n’ont pas compt
leur temps ni leur fatigue. Nous
donnerons plus de détails la se
maine prochaine.

DISCOURS:
Nous avons eu le plaisir d’en-

tendre M. H.-R. Renault, candi
dat libéral de Beauce, ainsi que
M. Vital Cliche, M. J. Cliche et
le Dr Reny, dimanche après-midi,
dans des discours politiques. Lun
di soir, nous avons entendu aus
si M. L.. Legault, candidat cré-
ditiste, exposer ses idées, et lun-
di, le 24, M. J.-Octave Poulin, ac-
compagné de M. L. Bolduc, nous
parlera sous les auspices de l’U
nion Nationale.

VA-ET-VIENT:
M. l'abbé M.-Louis Vachon

parmi nous, à l’occasion du bazar
paroissial.
—Mme Ramond Breton,

Ce — A
 

ains.
que M. et Mme Roméo Breton,

   

 

 

ANTI-RHUS
LE REMEDE SPECIFIQUE

Rie ~

PUCE
Une application tou-tes, les 3 heures farabord disparaître ladémangeaison caractéristique en moins de5 minutes, puis amèneUn soulagementtrès ef.ficace sinon complet enl'espace de 48 heuresaux endroits dy corps> affectématitis. La bouteille $1.55 puees,Der

oste.) SI votre pharmacien
FantiRhus, commandez-le directmos, "28

BARIBEAU & FILS, Lévis, Qué,
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de Montréal, a Beauceville. che
M. Alfred Breton, derniéremes”
—M. et Mme Marc Nadeau, de

la R.C.A.F., de Mégantie, chez
des parents, dimanche.
—M. et Mme Chs-Eugène Les.

sard, à Beauceville, ‘vendredi
pour assister aux funéruilles de
leur oncle, M. Rémi Bolduc.
—MM. et Mmes Alphonse Na.

poléon et Omer Lessard, Mme
Vve Eusébe Lessard, M. et Mme
Albert Grondin, Mmc Léopold
Grondin et sa famille. également
à Beauceville, à cette occasion.
—Mme Vve Honorius Poulin,

de St-Joseph, et ses enfants, vi-
sitaient M. et Mme Arthur Ve-
chon, dimanche.

—M. J. Grégoire, de Thetford,
en promenade chez Mme Omer
Perron, récemment.
—M. et Mme René Puré, de

Québec, chez M. Irénée Roy, en
fin de semaine.
 

 

 

 

monde,

ponibles.   
RÉSERVE POURL'APRÈS-GUERRE: Pour améliorer
les bâtiments ou les troupeaux; pour acheter des

machines aratoires plus modernes, alors dis-

AVANTAGES QU'OFFRENT
LES OBLIGATIONS
DE LA VICTOIRE

GARANTIE EXCEPTIONNELLE: Toutes les riches-

ses du pays, une des nations les plus riches du

Emprunts de la Victoire.

EXCELLENTE GARANTIE POUR UN EMPRUNT: En

cas de besoin temporaire, les banques et Caisses

populaires prêtent sur la seule garantie des Obli-

gations de la Victoire et à très bas taux. En outre,

les Obligations continuent à payer de l'intérêt.

banques.

C'est le temps d'économiser pour l'avenir!

1C4 LE COMITÉ NATIONAL DES FINANCES DE GUERRE

 

PRÊT NÉGOCIABLE TRÈS FACILEMENT: Contraire-
ment à beaucoup de prêts, les Obligations de la

Victoire peuvent être revendues facilement à la

bahque,à la Caisse populaire ou à une maison de

placements. Voyez les prix courants des six

 

BON TAUX D'INTÉRÊT vu la garantieetla facilité
de revente. 3%: le double du taux payé par les
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‘avenir de la colonisation

 

Les différents partis politiques qui brigueront les suffra-
es de notre peuple le 8 août prochain ont-ils à lui présenter

un bon programme de colonisation?

La colonisation n’est pas une affaire de quelques jours

m
ais une question que l'on doit envisager cinquante ans à l‘a-

vance. Paris ne s'est pas bati en un jour et de même les terres
déboisées et les paroisses nouvelles n'apparaissent pas par en-

chantement.

Les cultivateurs ont droit d'exiger une politique qui leur
ermettra d'établir convenablement sur des terres la plupart

de leurs fils et de leurs filles.

Si l'on ne veut pas que les terriens délaissent de plus en

plus leur profession, il faut que les gouvernements facilitent la

création de domaines nouveaux et collaborent efficacement

avec le colon.
Les citoyens des villes sont également intéressés car ils

doivent veiller à ce que le surplus de la population n’aille pas
leur créer le chômage et compliquer leurs problèmes de l‘’ha-
bitation, de la circulation, des écoles, etc.

Les électeurs ont l'occasion durant cette campagne élec-
torale de demander des précisions à leurs candidats. Qu'on ne
se contente pas d'affirmer dans les harangues politiques que
lo colonisation est une oeuvre nationale. Il faudra prouver que
l'on prendra les moyens de la réaliser d'une manière plus con-
tinue et plus humaine.

Il est sir et certain que le gouvernement qui voudra une
bonne politique de colonisation sera populaire et pour long-
temps. N'oublions pas que la population rurale de la Province
est un corps nombreux et puissant au sein de l'électorat qué-
becois.

      

La situation du marché
cette semaine

Les prix ne peuvent pas tou-
jours monter; quand ils ont at-
teint un certain niveau, ils de-
meurent stationnaires quelque
temps ou bien ils baissent.

ll y a des gens qui pensent que
lu hausse n'a pas de limites et qui
attendent. pour écouler leurs ani-
maux, que le marché ait atteint
son plus haut point, mais tous
nont pas cette bonne fortune:
plusieurs se font prendre par la
daisse. Les gens bien avisés ven-
dent leurs animaux quand ils
sont prets pour le marché et
quand les prix sont avantageux;

lsh'attendent pas indéfiniment.

 

 

pensant que les cours vont tou-
jours s'améliorer.
La dégringolade des prix de la

semaine dernière sur toutes les
espèces animales, a l'exception
des porcs, n’était pas tout à fait
imprévue. Il y avait déjà plu-
sieurs semaines que nous notions,

dans nos commentaires, que le

marché des bêtes à cornes fléchi-
rait dès que le volume des récep-
tions excéderait la demande; et
c’est ce qui s’est produit il y a

environ huit jours. Il est vrai que

les arrivages ont été assez nom-
breux depuis trois ou quatre se-

maines et surtout dans la dernie-
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re quinzaine de juin et que mal-
gre cela la demande était soute-
nue et les prix fermes; ce n'est
que pendant les derniers jours de
Juin que le marché a donné des

, , . xLonne s'attendait pas a une bais-
s1 marquée et à une méven-

te semblable. Vraiment, il ya
+ ’ «longtemps qu'on n’a vu, à cette

époque-ci de l’année, un marché
aussi stagnant et autant d'’ani-
maux demeurés invendus.
La baisse a été générale pour

les bêtes à cornes, les veaux et
les moutons. Les taureaux et les
veaux d'herbe ou nourris au lait
ecreme ont été très difficiles à
écouler, même à des prix consi-
dérablement plus bas. Quant aux
moutons, il était impossible de
les vendreet l’on nous affirme
que leur viande n’a presque plus
aucune valeur comestible. On
parla même de les acheter pour
la peau et d'utiliser leur chair
pour la fabrication de sous-pro-
duits. Cette situation anormale
est due a plusieurs causes, D’a-
bord, ,au fait que les arrivages
ont été plus nombreux que d’ha-
bitude en un temps où.les appro-
visionnements de viande sont
plus que suffisants. Si l’on exami-
ne de plus près les réceptions de
bêtes à cornes, l'on constate vite
que certaines catégories de bo-
vins maigres et légers ont été
Mises en vente parce que le pâ-
tuage devait faire défaut, car
autrement, il aurait mieux valu
les garder encore quelque temps
pour mieux les finir et leur faire
prendre plus de poids.
Deuxième cause: La chaleur

que nous avons eue dernièrement
a eu poureffet de restreindre la
consommation de la viande. Il
faut aussi signaler que pendant
le temps des vacances, la chair
de certaines catégories d'animaux
est beaucoup moins demandée,
alors que les grands centres sont
partiellement décongestionnés.

Enfin, cet état de chose est
aussi indirectement le résultat
du rationnement des viandes que
nous avons eu l'an dernier, parce
que cette réglementation a jus-
qu'à un certain point désorganisé
le commerce des viandes en chan-
geant la manière de les découper.
Ce qui fait qu’aujourd’hui cer-
taines parties sont plus difficiles
à vendre ou même ne trouvent
pas preneur; ceci est aussi attri-
buable au pouvoir d’achat du
consommateur qui est considéra-
blement augmenté; les préféren-
ces du consommateur vont vers
les meilleures parties. Si les con-
sommateurs peuvent ainsi choisir
leur morceau selon leur goût,
c'est que la viande ne manque
pas et qu’il y en a amplement
pour tous les besoins. C'est bien
différent de l’an dernier, alors
qu’elle était si rare et que l’on
était loin de penser qu’il y en
aurait en abondance cette année.

C’est pourquoi nous deman-
dons, pour améliorer les condi-
tions de notre marché de mieux
régulariser les expéditions en
général et de retarder les catégo-
ries d’animaux qui ne sont pas
demandés, tels que les taureaux
et surtout les vieux moutons.

J.-E. BISSON, Agronome

MOYENS EFFICACES
CONTRE LA BETE

A PATATE
Les bétes a patates se tiennent

généralement en embuscade dans
le champ pour attaquer la nou-
velle récolte de pommes de terre

qui doit lever. Elles pondent
leurs oeufs sur l’envers des feuil-
les, et lorsque les masses jaunes
d’oeufs commencent à éclore, le

temps est venu d’appliquer les

moyens répressifs, soit en pulvé-

risant ou en poudrant. 1 ©
Le meilleur poison et celui qui

coûte le moins cher, est l’arsénia-
te de calcium, dit M. Alan G.

Dustan, de la Division de l’ento-

mologie, au Ministère fédéral de
l'Agriculture. On emploie à rai-
son de 1% à 2 livres par 40 gal-
lons de bouillie bordelaise, sulfa-
te de cuivre 4 livres, chaux 4 li-

vres, eau 40 gallons. Si le poison
est dilué dans de l’eau seulement,
il faut ajouter de 2 à 3 livres de

chaux hydratées par 40 gallons.

Si l’on préfère employer de l’arsé-
niate de plomb ou du vert de

Paris comme poison, on peut

ajouter de 2 à 3 livres d’arsénia-
te et de % a 1 livre de vert de

Paris a chaque 40 gallons de pul-
vérisation. ;

Les producteurs qui préfèrent
appliquer le poison en poudre
devront se servir d’une poudre
composée d’une partie d’arsenia-
te de calcium et de 8 parties de
chaux hydratée. On obtient les

meilleurs résultats lorsque l'ap-

plication est faite de bonne heu-

signes évidents de faiblesse, mais.

l CULTIVATEURS!
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queles tiges sont humides de
rosée et que l’air est calme.
Dans la pulvérisation (ou l'ar-

rosage sous pression) des pom-
mes de terre, il faut toujours
mélanger le poison avec de la
bouillie bordelaise, . car cette
bouillie est non seulement un
fongicide utile mais elle repousse
également les attaques des alti-
ses, des cicadelles et des autres
insectes nuisibles. Deux ou trois
applications en une saison de-
vraient fournir une protection
suffisante contre tous les insectes
lorsqu'elles sont faites parfaite-
ment et à bonne époque, c’est-à-
dire dès que les dégâts devien-
nent évidents. Il faut arroser
abondamment les deux côtés des
feuilles. Lorsque les plants sont
petits, une quantité de 50 à 75
gallons par acre à chaque appli-
cation n'est pas trop forte ni une
quantité de 100 à 120 gallons par
acre lorsque les plants sont en-
tièrement dévelonpés.

COMMENT TUER DU

GIBIER
Quand un chasseur part pour

chasser, c’est toujours avec une
idée derrière la tête : il veut ra-
mener du gibier.
En vain, certains chasseurs

nous affirmeront qu’ils se mo-
quent pas mal d’avoir une grive
ou un lièvre dans leur carnier;

 

 que, s’ils partent de bon matin

Québec

J.-L. ROBERGE,
Gérant Général

QUEBEC: 2.5182 

C’est, soit pour contempler le
paysage, soit pour respirer le bon
air en effectuant une promenade
hygiénique; soit enfin pour s’of-
frir un fin déjeuner en compa-
gnie de quelques amis.
Ce n'est pas vrai.
D'abord, le chasseur emporte

un fusil, des cartouches, et il se
fait accompagner d’un chien:
c'est donc bien dans l’intention
de tuer du gibier.

Or, il arrive que le chasseur
ne tue rien du tout.
Généralement, cet échec est dû

a sa maladresse.
Le chasseur, s’il possède

fusil, ne sait pas s’en servir.
Ou bien, il tire trop tard, ou

bien il tire trop tôt.
Dans ces conditions, le chas-

seur devrait être muni d’un fusil
qui tirerait tout seul.

Ainsi, fini l'ennui d'épauler
l'arme, de fermer un ocil, de vi-
ser, d'appuyer sur la gâchette,
etc.

Avec le fusil qui part tout seul,
ces corvées seraient évitées.
Le chasseur qui voudrait tuer

du gibier à plumes n'aurait qu’à
tenir son arme verticalement.

Celui qui ne voudrait abattre
que du gibier à poils devrait le
tenir horizontalement.

Et grâce à un procédé qui est

tenu secret, ct par un ingénieux

système de déclic, le coup parti-
rait tout seul, à la seconde prê-
cise où un volatile ou un quadru-
pède se trouverait dans la ligne

de mire.

un

LA TRAVERSEE
— Eévis

La traversée QUEBEC-LEVIS est encore le plus simple ct Je

meilleur moyen d'accès des deux villes

PROFITEZ DE SON CHARME
—

EPARGNEZ

LA TRAVERSE DE LEVIS Limitée

ie

DU TEMPS
ET DE L'ARGENT

L.-Maurice CARRIER,
Ass.-Gérant

BUREAU CHEF:
Marché Champlain — Québec

Téléphones LEVIS: 206

 

 

     
   

travail demande de l'effort.

PILULE re le matin ou tard le soir, alors 
érair st FLUET"

>

+ Aujourd'hui il à
(FES l'air d'un homme
rd |I~ À», etil peut travailler

» 7 comme les autres.
La maigreur est ra-
rement naturelle et
le manque de force
tient un homme en
état d'infériorité.

Vous avez tout à
gagner en force et
en muscles en fai-

sant un traitement de PILULES MORO. Plus que jamais le
N’oubliez pas que votre orga-

nisme possède des énergies insoupçonnées: réveillez-les |

En prenant les PILULES MORO, vous augmenterez votre

endurance à l'ouvrage et vous triompherez facilement de

la fatigue habituelle, de la faiblesse, de la perte d'appétit

des douleurs de dos ou de reins (dues à l'épuisement).

Essayez-en quelques boîtes et comme des milliers d'autres.

vous verrez ce que les PILULES MORO peuvent faire.

Par la poste: 50c la boîte ou 3, $1.25.

S$ MORO;
Cle Chimique FRANCO Américaine Limitée, 1566, rue St-Denis Montréal
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ACTIVITES DE
L’UNITÉ SANITAIRE

Semaine du 23 juillet

Au cours de la semaine, les in-
firmières feront des visites à do-
micile aux endroits suivants : St
Alfred, St-Sévérin, St-Martin, St-
Jules, St-Ephrem et Beauceville.

Comme travail spécial il y
aura: ;

Ludi, le 24: AM. — St-René.
— De 10 h. à 11 h,, à l’école du
village, clinique pour les bébés
et les préscolaires et séance d’im-
munisation antidiphtérique.

P.M. — St-Martin. — De 2 h.
à 3h 30, à la salle du Conseil, cli-
nique pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d'immunisa-
tion antidiphtériaue.

St-Alfred. — De 2 h. a 3h 30,
au soubassement de l’église, cli-
nique pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d’immunisa-
tion antidiphtérique.
Mardi, le 25: St-Sévérin. — De

10 h. à 11 h, à l’école du villa-
ge, clinique pour les bébés et les
préscolaires et séance d’immuni-
sation antidiphtérique.

St-Elzéar. — De 2 h. à 3 h., à
l’école du village, clinique pour
les bébés et les préscolaires et
séance d'immunisation antidiph-
térique.

St-Théophile. — De 10 à 11 h,
à la salle publique, clinique pour
les bébés et les préscolaires et
séance d’immunisation antidiph-
térique.
St-Côme. — De 2 h. à 3h 30, à

la salle du Conseil, clinique pour
les bébés et les préscolaires et
séance d'immunisation antidiph-
térique.
Mercredi, le 26 : Sts-Anges. —

Clinique pour les bébés e im-
munisation antidiphtérique (2ème
inj.) par les écoles de rangs aux
heures et endroits suivants:

10h 30 a.m: Ecole No 3, rang
Binet. .

Ecole No 5, 4eme11 h. am.
rang.

11h 30 a.m. : Ecole No 4, Pique-
ron.
 
 

Hangarage
de nuit

LAVAGE e

e GRAISSAGE

PNEUS — TUBES

BATTERIES

Rendez-vous

des voyageurs

Ouvert jour et nuit

GARAGE

Palace Hill
GARAGE

29 Côte du Palais,

Tél. 2-2625 QUEBEC 
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1h 30 p.m.: Ecole No 2, 3éme
rang. ;

2 h. p.m. : Ecole du village.
St-René. — De 1h 30a 3h 30,

a une école de rang, clinique den-
taire par le Dr R. Giguere.

Jeudi, le 27: St-Jules. — Im-
munisation antidiphtérique (lère
inj.) par les écoles de rangs aux
heures et endroits suivants :

10 h. a.m.: École No 5, rang
Ste-Caroline.

10h 30 a.m. : Ecole No 4, rang
des Mathieu.

11 h. a.m.:
rang. ;

1h 30 p.m. : Ecole No 3, Rte via
Tring Jonction.

2 h. p.m.: Ecole No 1, rang Ste-
Adélaïde. LU
2h 30 p.m. : Ecole du village.
Vendredi, le 28 : St-Jean. — De

10 h. à 11 h,, à l’école du village,
clinique pour les bébés et les pré-
scolaires et séance d’'immunisa-
tion antidiphtérique. .

St-Philibert. — De 2 4 3 h, au
soubassement de l’église, clinique
pour les bébés et les préscolaires
et séance d'immunisation anti-
diphtérique.

East-Broughton. — De 19 h. à
11h 30, et de 1h 30 à 3h 30, à la
salle du Couvent, clinique dentai-
re par le Dr R. Giguère.

Dr C. Pomerleau, D.P.H.,
Médecin hygiéniste

NOCESD'ARGENT
Vendredi, le 14 juillet, un grou-

pe de parents et d’amis se réu-
nissait à la résidence de M. et
Mme Xavier Lachance, à l’occa-
sion de leur 25e anniversaire de
mariage. La journée débuta par
l’assistance de la famille à une
grand’messe chantée à cette oc-
casion.

Etaient présents à la soirée :!
M. et Mme Xavier Lachance, les

Ecole No 3, 3ème

 

 héros de la fête; leurs enfants:
Milles Fabienne, Jeanne, Mariet-
te, Lorraine, Armande et Clé-
mence-André, MM. Fernand, J.-
Roch et Ls-Yves Lachance. !

Parmi les invités, on remar-
quait : Mme Vve Napoléon Veil-
leux, Mme Albert Nadeau, de!
Ste-Rose, Mme Athanase Poulin,
M. et Mme Gérard Veilleux, M.
et Mme Valérien Veilleux, M.
Eleucippe Veilleux, de Beauce-

| ville, M. Fernando Veilleux, Mlle
i Madeleine Veilleux, M. et Mme
| Napoléon Veilleux, M. et Mme
{ Josaphat Lachance, de St-Come,
* M. David Veilleux, M. et Mme
Joseph Veilleux, M. et Mme Na-
poléon Rodrigue, M. et Mme Er-
,nest Pépin, M. et Mme Josaphat,
| Pépin, M. Vital Pépin, M. et Mme
| Eddy Audet, Mme Albert Morin,
, M. et Mme J.-F.-Z. Rodrigue, M.
et Mme Paul-Emile Rodrigue, M.
et Mme Wilfrid Veilleux, M. et
Mme Cléophas Lantagne, de St-
Prosper, M. et Mme Ernest Tur-
cotte, M. et Mme Adrien Bolduc,
Mme Josaphat Turcotte, M. Doris
Bolduc, Miles Cécile et Claire
Bolduc, de St-Georges, Mile Gil-
berte Nadeau, de Ste-Rose, Mlle
Louisette Poulin, Mlles Margue-
rite et Thérèse Veilleux, Mlles
Rachel et Juliette Gilbert, de
St-Joseph, Milles Anne-Marie et
Rose-Emma Lantagne, de Saint-
Prosper, Mlles Raymonde Morin,
Jeanne Rodrigue, Jeannine et
Pauline Audet, MM. Raymond,
Armand et Roland Veilleux, Jac-
ques Lessard, Conrad Bolduc,
Edouard Turcotte, Jacques Saint-
Pierre, Raymond Loubier, Gaston
Caron, Louis Mercier, Iberville
Larivière, Yvon et Denis Lachan-
ce, de St-Côme, et plusieurs au-
tres.

Il y eut chant et musique. Une
adresse fut lue par Mlle Jeanne
Lachance, fille des jubilaires.

Plusieurs beaux cadeaux leur
furent présentés. Vers 11 heures,
un goûter fut servi et tous se re-
tirèrent, emportant le meilleur
des souvenirs de cette agréable
soirée.

 

=reve

Notre amour-prope souffre plus
impatiemment la condamnation
de nos goûts que de nos opinions.
— La ROCHEFOUCAULD 
 

 

Mesdames et

cle de
expert.

J.-0.
Marchand et

  

® Avant d‘acheter votre prochain arti-
FOURRURE, venez consulter un

© Fourrure de qualité
Choix dans les modèles
Confection à votre goût
Prix abordables

Téléphone : 2-6429
160, Côte d'Abraham,

Messieurs,

NADEAU
Manufacturier de Fourrures

Québec

LES QUATRE NATIONS EN
CONFERENCE

Washington. — Des représen-
tants de la Grande-Bretagne, de
la Russie et de la Chine se réu-
niront ici d’ici trois semaines afin
de participer a des entretiens, les
premiers qu’il y ait eus depuis
un quart de siècle, en vue d’or-
ganiser la paix dans le monde.

Les Etats-Unis ont préparé un
plan prévoyant la création d'une
Essemblée des Nations-Unies avec
des représentants de tous les pays
alliés et un conseil de représen-
tants de quatre grandes puissan-
ces, plus les représentants de
trois ou quatre autres pays, y
compris les petits pays.
On s'attend a ce que les délé-

gues britanniques et russes aient
es plans assez similaires à ceux

des délégués américains. €
Le secrétaire

Hull a annoncé hier soir que les
entretiens commenceront au dé-
but d’août. Il a dit qu’il venait de
recevoir les réponses de la Rus-
sie, de la Grande-Bretagne et de
la Chine et que ces pays enver-
raient des délégations. Des invi-
tations leur avaient été faites à
Moscou, l'automne dernier, de se

 

réunir à la première occasion
possible afin de jeter les bases
d’un vaste projet de sécurité
mondiale.

Un point à éclaircir toutefois
c’est de savoir s’il est à propos
d’établir une telle organisation
ayant en vue la paix mondiale,
avant la fin de la guerre. Un au-
tre est de savoir si tous les pays
voudront, comme les Etats-Unis,
|remettre à une organisation in-
‘lernationale l’autorité nécessaire
à l’exécution de ce projet.
Le secrétaire d'Etat Hull n’a

pas hésité à dire que la Russie et
la Chine ne peuvent participer
ensemble à des entretiens. C’est
pourquoi il y aura d’abord des
entretiens entre la Grande-Bre-
tagne, les Etats-Unis et la Rus-
sie, puis entre la Grande-Breta-
gne, les Etats-Unis et la Chine.

On se demande ici si le chef des
délégués britanniques sera lord
Halifax, ambassadeur de Grande-
Bretagne aux États-Unis, et si ce-
lui de la Russie sera Maxim Lit-
vinov, - vice-commissaire aux Af-
faires Etrangères. M. Hull rece-
vra les délégués. On ignore tou-
tefois s'il dirigera en personne la
délégation américaine. Une chose
est cependant certaine, c'est qu’il

prendra une large part aux déli-
bérations.

d'Etat Cordell| P

 

DÉCÈS DE MME
___W. MOWAT

Nous apprenons la mort de
Mme William Mowat décédée
lundi, le 17 juillet, au Sanato-
rium de Sherbrooke, à l’âge de
25 ans.
Madame Mowat, née Jeannette

Morin. était l'épouse de M. W.
Mowat, contremaitre a la Filatu-
re de Soiede St-Georges. Elle a
succombé à la suite d’une longue
maladie.
La défunte laisse un fils, Ro-

bert; quatre frères, Joseph, de
St-Georges, Léopold, de Water-
ville, Alfred, de Loretteville, et
Paul-Emile. en service actif ou-
tre-mer: deux soeurs, Mme AI!-
fred Fortin (Anna), de St-Geor-
ges, et Mme Léo Rancourt (Co-
rinne), de Mégantic.
Le fourgon de la Maison Gi-

guère & Frère a transporté la dé-
ouille mortelle de Sherbrooke

a St-Georges. Les funérailles au-
ront lieu dans l’église de Saint-
Georges vendredi matin, à 10 h,
sous la direction des mêmes en-
trepreneurs.

A M. Mowat et à tous ceux
qu’'affecte le départ de Mme
Mowat, nous présentons toute no-
tre sympathie.

MAGNIFIQUE FETE
Dimanche dernier, au chalet de

M. et Mme Arthur Grenier, eut
lieu une magnifique réception en
l'honneur de leur fille, Margueri-
te, qui célébrait son 23e anniver-
saire de naissance.

M. et Mme Grenier n’avaient
rien ménagé pour le succès de la
fête. Les invités sont arrivés au
chalet vers 3 heures. Mlle Imelda
Grenier, petite soeur de Margue-
rite, lui présenta une gerbe de
roses et plusieurs cadeaux. Mlle
Lucille Pelletier lut une adresse.
Tous se sont très bien amusés et
tous étaient bien enchantés de la

réunion.
Parmi les invités, plusieurs

étaient présents. Voici la liste de
ceux qui ont contribué: M. et
Mme Arthur Grenier, M. Jean
Grenier, M. Jacques Grenier. De
Beauceville : M. et Mme Adélard
Veilleux, M. et Mme  Félicien
Veilleux, M. Laurent Veilleux,
Mlle Jeanne Veilleux, Mlle Lau-
ra Beaulieu. De St-Georges : M.
et Mme Ernest Cliche, Mme
Pelletier, M. ct Mme C.-A. Gré-
oire, Mlles Lucille Pelletier,
hérese Cliche, Héléne Couture,

Thérése Grenier, Thérése Rober-

  

A VENDRE
Glaciére électrique en parfaite condition, mécanique

neuf. S'adresser à :

JULES BAILLARGEON
MEUBLES

SAINT-GEORGES, - - Cté Beauce
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ge Claire Bolduc, Thérèse Bégir
dith Paquet, Laurette Veilleux

C. Litia Grenier, Madeleine Lacasse.
Marguerite Lacasse, Julienne Pe
pin, Gabrielle Fiset, Colette Gi
bert, Laurette Moisan, Paulin
Moisan, Violette Gilbert, Jacque-
line Gagné. De Lévis: Mlles The
rèse Côté et Suzanne Côté, MM.
Bertrand Veilleux, St-George:
Grenier, Paulo Couture, Yvon
Couture, Bernardin Bolduc, Phi-
lippe Drouin, Charles-M. Dic.
Paulin Paquet, Maurice Bégin,
Arthur Busque, Roméo Poulin
Jos. Rodrigue, Jean-Eudes Pe
quet, E. Thompson, Yvon Gilbert.
Jean-Jules Fiset, Robert Veil
leux, Yves Roberge, Philippe Mo:
rin, Léo Gagné, Jcan-Mare Thi-
baudeau, René Carignan, Pau:
Poulin, Georges Carignan, Lucien
.Garant, Robert Lagueux, Grégoi-
re Veilleux. De Lévis: MM. Ge
rard Cliche, Jean Côté, Antoine

Carrier.
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érature se maintient au

* depuis le début de la
Les nuitssont plutôt

rraiches, ce qui rend ‘a chaleur

io moins _accablante. Ce

peau temps a beaucoup facilité

‘es travaux de Voirie qu'on exé-

cute présentement aux environs
de Beauceville. Les peintres sont

également à l’ouvrage constam-

ment. .
__Nous avons eu cette semaine,

à nos bureaux, la visite du surin-

tendant du Quebec Central, M.

Hibbard. Il était accompagne de

\[. Roma Giroux, de Montréal.

“M. et Mme Roland Poulin,

de New-York, sont venus passer
quelques jours en promenade à

Beauceville, chez M. et Madame

Marcel Poulin. (

—M. et Mrae Arthur Rioux et

Jeur fils, Jean-Yves, de Montréal,

étaient en visite récemment chez

Yet Mme Rosario Rioux.
—M. Arsène Gosselin Roland

ot Gertrude Gosselin ont passé la

in de semaine à St-Marc des
Carrières ct à Portneuf.
—M. ct Mme J. Lemieux, de

Victoriaville, ont visité M. et
Mme Josaphat Poulin, il y a
quelques jours. 0:
—M. ct Mme Philias Bolduc et

ONCES @
(LASSIFIEE $

A VENDRE
Un “trailer”, une chaloupe,

moulange -— Set de chambre —

Un truck et un cheval — Chassis
Je pin et ‘ie cèdre — S'adresser à:

Edouard Jolicoeur,
BEAUCEVILLE-EST

La tempé
"trés beau
semaine.

 
 

  

 

 

A VENDRE
Magasin zénéral de campagne.
Poste unique. Grande et conforta-
ble résidence. Occasion pour type

sérieux, Herire à l’Eclaireur.

HOMMES DEMANDÉS
Pour vendre à domicile nos 225 né-
vessités domestiques. Remède connu
depuis 25 ans, payons bonne com-

mission. Catalogue illustré GRATIS.
Ecrivez, Dr N.-A. Sirois Enr., Ste-
Anne de la Pocatière, P. Q.

 

 

Propriété à vendre
Grande propriété à vendre dans le
quartier des affaires de Beauceville-
Est, 3 étages, dimensions de 835’ x
50, en bon état, avec grande cour.
Bon poste de commerce. Vendra à
d'excellentes conditions à prompt
acheteur. Tél, 124-p-4. S’adresser à
1-N. BERNARD, Beauceville-Est.

 

ATTENTION e
Toute personne désireuse de tra-

Vailler pour l'effort de guerre tout€n faisant un BON SALAIRE, est
briée de adresser à :

Madame L. Cliche
Gérante de district

QUEBEO
»

« Tue St-Jean, -

Tél. 3-1159

 

leur famille, de Lingwick, ont
rendu visite à des parents de
Beauceville, au cours de la se-
maine dernière.
—Mlles Jacqueline et Lucille

Mathieu passent la semaine a
Montréal, chez des parents et
amis.
—Mlle Lucienne Poulin est de

retour d’un voyage d’une huitai-
ne à Louiseville et à Montréal.

. et Mme Romuald Bou-
cher étaient de passage à Qué-
bec, au début de la semaine.
.—Mme Alcide Jacques, de Me-

riden, Conn,, et ses fillettes, Jèan-
ne et Pauline, sont actuellement
en vacances chez M. et Mme
Théodore Poulin.
—M. Farnand Lachance, de

Montréal, passe une quinzaine à
Beauceville, l’invité de ses soeurs,
Milles Lachance.

—M. et Mme Paul-W. Bégin, de
Montréal, ainsi que leurs enfants,
étaient de passage à Beauceville,
en fin de semaine.
—M. et Mme Robert Lemieux,

de Montréal, sont également ve-
nus à Beauceville, récemment.

M. et Mme Dominique Veil-
leux et leur fille, Hélène, étaient
de passage dans notre ville, à
l’occasion du mariage Latulippe-
Labbé.
—M. et Mme J.-H. Poulin, de

Trois-Riviéres, ont passé la fin de
semaine a Beauceville et a St-
Georges.
—M. et Mme Henri Metthé, de

Montréal, ont passé quelques
jours en visite chez M. et Mme
Ernest Veilleux.
—M. et Mme Louisda Gilbert

et leur famille de Waterville, M.
et Mme Réginald Lepage, de
Montréal, ainsi que M, et Mme
Paul-Emile Nadeau, de Line Rid-
ge, visitaient des parents a Beau-
ceville, récemment.

—M. et Mme Maurice Lemieux,
de Victoriaville, sont montés dans
notre ville, tout derniérement.
—Mme Florian Dulac, de Scou- douc, N.B., passe quelque temps

chez ses parents, M. et Madame
Cléophas Veilleux.
—M. et Mme Alphonse Bérubé,

de Québec, et leurs enfants, Mi-
chel et Ginette, sont actuelement
en vacances dans notre ville.
—M. Absalon Gilbrt visitait sa

soeur, Mme Ernest Cloutier, de
St-Victor, dimanche dernier.
—M. et Mme Cléophas Fortin

ainsi que leur fils, Bernier, étaient
de passage a Québec et a Port-
neuf, en fin de semaine.
—M. Gabricl Gauthier, de la

R.C.A.F., de Trenton, Ont., a pas-
sé la fin de semaine chez Mlle
Berthe Veilleux.

—Mile Jacqueline Fortin, de
Sorel, passe la semaine à Beau-

ceville, l’hôte de sa cousine, Mlle
Madeleine Veilleux.
—M. Florian Dulac, de la R.C.

AF. de Trenton, Ont, a visite
son épouse, en fin de semaine.

POSTE DE COMMERCE
A VENDRE

Cinq chalets vendus avec ou sans

terrain, en bloc ou séparément,

situés sur route Iévis-Jackman,

à l'entrée de Beauceville-Est.

Eau courante, lavabo, toilette,

et 1 cuisinette. Aussi bâtisse à 3

étages, 4 lambris, 18x20, avec

lumière électrique dans chaque

chalet, qui comprend 2 chambres

évier, armoires, garde-robe, etc.

S’adresser à Dominique Poulin,

“Camping Ground”, Bcauceville-

Est, Beauce.

 

 

    
 
 

COLLEGE DE LEVIS
COURS COMMERCIAL ET CLASSIQUE
Entrée, mercredi le 6 septembre

 

A 1e COLLEGE DE LEVIS cst situé a quelques minutes de la
Traverse do Lévis et d'accès facile pour tous les résidants des

nombreux comtés, environnants.

Pr
 em —
 

Achats, ventes,
Par toute la
Vous :

Sherbrooke, Bureau 8 rue

A VENDRE OU A ECHANGER

échanges de tous genres de propriétés,

province. Pour plus amples détails, adressez-
ALBINI SAMSON, agent d'Immeubles, C. P. 627,

1, tél. 1657-M.  ing-Est, apt.  

 

A BEAUCEVILLE

 

-

Tél. Rural 91-s-3

Dr Alonzo Jolicoeur
CHIRURGIEN - DENTISTE

tutifice RODRIGUK (En face du Pont)

RAYONS-X — ANESTHESIE AU PROTOXYDK D'AZOTE

À

HEURES DE BUREAU: 8h.30 AM. A 8h. P.M.

LES MERCREDI, JEUDI et SAMEDI

 

AUDITION MUSICALE POUR DE PETITS
À BEAUCEVILLE

Mercredi soir, le 12 juillet,
Mlle Marthe Grenier présenta au
public de Beauceville un groupe
de ses élèves.

La soirée était sous le haut pa-
tronage de M. le curé Duval et
de l'aumônier de l’Oeuvre des
Terrains de Jeux, M. l’abbé L.
Fortier, et sous la présidence da
M. Wilfrid Duval.
Le programme fut des plus in-

téressants.

L'abbé L. Fortier présenta les
artistes. Il souhaita la bienvenue
aux amis de l’art en même teinps
qu'aux amis de l’Oeuvre des Ter-
rains de Jeux, puisque les recct-
tes de la soirée étaient destinées
à cette oeuvre. Il dit un mot sur
l’art musical. Il remercia le stu-
dio Grenier de sa sympathie, le
télicita de son beau travail dans
la culture du beau musical.

L’auditoire applaudit ensuite le
chant mimé: “Bonne Grand’
Maman”. Suivit le récital. C’est
alors que les élèves de Mlle Gre-
nier se présentérent au public
dans des costumes coquets et avec
une aisance ‘de manières remar-
quée. Quelques-unes d'entre elles
mêmes s’exécutèrent avec brio.
Monsieur le curé prit la parole

et eut des mots de félicitations
et de remerciements pour les ar-
tistes et pour les auditeurs. Il dit
entre autres choses que cette soi-
rée artistique resterait pour lui,
parmi les plus délicieuses aux-
quelles il ait assisté à Beaucevil-
e.
Monsieur Duval, le président

dévoué de l’Oeuvre des Terrains
de Jeux, dit quelques mots sur le
travail accompli et sur les plans
à réaliser. Il demanda l'appui
moral et financier des parois-
siens de Beauceville.
Un autre chant mimé, “Le

Rouet”, nous reporta au bon
vieux temps, alors que la décla-
ration d’amour et la demande en
mariage se faisaient dans la timi-
dité, la gêne, la simplicité. mais
aussi dans la sincérité.
La soirée se termina par le

chant “O Canada”.
L'assistance, assez nombreuse,

se dispersa emportant le meilleur
souvenir.
Les programmes furent gra-

cieusement offerts par l'Eclaireur.
Nous le reproduisons plus bas.

& PROGRAMME

Bonne Grand’Maman
(Chant mimé)

Duo : Seconde Valse . B. Godard
Jacqueline Lessard
Monette Fontaine

Mazurka Brillante, op. 44

G. Baron

Lucette Fortin

foncerto, op.16,. . . . .
arche . . . . . . . ET

Josette Loubier

Le Danube Bleu . - .

El Choclo . . . ._. .
Jacqueline Fortin

Les Gondoliers, op. 25 No II
. . . E, Nevin

La Tzarine . . . . . . L. Ganne
Huguette Mathieu

+...

LES RESTRICTIONS ET
L'ART DE LA COIFFURE

e Les barbiers et coiffeurs seront

satisfaits d'apprendre que malgré

les restrictions imposées sur le

métal, le caoutchouc, etc., ils pour-

ront pendant longtemps encore se

procurer les accessoires nécessaires

à l'opération de leurs salons.

e En effet, une des plus grandes

maisons du genre au Canada pos-

sède un assortiment considérable

de chaises de barbler, accessoires,

meubles chromés de toutes sortes,

assécheurs, appareils à permanente.

Maison Ulric BEDARD Liée
878, RUE ST-VALLIER,

Tél. 3-2254 - Québec

  

. C. Heins”

Amis lecteurs, ne perdez point
de vue nos 760 enfants de la Crè-
che, dont 480 garçons de un jour
à quatre ans et 280 filles de un
jour à dix mois; nos 50 garçons
de Lyster (Mégantic) à l’Hospice
des Saints-Anges, de quatre
huit ans; nos cinquante-huit gar-
çons de l’Hospice Guay, à Lau-
zon (Lévis), de huit à douze ans;
 

Valse, op. 64 No I . . F. Chopin
Nocturne, op. 9 No II . F. Chopin

Andrée Turgeon

Le Rouet . . Albert Laricux
(Chant mimé)

“O CANADA”  
THEATRE
BEAUCEVILLE    

Vendredi-samedi — 21-22
- juillet
PROGRAMME DOUBLE

“LEOPARD MAN”
— avec —

DENIS O'KEEFE ct MARGOT

 

“I WALKED WITH
ZOMBIE”
— avec —

TOM CONWAY et FRANCES
DEE

Dimanche 23 juillet

“NAUGHTY MARIETTA”
— aver —

JEANNETTE MACDONALD ct
NELSON EDDY

Jeudi 27 juillet

RETOUR A L’AUBE”
. -— Avec

DANIELLE DARRIEUX ct
PIERRE MINGAND

SERIE :

“BLACK DRAGON”
9e CHAPITRE 

toute spéciale lui est adressée.

RUE PRINCIPALE

 

remercient tous ceux qui

8 rue FRANKLIN

 

PAROISSIENS| &

a| plier.
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nos quelques garcons de 1'Orphe-
linat Agricole du Lac Sergent et
de l'Institut St-Jean-Bosco qui
ont de 12 a 16 ans.
Ni les religieuses directrices de

la Crèche ni son propagandiste ne
s'excusent de leur importunité.
Une bonne cause se doit d'être
importune et c’est Jésus lui-
même qui prêche dans l'Evangile
(Luc, XI), la prière importante,
assidue et confiante :

“Je vous le dis, quand mêmeil
ne se lèverait pas pour lui don-
ner, parce qu'il est son ami, il se
lèvera à cause de son importuni-
té, et lui donnera autant de pains
u'il en a besoin. Et moi, je vous
is : Demandez, et l'on vous don-

nera, cherchez, et vous trouverez,
frappez, et l’on vous ouvrira.
uel est parmi vous le père qui,

si son fils lui demande du pain,
lui donne une pierre...”

A chaque paroisse nous deman-

dons la réintégration dun ou

deux petits paroissiens récls ou

substitués.
Et nous ne cesserons de sup-

La Crèche, 680, Chemin Ste-
Foy, Québec.

(Visite, chaque jour, de deux

heures à trois).
reesem

FIANÇAILLE
M. et Mme Antonio Landry an-

noncent les fiançailles de leur

fille, Berthe, de Québec, a M.

Paul Gagnon, également de Qué-

bec. La cérémonie eut lieu same-

di, le 24 juin dernier. Nos félici-

AVIS
Conseil Municipal Ste-Clotilde

Cté Beauce

 

 

 

  

AVIS est par la présente don-

né que le Conseil Municipal de

Sainte-Clotilde, Cté Beauce de-

mande des soumissions pour la

construction d’un pont en béton

armé (poutres et dalles) sur la

rivière Prévost, Rang 7. les

plans et devis sont visibles chez

le secrétaire Nap. Veilleux ou

au Dept. des Travaux publics.

Chaque soumission devra être

accompagnée d’un chèque accep-

té par une banque à Charte du

Canada égale à 10% de la sou-

mission. Les soumissions seront

reçues jusqu’au 15 août à midi

chez le Secrétaire Nap. Veil-

leux, rang 9. .

La municipalité ne s’engage a

accepter ni les plus basses ni la

plus haute ni aucunes soumis-

sions.
Joseph POMERLEAU,

Maire
l’ar Nap. VEILLEUX,

Sec.-Trés.
Sainte-Clotilde,

R. R. St-Ephrem, Bce 
sympathie à l’occasion de la mort de

Madame Henry Bolduc

Armand LAPOINTE Mirade
PRIX MODERES — SATISFACTION GARANTIE

(Tél. 2-3354)
Près Blvd LANGELIER

    

  

  

   

 

SALON DE BARBIER

M. JOS. LOUBIER annonce au public que son SALON DE BAR-

BIER est ouvert depuis lc début de la semaine et une invitation

JOS. LOUBIER, barbier
(En face du Garage ROY)

BEAUCEVILLE-EST

REMERCIEMENTS
M. Henry Bolduc et les membres de la famille Drouin

  
  leur ont témoigné de la

    

   
QUEBEC

  

   WILFRID GREGOIRE
ARCHITECTE
SHERBROOKE  
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GRAND CONCOURS
DE PONEYS DURANT

L’EXPOSITION
Il y aura encore cette année, à

l'Exposition provinciale, du ler
au 10 septembre inclusivement,
un concours de poneys. Les ama-
teurs de ce genre d'élevage sont
cordialement invités à prendre
part à ce concours. Des prix au
montant de $243. seront distri-
bués aux gagnants des sept sec-
tions du concours de poneys. La
somme en vaut la peine. Voici
comment sont réparties les sec-
tions:

1. —  Poncy au-dessous de 12
mains, conduit par un enfant au-
dessous de 12 ans: $32. en prix
répartis entre les 5 meilleurs
concurrents.

. — Poney 12 à 14.2 mains,
conduit par un enfant au-dessous
de 16 ans: $29. distribués aux 4
meilleurs concurrents.

3. — Poney attelé et au-des-
sous de 12 mains: $32. en prix
accordés aux 4 meilleurs attela-
ges.

4, — Paire de poneys sous har-
nais, au-dessous de 12 mains : $40.
pour les 4 meilleures paires.

— Poney attelé, 12 à 14.2
mains : $35, aux 4 meilleurs con-
currents. ‘

6. — Paire de poneys sous har-
nais, 12 à 14.2 mains: $40. aux
4 meilleurs attelages.

7. — Poney conduit par une
dame : $35. répartis en 4 prix.
Ces nombreuses sections mon-

trent bien l’ampleur de ce con-
cours et les prix accordés de-
vraient encourager les amateurs
de poneys à venir nombreux au
Concours de Poneys de l'Exposi-
tion Provinciale de 1944. Pour
formules d'inscription et autres
renseignements, on peut s’adres
ser au Bureau de la Commission
de l’Exposition, Colisée, Parc de
l’Exposition, Québec.

DANS L’INTÉRÊT
DU BILINGUISME

A la section des langues mo-
dernes de l’Association d'Educa-
tion d’Ontario, qui a tenu une
réunion à Toronto récemment,
une résolution a été adoptée re-
commandant que l'Ontario et le
Québec fassent l'échange d’insti-
tuteurs afin de développer des re-
lations amicales entre les deux
provinces. Une autre résolution
préconise un échange du même
genre avec la France d'’après-
guerre afin de permettre aux
professeurs de français en Onta-
rio de se perfectionner dans cet-
te langue. Ce sont là deux excel-
lentes suggestions.
On peut aussi apprendre dans

la province de Québec à parler
couramment le français. Il ne de-
vrait pas être nécessaire d'atten-
dre que la France d’après-guerre
soit prête à coopérer à cet échan-
e. Ce qui importe, c’est de veil-
er à ce que les professeurs de
français dans les écoles publiques
et les high schools de l'Ontario
soient capables d’éveiller l’intérêt
des élèves pour que le français
devienne pour eux une langue
vivante dont ils puissent se ser-  vir.

  
A A
Faute - veut eut £62
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Cette carte représente le sud de la France, une région qui pourrait bien être envahie bientôt par les Alliés.

Un débarquement au sud serait, en effet, très logique car des armées partant de ce secteur pourrait faire

la jonction avec les forces actucllement en Normandie. Toutefois des opérations parla Méditerranée ne sau-

raient s’envisager avant que l'Italle ne soit complètement nettoyée.
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L'instituteur devrait être capa-
ble de tenir une conversation en
français avec ses élèves, et on
devrait encourager ceux-ci, par
tous les moyens possibles, à se
servir de cette langue. Apprendre
le français ne consiste pas seule-
ment à connaître la grammaire
et à conjuguer les verbes irré-
guliers. C'est aussi traduire dans
son esprit les pensées en paroles
et les exprimer.

L'Ontario pourrait très bien
donner l’exemple en  encoura-
geant un bilinguisme du genre de
celui qui est si répandu dans la
province de Québec, où le Cana-
dien français parle beaucoup
mieux l’anglais, règle générale,
que l’Anglo-Canadien ne parle
français. Aucun Anglo-canadien
possédant un tantinet de français
ne peut manquer d’être frappé
par l'accueil cordial qu'il reçoit
dans la province de Québec
quand il s'efforce de s'exprimer
dans cette langue. C’est déjà là
un puissant facteur dans la créa-
tion de bonnes relations. Il de-
vrait être beaucoup mieux cul-
tive.

“The Citizen”

LA COMMISSIONDES
PRIX ET DU COMMERCE
Une nouvelle ordonnance de la

Commission des Prix et du Com-
merce simplifie la distribution de
la mise en conserve de 1944 et
l’on estime que les consomma-
teurs canadiens seront en mesure
de se procurer plus de légumes
en conserves que l’an passé.

On a pris les mesures nécessai-
res pour que les consommateurs
privilégiés et prioritaires soient
en mesure de se procurer ce dont
ils ont besoin en se basant sur
leurs demandes des années pré-
cédentes.

Par consommateurs prioritai-
res, on entend les services armés,

 

Vous voulez

un magazine

sain?

instructif ?

français ?

élevant ?

“20° SIECLE” répond à

tous vos désirs.

Connaître “20° SIECLE",

c'est l'adopter !
—me

SOMMAIRE DE JUILLET 1944 ,

Une autre peur de vivre ………… Marthe d'Auteuil
Il a gagné la bataille de Rome …… Marcel Ferragne, o.m.l.
Les Cent Mariés reviennent

sur la scène rssnemsomrsmsrs. RE
Don Bosco sur les ondes ........ André Guay. oam.l

. on hélicoptères!Jean-Paul Denys
Où nous conduit la mode ......R T.

vuvmosrassereuss ¢ 0 soMbIImee

 

‘Madeleine Francoeur, 0.5.
Toutes mes lettresSimone Routier

81.00 l'abonnement d'un an.

LE ONNTRE CATHOLIQUE, 125, rue Wilbrod, OTTAWÂ, Out.  

les cantines de guerre sur les dif-
férents fronts, les magasins de
navire et les achats de la Croix
Rouge pour les paquets des pri-
sonniers de guerre. L'ordonnance
demande aux conserveurs de gar-
der suffisamment d’approvision-
nements pour répondre à ces de-
mandes.

Par consommateurs privilégiés,
on entend les hôpitaux, les camps
de blicherons et de forestiers, les
camps de mine et de construction
où l’on sert des repas aux tra-
vailleurs. Leurs demandes va
rient selon qu’ils se trouvent
dans des régions éloignées, selon
les facteurs nutritifs en cause,
selon les facilités à se procurer
des légumes frais, selon les diffi-
cultés à obtenir ce dont on a be-
soin et selon les facilités d’entre-
posage.
Dans chacun de ces cas, l’ache-

teur fera bien de se mettre en  

contact avec son fournisseur ré-
gulier pour discuter de ses be-
soins au cours de la prochaine
saison. Des contrats avec les con-
serveurs pour répondre à ces be-
soins devront être signés avant le
31 juillet. Après cette date, les
achats devront se faire sur un
marché ouvert et selon la ligne
de conduite de la distribution
équitable.
Une fois que l'on aura répondu

aux demandes de ces deux grou-
pes d'usagers, les autorités de la
Commission des Prix et du Com-
merce ont fait remarquer que le
reste de ia mise en conserve sera
versé sur les marchés qui desser-
vent les civils, avec le minimum
de restrictions.

e-—

Les querelles ne dureraient pas
longtemps si les torts n’étaient
que d’un côté. — La ROCHEFOU-
CAULD

  

—

| DIMINUTION DE LA
MORTALITEGÉNÉRALE
Pour la premier isprovince de Quatre Jans la

mortalité générale n'attej re9.8 durant le premier tt Qued'une année (1944), a, coutrois premiers Mois de 19405 des1942, ce taux fut de 10.4, Le ©bredes décès survenus dura Ulesmois de Janvier, février et les1944 atteint, d'apres le rapespréliminaire du démographla rovince, 8,546. “phe de
endant cette me orila mortalité infantiiepetaux de 67.7 et un tota] de 1501décès, ce qui est très inférieuraux mois de janvier, févriermars des années précédente,puisquece taux ne fut jamais iyérieur a 74.0 (1942). 1)" n'est cel.tes pas sans intérêt de Signalerque la mortalité infantile acours de mars 1944, oodans les régions pourvues d'Unisanitaires et de ‘ ;

autres. © 910 dans les

22,179 naissances durant le
premier trimestre de 1944

Au cours des trois premio
mois de 1944, le nombre desnain
sances atteint 22,179, ce qui don-ne un taux de 254. révèle unrapport préliminaire du Ministé.
re de la Santé et du Bien-Etr.
Social. En comparaison des dep. |
nées définitives de la même né
riode de 1943, les naissancesc,
chiffrent à 23,955 avec un taux de
28.2. L'année 1944 semble mar-
quer un fléchissement de quel-
que 1,700 naissances. Ce fléchi
sement disparaîtra probablemen:
quandles rapports de 1944 seron:
complétés. Il y a lieu de conclure
que la natalité demeure encor.
très élevée.

3,087 mariages

La nuptialité,
compte durant janvier. février.
mars 1944, 3,087 mariages, soi
1,500 de moins qu'en 1943,
—P EE

Encouragez no:
annonceurs

par ailleurs,

 

 

INUTILES!

nez peut-être la place d'un

depuis un an et ils ont hâte

Pourquoi à notre tour ne

voyager inutilement ? ” 
“PAS DE VOYAGES

Vous et vos bagages occupez une
place qui devrait appartenir à nos
troupes. Qu'en savez-vous? Vous pre-

naire dont c'est le dernier congé.
D'autres n'ont pas revu leurs foyers

. la maison. Si vous prenezleur place,ils
devront se tenir debout—ou même
rester sur le quai de la gare.

Alors, songeons donc à nos gars en
uniformes. Îls font tout pour nous.
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Dec la Tour de la Paix, de Gaulle parle à la foule réunie
sur la colline du Parlement

ca Rénéral Charles de Gaulle, adressant la parole à quelque 10,000

line du p réunis à l'ombre de l’imposante Tour de la Paix sur la col-

ton nag; arlement à Ottawa. Le chef du Comité français de la Libéra-
se red onale proclama que le Canada a grandement aidé la France

ot PassoCt À retrouver son unité. “Maintenant, la France est debout,

“S¢mbiée, s'écria-t-il. Le général déclara que la France a trouvé

Canadiens

 

  

 

 

 

 

 

  
 

© Pourquoi ne pas consulter votre électricien?

Chaquepied supplémentaire defil électrique,

chaque prise de courant additionnelle, au foyer ou dans les dépendances,allège

le travail et simplifie l'existence. L’électricité est l’une des plus merveilleuses

réalisations de la vie moderne: elle éclaire, chauffe, lave, repasse, actionne

l'aspirateur, apporte l'univers au foyer, par la radio; trait les vaches, actionne

l’écrémeuseet fait le beurre.

® Si vous avez l'électricité, tirez-en tous les avantages possibles. Allégez le

fardeau du ménage, économisez le temps et assurez le confort de votre foyer en

dotant celui-ci d’une installation électrique et d’un éclairage parfaits.

  

The Shawinigan Water & Power Company
Électricité © Produits Chimiques

wt
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/ * lettresP4 & et 6 en particulier. responsable des dommages gubls = = x - ’
, andeur, en janvier 1943,| par le demandeur par suite de lu . . :

In ê reSSa N U emeN s'est adressé à un procureur qui) privation de son droit d'occupa- e St-Simon les Minese '
LE ; ‘à écrit en Particulier les lettres|tion avec les avantages spéciaux 1

3 P. 4, 5 et 6, 7. Dans la premiere! que pour lui ils comportaient.
oo : . en date du 4 janvier 1943, il dé-| Les dommages du demandeur| MARIAGES:

S la Lhon. juge ’ Wilfrid Laliberté,  seph Lachance, elle était devenue clarait vouloir réintégrer la mai-| du chef de la privation de son| Le 5 juillet, a été béni le ma-

de de la Cour Supérieure, vient de| propriétaire d'une propriété éva.' 0! AVec ses garçons, demandait droit d'occupation de la maison |riage de Mlle Thérèse Lacombe a
que ndre jugement dans la cause de| luée aujourd’hui à $3,500 a $4.000 a la défenderesse d'aménager la avec les autres avantages confe- M. Joseph Poulin.

re M Joseph Lachance, de Beauce-| avec l’obligation de payer les det- !"*“*!50N, de se préparer à remplir {rés dans le contrat sont fixés à] —Le6 juillet, Mlle Marguerite ¢
des “ile, contre Mile Obéline Boulet.| tes contractées avant la passation 55 _OPligations, et que le 19 du) $20. par mois. Pour le deman-|Pomerleau à M. Jean-Noël Qui-
de on se souvient que le proces du contrat ainsi que les charges "£M€, Mois il se rendrait à cet|deur, les avantages que lui confé- rion.

om- “instruit au mois de  février|et obligations spécifiées dans le effet à Beauceville. La défende-[rait ledit contrat à cet égard,| —Le 8 juillet, Mlle Marguerite
Jes ernier .* avait duré quatre, contrat. resse na pasrenvoyé son locatai- ey sil faut tenir compte du Rodrigue à M. Sauveur Boucher.
ars . re comme elle devait et à partir; coût de la nourriture qu’il devait ; eilleurs voeux de bon-

port jours. ment rendu est très nouspublanche fe nos lecteurs’ de ce moment elle a usé de pré- fournir a la défenderesse, ont été her melted
de Le Juxemene nous manque phes a ce ne quelques paragra-| textes et de reticences pour n'a-| €tablis sans contradiction à un| NOTES:

jong Ct Desaire  in-extenso quel’a réciatio Jugement, ainsi! voir pas à reprendre le deman-| montant minimum de $20., ce qui| M. Odilas Drouin, de_3t-Odi-
ode, pour lc ie -rons cependant un sident oe i ib aie fait le pré-| deur ‘et ses enfants. La proposi-|est accepté comme bien raison-|lon, a St-Simon, dimanche, visi-
un Nous en CON et Voici, en résu-| subis pa tri unal es dommages| tion du demandeur cette fois ne Nable. tant M. et Mme Joseph Drouin.
501 resume UCee le de la mise en par Joseph achance: comportait pas qu’il ne nourrirait| Considérant qu'à partir du 19} —M. et Mme Josaphat Poulin,
leur mé, ce “ui oad à Mlle Boulet Pour décider du bien ou mal| pas la défenderesse, et, dans l'o-| janvier 1943, la défenderesse| de Beauceville, à St-Simon, di-
ier, demeure ell u nom de Jo. fondé de la réclamation résultant | pinion du soussigné, celle-ci avait APrès mise en demeure du de-| manche.
Ntes ar Me 0° arrell, a de la privation du droit d’occupa- I'obligation de tenter une reprise Mandeur, a tenu une conduite] —Mme Vve Joseph Lessard, de
in. soph Lachance: Lu tion parle demandeur de la mai-' de la vie en commun, sauf à s’a-| QUI constituait Un refus tacite de St-Méthode, à St-Simon, diman-
cer. Le demandeur, assisté de son son cédée par son épouse, de son dresser aux tribunaux pour être se rendre à ses obligations et qu'il| che, en visite chez M. et Mme
aler const] judiciaire réclame de la] droit d’y recevoir ses enfants, de| relevée de ses obligations si le|Y à lieu de la rendre responsable Herménégilde Lessard. |
au défenderesse $750. de domma-| s’y faire donner des soins, etc, demandeur, après mise en de-| pour la période susdite des dom-|  —M. et Mme Odilon Gilbert, de

64.0 ges-intéréts. parce qu elle aurait| il faut retenir certains principes.| meure, ne se conformait pas aux| Mages résultant de l'inexécution Cléricy, Abitibi, en visite chez
Uni- fait défaut de remplir les obliga-| Et d’abord le contrat synallagma- siennes, ce que le demandeur au-{ de ses obligations, savoir pour la} leurs parents, lundi. |;
les tions quelle avait assumées dans tique intervenu entre l'épouse du rait pu faire avec l’aide de ses; Privation du droit d'occupation et|__ —Mlle Irma Gilbert, de Saint- ;

un contrat dit de vente en date demandeur et la défenderesse ne fils au crochet desquels il vivait des autres avantages conférés au Georges, à St-Simon, dimanche.
du 30 septembre 1941, dans le-) pouvait être considéré comme| d’ailleurs en dehors pour partie, demandeur par le contrat; -- — |

i quel la dite défenderesse s'est en-| nul et inexistant sans que l’une|sa pension n'étant que de $12.50. Condamne la défendercsse à|, Savez-vous ce que poit cet
gagée notamment à garder et lo-| ou l'autre des parties en cette! Comme la défenderesse n’a rien payer au demandeur la somme de| homme dans ce verre qui vacille A

liers ger en commun avec elle,| épou- cause eut êté relevée pour cause fait alors pour aménager la mai-|$80. avec intérêt depuis l’assi-|€N Sa main tremblante d'ivresse?
ais. se du demandeur, et ce era, e ses obligations par jugement |son et surtout qu’elle persistait|gnation et les dépens d'une ac-|1l boit les larmes, le sang, la vie
don. leur vie durant; a voir a l'entre-| decette Cour, ce qui n'a jamais|à garder un locataire dans la|tion de ce montant, y compris le |de sa femme et de ses enfants. — .
un tien de leur linge, à la prépara-| été obtenu et ce qui n'est pas en-| maison, le soussigné estime que|coût des exhibits, sauf le coût des LAMENNAIS
iste. tion dc 'cur nouriture, a l'entre-|core demandé par le plaidoyer de cette rnnduite constituait de sa! plans faits par le témoin Drouin LE kx mu ‘
Etre tien delu maisonet à donner les la défenderesse. Aucune partie| part un refus tacite de remplir| dont les détails n’étaient pas né- , Tout obéit à l'argent ! - L'EC- vo
don. MR soirs d'entretien à la maison tant n'avait qualité pour se substituer |ses obligations et qu'après ce|cessités par les besoins de la cau-| CLESIASTE _ !
pé- en sante qu'en maladie; que la) au tribunal auquel il appartenait refus, le demandeur ou ses re-|se; — mo =

s se défenderesse s'est aussi engagée de prononcer une nullité qui présentants n'étaient pas tenus Réserve au demandeurtous re- it
x de à recevoir les enfants du deman- n'existait pas de plein droit. | de déclarer ce qu'ils entendaient| cours que de droit pour ce qui a 0
mar- deurct ses petits-enfants lorsque défenderesse ne peut considérer! faire quant a la nourriture de la pu devenir exigible par lui de- a
|uel- ceux-cl feraient les visites d’usa-| que le contrat a été révoqué et défenderesse. ce dont la défen- puis la date de la présente action. EE ;
chic ge ou y feraient leur travail or-| terminé par le départ du deman-| deresse n'a d’ailleurs pas parlé. À ei PT @ (] ] 1
nent dinaire, du vivant de la vende-|deur comme elle le déclare à la partir du 19 janvier 1943, la dé- Wilfrid LALIBERTE, "4
ront resse et de son époux. . Page 2 de son factum tout en dé-| fenderesse doit donc être tenue J.C.S. st
lure La demande invoque en parti-|clarant dans son plaidoyer et sa Li vl
core culier que la venderesse est décé-| preuve avoir toujours été prête el 1

déc le 14 octobre 1941 et que vers être encore prête à remplir ses *
le 12 novembre suivant, la dé-| obligations. Cela seul était juridi-
tonderesse a refusé de chauffer la| que, sauf à l’étayer par la preu- !
maison en question, de sorte que; ve. Le demandeur était donc =

CUITS, je demandeur qui était malade a/après son départ encore receva- oeTier, la se retirer chez ses enfants et| ble a demander l’exécution du
soit vivre à leurs dépens tout en te-| contrat et la défenderesse devait if

nant la défenderesse responsable|se rendre à ses obligations tant 0
— de ses dommages; qu’à maintes; que le demandeur était disposé à .
c “eprises depuisson départ, le de-|remplir lui-même les siennes. En i
y mandeur lui-même et ses manda-| deuxième lieu, le demandeur n'a

taires, savoir Oram Lachance et| droit à des dommages, après son | !
Me O'Farrell, ont requis la dé-| départ, spécialement, qu'à partir Bo
fenderesse de le recevoir et d’a-| d’une mise en demeure donnée à |

7 ménager lu maison à cet effet, la défenderesse : Art. 1070 C.C. À
_ mais que la défenderesse s’est Nul doute que le demandeur et

toujours obstinée à ne pas rem- ses fil4 voulaient surtout faire v !
plir ses ohligations et a mis con-| consentir la défenderesse à l’an- Lu
tre le gré du demandeur des lo- nulation du contrat. Le deman- "C4 4
cataires dans la maison qu’il] deur, toutefois, ne s’est pas limi- i i
avait cédée. té à cela et il n'est pas par la pri-

Il a cté établi que la défende- vé du bénéfice des autres deman- ‘
resse à nunqué aux obligations| des qu’il a faites touchant l'exé- Cy
qu'elle “vait contractées envers|cution du contral lui-méme, sur- !
Joseph l:ichance et sa famille.| tout de la position prise par le
Par son contrat avec Mme Jo-! procureur du demandeur dans les ‘Ç
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onyor CL appui au Canada, et dit-il, “les aviateurs canadicns que OENIE CIVIL TRANSPORT - CONSTRUCTION
mer ven instruits ici, les forces françaises que vous contribuez à ar-
pone Prisonniers francais que vous aldez a nourrir et à habiller sont

anglais cn témoigner”, Le chef de la France combattante s’exprima en
W.
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arch français après avoir été présenté par le premier ministre+ Mackenzie King et l'honorable L.- 8, Saint-Laurent. e
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L’ALLOCUTION DE
S. S. PIE XII

Un fait unique dans l’histoire de
la radio. — L’audience du
Royal 22e Régiment. — Le mi-
cro dont s’est servi le Saint
Père sera conservé aux archi-
ves de Radio-Canada.

Bénédiction apostolique

Il y a un peu plus d'un mois,
le dimanche, 4 juin, pour etre
plus précis, soit deux jours avant
I'invasion, les troupes alliées pé-
nétraient dans la Ville Eternelle.
Les deux correspondants de Ra-
dio-Canada en Italie, Benoit La-
fleur et Peter Stursberg, accom-
pagnaient les unités canadiennes,
notamment le Royal 22e Régi-
ment de Québec.
Cet après-midi-là, on s’en sou-

vient sans doute, ces deux cor-
respondants avaient réalisé un
reportage unique en diffusant di-
rectement de la banlieue de
Rome. Depuis, les Alliés ont con-
tinué leur marche et aux derniè-
res nouvelles, ils ne‘sont plus
qu'à une dizaine de milles de Li-
vourne. Les correspondants sont
toutefois restés à Rome d’où ils
nous ont fait parvenir d'autres
reportages. Benoit Lafleur, par
exemple, a interviewé deux re-
ligieux canadiens, le Père Morin,
franciscain de Sherbrooke, et le
Pére Romulus Durocher, jésuite
de Montréal.

Depuis un mois, le Souverain
Pontife a accordé plusieurs au-
diences dont une aux journalis-
tes alliés et une autre aux offi-
ciers et soldats du Royal 22e. Nos
correspondants assistaient aux
deux cérémonies. Ils étaient ac-

L'ECLAIREUR, BEAUCEVILLE, JEUDI, 20 JUILLET 1944

 

ASSEMBLEE

L'Union Créditiste des
Electeurs

DIMANCHE, 23 JUILLET
à 1h.30 p.m.

L'hôtel de Ville
DE BEAUCEVILLE-EST

 

ORATEURS :

M. J.-E. GREGOIRE,
Vice-président de l’Association

Créditiste du Canada

Dr EUGENE FORTIN    
 

L'audience du Royal 22e s’est
déroulée lundi de la semaine
dernière. Par faveur spéciale, le
Saint-Pére a consenti, le lende-
main, à enregistrer, au micro de
Radio-Canada, l’allocution qu’il
avait prononcée à l’audience de
la veille.

C’était la premiere fois de
l'histoire qu’un microphone
étranger pénétrait au Vatican.

Benoît Lafleur a également en-
registré le sermon prononcé à compagnés de l'ingénieur Joseph

Beauregard.

  

ASSEM

 

JEUDI, 3 AOÛT:

SAMEDI, 5 AOÛT
EAST-BROUGH

— DE -

EDOUARD LACROIX
SAMEDI, 22 JUILLET:

SAINT-VICTOR, 8h. p.m.
DIMANCHE, 23 JUILLET :
SAINT-JOSEPH, APRES LA GRAND’MESSE

SAINT-COME, 8h. p.m.

LUNDI, 24 JUILLET:
SAINT-SIMON-les-
NOTRE-DAME DES PINS A 8h.30 p.m.

MARDI, 25 JUILLET:
SAINT-ELZEAR, A 8h. p.m.

SAINT-SEVERIN A 8h.30 p.m.

JEUDI, 27 JUILLET:
SAINT-PIERRE DE BROUGHTON, À 8h. p.m.

LEEDS, À 9h. p.m.

SAMEDI, 29 JUILLET:
SAINTE-CLOTILDE, À 8h. p.m.
SAINT-EPHREM, A 8h.30 p.m.

DIMANCHE, 30 JUILLET:
EAST BROUGHTON — apres la Grand’Messe
SAINT-HONORE SHENLEY, A 3h. p.m.

SAINT-GEORGES, A 8h. p.m.

LUNDI, 31 JUILLET:
SAINT-MARTIN,A 8h. p.m.

MARDI, ler AOÛT:
APPEL NOMINAL A BEAUCEVILLE

MERCREDI, 2 AOÛT:
SAINT-PHILIBERT, A 7h.30 p.m.
SAINT-THEOPHILE, A 8h.30 p.m.

SAINT-RENE, A 3 h. p.m.
SAINT-JEAN LALANDE, A 8h. p.m.

cette occasion parle R. P. Théo-
doric Paré, franciscain canadien
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et le discours du brigadier géné-
ral Vanier, représentant diplo-
matique du Canada a Alger, venu
a Rome pour cette occasion uni-
ue.

4 Cet enregistrement a été dé-
pêché par avion vers unpoint
d'émission, outre-mer, d’où il a
été diffusé par ondes courtes au
Canada, dimanche.

ALLOCUTION DU PAPE

Voici le texte de l’allocution
de Sa Sainteté le Pape Pie XII
au Royal 22e Régiment, allocu-
tion enregistrée au micro de Ra-
dio-Canada :
“Grande est notre joie de vous

accueillir en ce moment, chers
fils canadiens-français. Votre pré-
sence évoque des souvenirs épi-
ques des plus magnifiques efforts
accomplis pour le progrès maté-
riel et moral des immenses con-
trées qui bordent le St-Laurent.
Mais surtout, fidèles à la foi et

aux traditions de vos pères, vous
vous êtes montrés, au milieu de
toutes les vicissitudes de votre
histoire, fiers de marcher, le re-
gard, esprit, le coeur tendus
vers Rome.
Néanmoins, la voir de vos pro-

pres yeux, fouler son sol sacré,
et entendre la voix du vicaire de
Jésus-Christ, le Père Commun,
pour combien de vous c’eût été
naguère plutôt un rêve qu'une
espérance. C’est aujourd’hui une
réalité. Admirez donc les lois
de la Providence, à l’instant où
le monde semblait emporté vers
l’abime dans une course de plus
en plus vertigineuse, les tourbil-
lons mêmes ramènent au contrai-
re cette pauvre humanité, si di-
verse, si dispersée, si déchirée,
des régions les plus éloignées vers
le centre d’où le règne du Christ
rayonne sur tout l'univers pour
le plus grand bien et la plus
grande prospérité même tempo-
relle des nations.
De retour sur le sol de votre

chère patrie, redites à tous et
méditez vous-mêmes, ces grandes
leçons de fidélité à l’Eglise de
Rome, d’union et de charité uni-
verselles, de confiance dans les
dispositions de la Providence di-
vine. Tel est notre voeu, telle est
notre prière que nous présentons
à Dieu par l’intercession de la
Vierge-Marie et des glorieux
martyrs dont le sang a si mer-
veilleusement féconde votre ter-
re.
Et tandis que, après avoir don-

né des preuves éclatantes de vo-
tre unique courage, vous partez
pour de nouvelles fatigues et de
nouveaux dangers, notre coeur
vousaccompagne pour vous don-
ner à tous, à tous ceux qui vous
sont chers, à la très aimée patrie
canadienne. notre bénédiction
apostolique.”

Démonsiration à.
(suite de la première page)

M. Renault

Le porte-parole libéral a fait
une revue complète du travail gi-
gantesque exécuté par le gouver-
nernent Godbout depuis son as-
cension au pouvoir. Avec des fi-
nances délabrées, la tâche deve-
nait beaucoup plus difficile. Com-
me un gouvernement, à l’instar
d’une municipalité, est incapable
d’administrer sans que son cré-
dit soit excellent, il a fallu rédui-
re les services en vue de faire
face à la situation et payer les
millions engloutis par l’adminis-
tration de l’Union Nationale. Il a
fallu également imposer de nou-
velles taxes. Mais à mesure que
la position financière de la pro-
vince s’améliorait, les services
sont devenus plus efficaces et
plus nombreux.

C’est principalement à la santé
publique, à l’éducation et à l’a-
griculture que le gouvernement
libéral s’est d’abord intéressé. Le
niveau de la santé publique est
trop bas et il ne faut pas négli-
er les moyens de nature à le
ausser. Le nombre des unités sa-

nitaires, des hôpitaux et des sa-
natoriums a été augmenté et il le
sera davantage. Quant à l’éduca-
tion, le gouvernement Godbout a
fait ce qu'aucun autre gouverne-
ment n’a jamais osé dans le pas-
sé en adoptant la loi de la fré-
quentation obligatoire. Et enfin,
ans le domaine de l’agriculture.

la motorisation des fermes et l'é-
lectrification rurale vont donner
un essor extraordinaire à l’indus-
trie agricole et rendre la vie sur
les fermes plus agréable.
L'orateur a également parlé

des divers candidats et dit que
le peuple se demandait avec rai-
son ce que M. Edouard Lacroix
vient faire dans l'arène provin-
ciale, lui qui a u le mandat
d'aller défendre nos intérêts à
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Spécialiste
A BEAUCEVILLE

Le Dr J. Hallé, spéci‘lalyeux, des oreilles, “du osa gorge, sera à l’hôpitat deBeauceville, lund |

 

meme

»Sfe-Germaine +
M, et Mme Robert Giguère, de

Québec, passent quelques jours
en promenade chez Mme Vve E.
Giguère, à la Station.

—M. Emile-K. Laflamme et    
Î ”

son fils, Alphonse, sont de retour

|]

Pour ln journée, ’ co Juitle,
d’un voyage à Témiscouata.
—M. Augustin_Shaink, de No-

|mr

—————————
tre-Dame des Bois, Frontenac, . ri
est venu visiter ses frères, Amé-|ge à N.-Dame des Bois pourquelquesjours.

ow —M. Alphonse Lafla; étai
l'hôte de son amie, MileRetLambert, dimanche dernier,—M. et Mme Louis Godboutde Ste-Justine, à la Station, jeud:
dernier, chez des parents, | ’
—M. Emile Poulin est allé àQuébec, pour y subir une inter.

vention chirurgicale.

dée et Louis, à la Station,
semaine.
—M. Victor Levesque et M.

Poulin, de Québec, en promenade
ici, dimanche dernier.
—M.Jean Levesque passe quel-
ques jourschez son oncle.
—La famille de M. Emile Beau-
doin était de passage à Québec,
samedi, pour assister aux der-
niers voeux de Sr Rose-Eva, chez
les SS. Grises de Québec.
—M. et Mme Emile Laflamme

etleurs enfants, Alphonse, Ghis-
lain, M.-Paule et André, tous en
promenade chez M. et Mme Al-
phonse Labbé de St-Joseph, di-
manche dernier.
—Mlle Véronique Allaire, de

I'hépital Ste-Anne, de passage ii,
dimanche dernier.
—M. Amédée Shaink, en voya-

cette

 

| Power, Bienvence,
Lesage & Turgeon

AVOCATS

111, Côte de la Montagne,
QUEBEC, P. Q. 

 

 

    

Grande Assemblée
politique

A L’HOTEL DE VILLE
DE BEAUCEVILLE-EST

Dimanche le 23 juillet à 3h.30 p.m.

En faveur du candidat de l’Union Nationale

ORATEURS AU PROGRAMME

GEORGES OCTAVE POULIN
Candidat J.-D. BEGIN M. a.L.

ORGANISATEUR REGIONAL
!
|

0
}

et quelques autres orateurs. Les électeurs de la

région sont cordialement invités.   

    

 

  

    

POUR MAINTENIR VOTRE
CLIENTELE ET

AUGMENTER vos VENTES
Assurez-vous que vous avez en

mains nos

 

    

   

 

  

   

     

   
MOCASSINS — MITAINES

\L ET GANTS DE TRAVAIL ET

PANTOUFLES DE MARQUE

"HURON CHIEF"
pam

Huron Manufacturing
Company Limited

BUREAU CHEF

35-43, rue Buade, . Québec, P. Q
MANUFACTURES :

Loretteville, P. Q.
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